


AVEZ-VOUS ASSEZ DE SANG-FROÏD 
POUR FAIRE FACE À 





BF BELGIQUE 60 F. 
SUISSE 4,50 F, 















LES YEUX JAUNES DE PANTHERMAN SE FONT FAROUCHES. SOUS LUI, VÊTU D'UNE ROBE DE 
VELOURS POURRE, SOMBRE AVANCE DANS LE BROUILLARD SUFFOQUANT. LA LONGUE CHASSE 


TOUCHE À SA FIN. V7 











ELLE N'A ÉTÉ QU'UNE IN- 
TERMINABLE DESCENTE 
DU PAYS DES BRUMES GLA- 
CÉES VERS LA VALLEE HU- 
MIDE DES SERPENTS. 
TROIS JOURS ET TROIS 

NUI TS À SUIVRE LA PISTE 
SANS REN POUR OCCUPER 
LES HEURES QUE DES QUES- 
TIONS SANS REPONSES. CES 
QUESTIONS REFLÉTANT SON 
INDE CI SION SONT AUTANT 
DE BLESSURES OUVERTES, 
PRESQUE AUSSI DOULOU- 
REUSES QUE LES PLAIES 
QUI, DANS SA CHAIR, SE 
CICATRISENT PEU À PEU. 





























QUESTION : QU'EST-CE QUI PROUVE LE 

NIVEAU ATTEINT PAR UNE NATION 7 LES 
PROGRÈS TECHNOLOGIQUES OU LA SATIS- 
FACTION DES INDIVIDUS Z IL N'EST PLUS 
AUSSI SÛR DE LA RÉPONSE, MAIS CETTE 
QUESTION, DU MOINS LA COMP REND-IL 
COMPLÈTEMENT. 
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LA VAPEUR MOITE CRÉE UN DÉCOR MACABRE, S'ÉLEVANT EN VAGUES SUCCESSIVES DES MARÉ 
CAGES FÉTIDES... ELLE CARESSE LES ARBRES CABOUGRIS ET LEURS BRANCHES ARTHQITI- 
QUES DONT LES FORMES ÉVOQUENT L'ART... PANTHERMAN À DÉJÀ ATTENDU DANS CETTE POS- 
TURE, TOUS SES SENS EN ALERTE, SANS MÊME RÉALISER QU'IL À CESSÉ DE RESPIRER, NE 
PENSANT QU'À ÉPIER LE FRÔLEMENT SUSPECT QUI POURRAIT AFFECTER LE CONFLIT IMMI- 
NENT. IL INCARNE LA TENSION FÉLINE. 


TENDU PAR LA CERTITUDE QUE LA VIOLEN- 
CE VA ÉCATER À NOUVEAU, IL BONDIT. 


IL PRÉFERERAIT RÉSOUDRE CE EE 
CONFLIT D'UNE AUTRE FAÇON. 
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MAIS TU AS EU DE LA CHANCE DE 
LEUR ÉCHAPPER, NON 7 SEULS LEURS 
GÉMISSEMENTS T'ONT DONNÉ LE TEMPS 
DE FUIR AVANT QU'ILS SE RETOURNENT 

CONTRE TOI. 









CERCEUTEZTEN MN 
NE T'ATTENDAIS-TU PAS À 

CE QUE JE SUI VE TA PISTE 
FÉTIDE DEPUIS L'AUTEL DE 


LA CÉSURRECTION, 
SOMBRE 7 












SERAIS EN TROP PI- 
TEUX ÉTAT POUR LE 
FAIRE APRÈS LES 

BLESSURES REÇUES 
DE TES GORILLES 







SOMBRE À UN GESTE RAPIDE ET PANTHER - 
MAN TENTE DE DÉTOURNER SON VISAGE 
POUR EVITER L'ÉTREINTE GRIFFUE. 





















LA SUEUR COULE DANS LES 
YEUX DE PANTHERMAN, L'AVEU- 
GLANT MOMENTANEMENT. 


MAIS SANS RÉSULTAT ! . . . DES DOIGTS RUGUEUX ET 
CROCHUS LUI SERRENT LA GORGE ET LE CONTACT DE CET- 
TE CHAIR COQNÉE À QUELQUE CHOSE D'ACIDE. . . CELA 

BRÛLE LA CHAIR TENDRE DE SON COU. 











GARDE TON 
SANG-FROID ! 





+ = + w 
TIENS BON LUI CRIE UN LOIN- 
TAIN ECHO, TANDIS QU'IL 

PLONGE VERS L'ESTIMAC DE 
SOMBRE. 








IL NE RENCONTRE GUERE 
DE RÉSISTANCE. SOUS LA 
TUNIQUE, LE CORPS DE 
SOMBRE À LA CONSISTAN- 
CE D'UN CADAVRE FAIT 
DE CENDRES HUMIDES. 


SOUFF RANCE. 


AU LIEU DE CELA, 
TU VAS MOURIR ICI. 
ET PAS UN DE TES 
FIDELES NE RETROU- 

VERA TES RESTES. 


MAIS IL TE RESTE PEU 
DE TEMPS POUR TES PRO- 
BLEMES THÉOLOGIQUES, 
PANTHERMAN ! 


TU AURAIS DÙ TE MET- 
TRE EN SÉCURITÉ À 
CENTRAL WAKANDA QUAND 
TU LE POUVAIS ENCORE. 
TA CHÈRE FAMILLE AU- 
RAIT PU ALORS TE PER-/ 
SUADER DE TA 


UN GÉMISSEMENT ÉCHAPPE 
À NOTRE AMI. À REGRET, LE TRISAIT S'EST DÉCHIRÉE À 
NOUVEAU, PROVOQUANT UNE 
DOULEUR D'AGONIE. 


NOIR FÉLIN LAISSE ÉCHAP- 
PER UN TÉMOIGNAGE DE SA 


CAR LA CHAIR QUI SE CICA- 


TUER UN GORILLE BLANC 
N'EÉTAIT RIEN, CIMPARÉ AU 
MEURTRE D'UNE CROYANCE 

RELIGIEUSE. 


SOMBRE N'A PAS 
A SUCER LE SANG 
SIUS L'EMPRISE 
D'UNE SOIF VAM- 
PIRIQUE. IL 
N'EST PAS VAM- 
PIRE AU SENS 
LITTERAL DU 


IL N'A QU'UNE CA- 
PACITÉ À BOIRE 
LE SANG HUMAIN, 
SA PROPRE HUMA- 
NITÉ AYANT ÊTE 
DEPUIS LONG- 
TEMPS CALCINÉE 
PAR LES RAYONS 
VIBRANTS DE L'AU- 
TEL DE LA RESUR- 
RECTION. 









TU y ES VENU POUR 
TROUVER KILLMONGER ET 
LUI PIRE QUE JE N'AI PAS 
PÉRI SOUS LES CROCS 
DES LOUPS ET QUE, TRIS- 
TEMENT, J'AI TUÉ UN 

GORILLE BLANC. 
K! «| 
FAÇON, SOM- BILLON DE VELOURS 
BRE ESTL POURPRE, COMME 
PISTRAIT ! UNE PÂTE DE VER- 
RE QU'ON TOURNE. 


PUIS IL CHUTE 
DANS LE MARAIS. 


LE BROUILLARD AURAIT-IL 
PRIS VOIX Z ÉTAIT-CE 


et NE LAMENTATION DU 
ENT, STIGMATI- 
{À y | SANT LA MORT 


INUTILE ET 
LA VIE SANS 
OBJET 7 
















LES CROCS PERFORENT LE COU, 
LE BROUILLARD MATINAL DE= à 
VIENT DIFFUS, L'APRÈS- 
MIDI SE FAIT NOIR, LA NUIT 
NE VIENDRA DONC JAMAIS... 






























SOMBRE N'EST 
PLUS QU'UN TOUR- 








DE TOUTE 










EST-CE LUI QUI À POSÉ CETTE 
QUESTION 7 OÙ BIEN S'’EN SOU- 
VIENT-IL VAGUEMENT COMME 
D'UNE REMINISCENCE DES HEU- 
RES PRÉCÉDENTES Z 








TU ES VENU 
EN CE PAYS DIABO- 
LIQUE, SOMBRE... 









SOMBRE LE RE- 
GARDE AUSSI, 
SON ŒIL DE- SPECTAQE 

MEURANT SANS |[D'UNE MOR 

MERCI ET COM- ||INEVITABLE ASPIRÉE 
ME ÉCAIRE ACCEPTÉE PAR LA 
D'UN SEMBLANT|ISANS Fai- BOUCHE ET 
DE SOURI RE. BLESSE. LES POu- 
MONS 
QU'ELLE 
EMPLIT SIi- 
LENCIEUSE- 
MENT, LA 
BOUE GLUAN- 
TE DEVIENT 
UNE TOMBE. 












































SEUL DEMEURE LE SOUVENIR DE CE MAUDIT SOURIRE. . 


+ PANTHERMAN TEND LA MAIN, 


MALGRE SES BLESSURES QUI SE ROUVRENT, LAISSANT ÉCHAPPER DES RUISSELETS DE 


SANG. . 


VAGE. . . LA MORT DIMINUE CELUI QUI LA DONNE. 


C'EST COMME Si LE MATIN 
N'AVAIT JAMAIS ÉTÉ TROU- 
BLE PAR LE COMBAT, COMME 
S1 LA MORT N'AVAIT PAS EU 
LIEU, 


LES MARAIS DÉSOLES L'EN- 
TOURENT ET C'EST COMME 
St CET INSTANT N'EXIS- 
TAIT PLUS QUE DANS SES 
PENSÉES. pi 


LE CALME DEMEURE, MAIS 


IL SE FIGE. C'EST QU'IL 
PERÇOIT UNE VAGUE ODEUR 
INDÉFINI SSABLE. 


OÙ PEUT- 
ÊTRE QU'IL 
L'IMAGINE. 


+ IL À UNE CONSCIENCE ! IL SAIT QUE LA MORT N'EST PAS QUE GARGOUILLIS DE 


PUIS IL SE RAPPELLE LA 
VOIX !... IL Y À BIEN EU 
UNE VOIX, LORSQUE L'APRÈ 
MIDI S'ASSOMBRISSAIT ET 
QUE SES BLESSURES QUIS- 
SELAIENT DE SANG À NOU- 
VEAU... OU BIEN L'A-T-IL 
IMAGINÉE Z... IL FONCE, 
GROGNANT DOUCEMENT. LE 
FÉLIN PRUDENT CHERCHE 
L'INVISIBE. 





EST-CE QUE LA MORT DE | EL VEUT-IL DIRE QUE TU VAS 
Page SIGNIFIE TA VICTOIRE, EMPORTER MAINTENANT TA FOLIE 
Ù LOIN DE LA VALLÉE DES 
SERPENTS z LA VOIX EST 
CLAIRE ET JOYEU- 
N SE, ELLE N'AP- 
M PARTIENT PAS À 
CES LIEUX, SON 
TIMBRE EST CON- 
TRADICTOIRE. 


IL DISTINGUE VA- 
M cemenr LA SIL- 
HOUETTE HAUT 
Cd DANS LES 
Sd AVEC GRÂ- 
CE, IL COMMENCE 
L'ESCALADE. 


QUI ES-TU 7 
UNE SENTINEL- 
NLE DE KILLMONz 
GER 2 


d KILLMONGER Z dÿ 
CT UN AUTRE HOMME Ÿ 
ET, CETTE FOIS, 


KQaue ru SOUHAITES 
AFFRONTER 2 QUEL SERA LE RE- 
| 2 


N'Y AURA JAMAIS DE 


VS 


IL M'ARRIVE LA VOIX HAUT PLACÉE NE REFLÈTE AUCUNE ANIMOSITÉ, RIEN 
DE PENSER QU'IL ed LA CURIOSITÉ AMICALE. C'EST PRESQUE. . . 


[| PRESQUE... PANTHERMAN 
REJETTE LE MOT, BONDIS- 

[| SANT DROIT VERS LA SIL- 
HOUETTE FURTIVE. 





PRESQUE... MAINS EN AVANT, IL A 
HÉSITÉ À EMPOIGNER SA PROIE. ELLE 
LUI RAPPELLE TROP LES TRES SA- 
GES PYGMÉES, LES ELFES DES 

BOIS OU ENCORE. . . 





À PEINE À NE 


MAIS IL REJETTE 
PAS RIRE. HEU- 


LE TERME. LES NYM- 
PHES SONT DE MI- 
NUS CULES FILLES 
PARFAITEMENT 
PROPORTIONNÉES 
POUR LE PLAISIR 
DES ARTISTES. 
CETTE SILHOUET - 
TE, C'EST TOUT 

AL 


RAIT, MAIS CE SERAIT DE BON 
CŒUR ET CE SON SERAIT TRES 


AVEC SOUPLESSE, IL SE 
GLISSE AU LONG D'UNE 
BRANCHE, BONDIT 
ET... ; | 

. +. PROPRE À RÉ- 
CONFORTER UN 
HOMME. 


À NOUVEAU, 
QUI ES-TU 7 | QUE T'APPORTERAI T /AON 
NOM Z UNE IDENTITÉ À 
CMBATTRE 2 


POURSUIS KILLMONGER ET JE Ÿ 
VEUX SAVOIR POURQUOI IL A 


SAIS-TU OÙ SE 
TROUVE KILLMONGER Z 


POURRAS-TU 
SUIVRE SES 





IL EST PASSÉ ET IL N'ÉTAIT PAS JE N'AI PAS DE RÉPONSES À T'OFFRIR. 
PAR ICI. SEUL. QUI QUE TU 5015, C'EST TOI QUI AGIS, 
TU DIS VRAI. COMME 51 TU LES 
AVAIS TOUTES. 
MOKADI. QUI ES-TU... 
OU QUOI 7 
QUE VEUX - TU 


QUE JE SOIS 7 SERAIS-TU D'ICI ET 


SAIS-TU POURQUOI ON 
APPELLE CE LIEU LA 
Pourquoi cRrois-\ VALLÉE DES SE@ENTS % 
TU QU'ELLE S'AP- 
PELLE AINSI Z IL Y À DES SER- 
PENTS PAR ICI Z 
QU'ES-TU DONC, MOKADI Z LA PERSONNI- 
FICATION D'UN JUGE ET D'UN JURY 7 


NON, MAIS JE SAIS QUE ET JE ME 

KILLMONGER ET SES HOM-] SOUVIENS DES 

MES NE SONT PAS LOIN. INNOCENTS MAS- 
K SACRÉS AU 


AN FENSIVE 
POUR S'EM- 
PARER DU 
TRÔNE DE 

N WAKANDA, 


AU FAIT, ES-TU MÊME CONSCIENT 
QU'IL EXISTE UN MONDE AU-DELÀ DES 
BRUMES QUI PLANENT SUR TA VALLÉE Z 


Si C'ÉTAIT LE CAS, UN PANS MA- 
QU'Y VERRAIS-JE 2 GNIFIQUE. 


QUI SONT 
LES SERP ENTS 
ET COMBIEN DE 

SORTES Y EN 

A-T-IL 2 


AUX QUESTIONS, 
TU RÉPONDS PAR 
D'AUTRES QUES- 

TIONS. 





DES LEVERS ET COUCHERS DE SOLEIL, 
DES JARDINS EXQUIS, DE SUP ERBES PALAIS, 
DU LUXE ET DES CHAPELLES. 


QU'Y A-T-I£ DE PLUS QUE 

CETTE RIVIÈRE QUI COURAIT JADIS, 

VIVE ET LIBRE, MAIS S'ÉTRANGLE MAIN- 
TENANT À CAUSE DES MISÈRES QUE TOI 
ET CE KILLMONGER APPORTEZ AVEC 


L'ODEUR DU PÉTROLE EST SUFFOCANTE ET DESK 
DOIGTS DE MAZOUT NOIRS ET LÉP REUX ENSER- 
RENT LE FLEUVE QUI LUTTE POUR SUIVRE SON 


CHEMIN. 
LA PAQTIE EST PERDUE. | 2 


ÉTRANGES, DES Les meilleures bandes dessinées 


UNIVERS INCON- \Ihn Li LU | 
NUS, VOILA CE | | | 
que vous FERONT WPs Ba LL LL LLC LURL LA 


CONNAITRE .… à 


St 








DES MONDES 







AONLENURSS 





ANTICIPATION EST EN VENTE CHEZ VOTRE 
FOURNISSEUR HABITUEL 





LA VALLÉE MÉRITE SON NOM. ICI, L'ÉVOLUTION EST DÉFIÉE, LE 
TEMPS DEMEURE IMMOBILE COMME L'EAU ET L'AIR. MIDI EST 


PRESQUE LÀ, AMENANT UNE CHALEUR OPPRESSANTE QUI NE 
VIENT PAS D'UN SOLEIL VISIBLE MAIS LAISSE LA PEAU 


GLUANTE DE SUEUR. 








LES MASTODONTES GROGNENT COLE- È 
REUSEMENT. LES HOMMES QUI DEVERSENT 
LE CONTENU PUANT DES BARILS POUR EN- 


GLUER LES BÊTES SONT TOU- 


JOURS TERRIFIÉS PAR ELLES. Ÿ 


mÈ 


> FS 


eg KILLMONGER EST DE BON 


NE HUMEUR. LA JOURNÉE 
COMMENCE BIEN. KAZIBE 
ET TAYETE, COMME LES 
AUTRES MEMBRES DE SON 
GROUPE, REDOUTANT DE 
VOIR LES BÈTES ROMPRE 
LES FILETS ET SE LIBÉ- 
RER DU MAGMA GLUANT. 


MAIS KILLMONGER SAIT 


QUE LEURS EFFORTS SONT 


INUTILES ET IL LUI SEM- 
BLE QUE LE POUVOIR DE 
CES ANACHRONISMES EST 
À UNE PARTIE DE SA PRO- 
PRE FORCE QU'IL PEUT 
COMMANDER COMME IL 


BES SPÉCIMENS, NOUS 
POURRONS VIVRE DANS 
LA VALLÉE DES SER- 


\\W 
av 


ù 
NE 


NCIS 
AN 


PEUT-ÈTRE VAIS-JE TE \ 


LAISSER T'ENTRAÎNER 
AVEC MA MILICE D'ÉLI- 
TE ET APPRENDRE À MON- 
TER CES C@ATURES 
QUAND NOUS MARCHE- 
RONS SUR CENTRAL 
D WAXANDA. 


CELA TE 
PLAIT, N'EST-CE 
PAS, TANETE Z 





ALLONS, TAYETE, | 1, KAZIBE Z QU'Y A-T-1 
ÉQUILIB2E DOIT ÊTRE 
MEILLEUR 


L 2 VITE, 
AVANT QUE JE NE PECRDE PATIENCE. 


JE NE VOUDRAIS 
PAS VOUS IN- 
ee | 


NE PENSEZ- 
VOUS PAS 
QUE TAYETE 


AUCUN PROBLÈME. TAYETE 
MM E5T SIMPLEMENT ANXIEUX 
. DE RETROUVER LES 


DEUX MAINS S'AVAN- 

CENT... MAIS UNE AU- 

: TRE AGIT. . . 
CONDUIRE 


T'CHALLA AU 
> Fes: \f (o à | 
LES AILES GRACIEUSES ù ; 
BATTENT. L' ; 
PA ANT EN dE LES YEUX DE L'OISEAU 
DEMANDER CE QU'IL LUI SONT FOUS DE PANIQUE. 
ARQI VE ! MAIS LES CRIS DE L'OI- 
TAVETE, 31 NOUS PERDONS\ [PEAU 5E ?ERDENT DANS 
TE, Si) : ! 
OTRE TEMPS À SAUVER = IMMENSITÉ. 
TOUTES LES CRÉATURES EN ||NOUS N'ATTEINDRONS 
PÉRIL QUE NOUS TROUVONS...) HAMAIS NOTRE DESTI- 


NATION. 


MES GLACEES 
AURAIT PU LE 
CONDUI RE CI. 
MAIS CELA 





































LES YEUX D'AMBRE | 
DE PANTHERMAN PAR- 
COURENT L'INCROYA- 
BLE INSTALLATION 
CROYANT SANS Y 
CROIRE, VOYANT 
SANS VOIR, ENRE- 
GISTRANT RAPIDE- 
MENT TOUS LES 
DÉTAILS DE L'AHU- 
RISSANTE OPE- 
RA TION. 


CAP TURE... MISE EN CAGE... TRANSPORT... 





DÉFINITIONS DE MORT. 
LE ROSE TENDRE DU CIEL 
RÉSISTE À LA CHALEUR 
MAIS PARAÎT DÉPLACEÉ. 


A 
Ù 






MOKADI LUI SOURIT. C'EST UN SOURIRE DE PITIÉ, UNE A 
CRISPATION DES LÈVRES NÉE DE L'HABITUDE DE LA 
SOUFFRANCE ET DE LA FOLIE. IL SEMBLE DIRE QUE LA NN 
VUE DES HOMMES EST FRAPPÉE DE MYOPIE, QUE CE 
SOIT SUR UNE GRANDE OÙ UNE PETITE ÉCHELLE. 
























CONNAI S-TU 
TOUJOURS 


JE NE LES CON- 














IL ÉTAIT 
IMPOSSIBLE 
DE FAIRE VE- 
NIR ICI CES 
MACHINES HY- 
DRAULIQUES 








MAIS KILLMONGER 
SE SPÉCIALISE DANS 





IL MARCHE AVEC ARRO GAN- 
CE, CET OPPORTUNISTE MO- 
NUMENTAL. JE ME DEMANDE 


SOUVENT S'IL JUSTIFIE SES 
NN CTES. 









TU AVAIS UN SENS INNÉ DE LA D@A- 


MATISATION , T'CHALLA Z A (3) 





KILLMONGER IMAGINE LA TERREUR CAU- Ù : N'EST-CE PAS 
CHEMARDESQUE DE TAYETE ET IL EN EST | LA UN NOUVEL 
RAVI. IL SAIT QUE LES AUTRES MEMBRES à LE ! EXEMPLE DE 

DE SON REGIMENT ÉPROUVENT LES MÊMES | TON IMAGINATION 
ANGOISSES. IL SAIT QU'ILS DEMEURENT É DUE À LA NERVO- 
ÉVEILLÉS DANS L'OMBRE NOCTURNE, ÉCOU SITÉ, TAYETE 2 Si 
TANT LA LOINTAINE MÉLOPÉE PRI MITIVE, C'EST BIEN LUI QUE 
RESPIRANT UN MELANGE FAIT DE GAZ PE- TU AS VU DANS LES 
TROLIERS ET DE VÉGÉTATION PUTRÉFIÉE. ARBRES, JE SUPPOSE 


= : DRE QUE C'EST UN TÉMOI- 
LE PASSE HANTE ICI LE PRÉSENT ET D V'aunce 5e son eourance, 
C'EST UNE NOTION QUE RAP CEPENDANT, S'IL N'EST 
mn NE À ACC TER, PAS ENCORE MORT, IL 
LE SERA BIENTÔT ! 


QUELQU'UN Ap- 
PUIE SUR UN 








VEMENT DE RECUL TAN- 
DIS QUE LE GARDE QUI 
A ACTIVÉ LE MÉCANIS- 
E S'ENFUIT. 
CUIR 
LA CRÉATURE EST UN 
‘! TY RANNOSAURE'! DONT 
[LA QUEUE FOUETTE LES 
BARREAUX DE SA CAGE. 
DU TRÉFONDS DE SES 
ENTRAILLES, MONTE UN 
ASOURD GRONDEMENT. 
Ü 


—= NS) à KADI, LE MOMENT 
DS N'EST PAS CHOISI 
J POUR LES QUESTIONS ! 











CE GROGNEMENT SURGI 
DU,FOND DES ÂGES FAIT 
NAIÎTRE EN PANTHE QM AN 

UNE TERREUR DÉJA FAMILIÈ- 
RE AUX HOMMES DE LA PÉ- 
RIODE ‘’CROMAGNON''. 





CENTRAL WAKANDA PARAIT RETENIR SON SOUFFLE. LE TEMPLE DE LA TRANQUILLITÉ . DES 

FLEURS DE QÊVE QUE L'ON PEUT TOUCHER, DES FONTAINES DONT LE MURMURE INTERDIT AU 
SILENCE DE DEVENIR OPPRESSANT. MAIS QUE L'ON TOUCHE LES PÉTALES DOUX ET ROUGES, 
QU'ON LES ÉCRASE MÊME, IL N'EN SORT PAS DE SANG ET Si L'ON EFFLEURE LES FEUILLA- 
GES BLEUTÉS, ILS NE PLEURENT PAS. 


LE TEMPLE DE LA TRANQUILLITÉ. PE 
UN SONGE DEVENU RÉALITÉ ARCHI- l 
TECTURALE ET HORTICOLE. IL DEVRAIT POUR- 
TANT ÊTRE DE CE- 
TOUR, MAIS NUL Si- 
GNE DE LUI. IL M'A 
LAISSÉ LE COMMAN- 
DEMENT AVEC MIS- 
SION DE CONTRÔ- 
LER LES PRISON- 
NIERS CAP TURÉS 
AU COURS DU RAID 
CONTRE LE VILLAGE 
DE KILLMONGER. 












MAINTENANT, TA MERE ET 
MOI, NOUS HABITONS LA MÊME DE- 
MEURE, MAIS NOUS VIVONS SÉ- 























DISSIMULER SA PEINE. DE TELLES NY 

EMOTIONS NE SONT PAS SOUHAITA- 

BLES CHEZ CELUI QUI EST RESPON- ; 0, 

SABLE DE LA SÉCURITÉ DE LA COUR. y SUR CES CHOSES, TAKU 

\ < EN SAIT BEAUCOUP PLUS 

LONG QUE MOI. C'EST... 
C'EST DIFFICILE DE N'ÈTRE 
PLUS RIEN POUR ELLE. 


DES AVENTURES FANTASMAGORIQUES]RR 
HORS DU 20€ SIÈCLE... ” VIN) / LA 
se O 


ail 
> 


, 12 DES RÉCITS 4/24 
QUI DÉPASSENT L'IMAGINATION DANS... 


AVENTURES FICTION 





LA TRISTESSE ET 
ŒLEÈRE DONT JE SUIS 
LA PROIE ME FONT FAI- 
RE DES CHOSES 
QUI NOUS SÉ° A- 
à RENT ENCORE 
DAVANTAGE, 
MON FILS. 


AVANT, NOUS ÉTIONS TRÈS N\] 
PROCHES, TA MÈRE ET MOI. JE 
CROIS QU'IL EST DIFFICILE 
POUR TOI D'IMAGINER CELA. 

AU DÉBUT, QUAND NOUS NOUS 


[2 


MON FILS, 
NOUS ÉTIONS 
DIFFÉRENTS 
DE CE QUE 
NOUS SOMMES 
MAINTENANT. 
NOUS NE NOUS 
JETIONS PAS 
À LA TÊTE 
TOUTES CES 
ACCUSATIONS. 


Û 


ui \ 


MONICA LYNNE REGARDE DERRIÈRE TAKU ET ELLE REMARQUE 
LES DEUX SILHOUETTES SOUS LE SOLEIL TIEDE, MAIS ELLE 
EST CONSCIENTE DE LA FROIDEUR GLACÉE DE LEURS OMBRES. 


1V2 
4 D 
oo 
(4 
| 





. CES OMBRES SYMBOLIQUES PAR LEURS FORMES, PAR LA 
SAILLIE DES ÉPAULES VOÛTÉES, PAR L'ANGLE DES TÈTES IN- 
ŒINÉES VERS LE SOL. 


W'KABI ME 

SEMBE PRO- 

FONDEMENT 
W'!KABI NE CON- 
NAIT-IL QU'UN SEUL 
CHAMP DE BATAILLE. 


IL SUFFIT DE DEUX 
PERSONNES POUR CREER 
L'ÉTAT DE GUERRE. 


ET À DEUX, LE . 
COMBAT EST D'AU- 
TANT PLUS INTIME. 1 


MAIS QUE POURRAIS-TU 
DIRE Z NY A-T-IL QUELQUE 
CHOSE À DIRE À QUELQU'UN 
QUE TU AS CONNU... QUE 


TU N'OSES PLUS TOUCHER. 
-+ DONT TU AS PERDU L'AR- 
DEUR ! 


COMPRENDS-TU, 
MON FILS, QUE 
J'AI TOUT 

PERDU Z 


JE CROIS COMP RENDRE CE 
QUE TU VEUX DIRE, TAKU. 
COMME DANS TOUTES LES 
GUERRES, IL FAUT D'ABORD 
VIVRE LES BATAILLES POUR 
EN COMPRENDRE ENSUITE 
LES VÉRITÉS ET LES CONSE- 
QUENCES. ET MEME ALORS, 
LA RECHERCHE DE LA VERI- 
TÉ DEMEURE UNE TÂCHE DIF- 
FICILE CAR ON NE PEUT 
AVOIR QU'UNE OPTIQUE FAUS 
ÉE SUR UNE SITUATION 


+. DONT ON VIENT 
D'ÉPROUVER LES IMPLICA- 
TIONS DOULOUREUSES. 








JE COMMENCE À 
JOMPRENDRE POUR- 
QUOI MON CHEF VOU 
TIENT EN Si HAUTE 
ESTIME, MISS 


TU RESSEMBLES À 
T'CHALLA SOUS BIEN 
DES ASPECTS, TAKU. 
L'UN ET L'AUTRE, 
VOUS SAVEZ ÉCOUTER. 
QUAND T'CHALLA M'A 
RAMENÉE DES ÉTATS- 
UNIS À WAKANDA, 
J'ÉTAIS CERTAINE 
D'AVOI 2 TOUT DE SUI- 
TE JUGÉ W'KABI 
SÛRE QU'IL PASSE- 
RAIT LE PLUS C AIR 
DE SON TEM?S À ME 
DÉTESTER PARCE QUE 
J'ÉTAIS UNE ETRAN- 


POUVOIR LIRE EN 

IKABI COMME DANS UN 
LIVRE SANS MÊME À 
AVOIR À ANAL YSER 

SÉPARÉMENT CHA- 


QUE ff 


MAIS IL À EN LUI AU- 
TRE CHOSE, N'EST-CE 
PAS Z UNE MENACE 
BIEN PLUS PROFONDE 
HABITE SON CRÂNE ET 
Si QUELQU'UN SAIT C 
QUI HABITE RÉELLEMENT 
MENT W'KABI, JE PARIE 
QUE C'EST TOI, TAKU. T'CHALLA 


JE NE VOYAIS 
EN LUI QU'UNE ES- 
PÈCE DE PHÉNOME- 
NE NE VIVANT QU 
POUR LA VIOLEN- 
CE ET LES MYTHES 

GUERRIERS. 


VOIT EN TOI UN CHEF DE SES 


COMMUNICATIONS. MAIS JE 
CROIS QUE TU ES PLUS À TON 
AISE AVEC LES HUMAINS ! 


CLIS 
A 


(l 


DANS CHAQUE 
NUMÉRO, DES LÂCHES 
DES HÉROS, DES 
OFFICIERS SANGUI- 
NAIRES, DES MORTS... 
ET VOUS |! VOUS QUI 
ASSISTEZ AUX 
COMBATS COMME SI 
VOUS ÉTIEZ CORRES- 
PONDANT DE 





J'AI PROMIS À HORATIO DE LUI RENDRE 
VISITE DÉS QUE JE SERAIS DE RETOUR, 
MISS LYNNE. 
ee PDAQES DE VENIMOS 7 
DEPUIS TROIS MOIS QUE NOUS 
RETENONS PRISONNIER, 
TU AS EU TOUT LE TEMPS DE 


PARLER AVEC LUI, N'EST- 
CE PAS 27 





POUR MOI, 
MISS LYNNE, 
-E MOT ''PAR- 
LER'NE VEUT 

RIEN DIRE. JE 
CROIS QUE 
ALLA EN 
EST CAPABLE, 
MAIS HORATIO 
ET MOI NE NOUS 
ENTENDONS 

GUERE. 





il 
(LMI, 1 


OUI, TAKU. NOUS LUTTONS 
POUR DÉFENDRE CE QUE NOUS REDOU- 
TONS DE PERDRE. ET BIEN SOUVENT, 
NOUS LE PERDONS TOUT DE MÊME... 


JE NE PEUX IMAGINER 
UN MONDE DONT T'CHALLA 
SERAIT ABSENT. 













JE VIENS DE RENTRER DU 
VILLAGE DE KILLMONGER. HORATIO Y 
GARDAIT PLUSIEURS DE SES SERPENTS ET 
IL DÉSIRE SAVOIR CE QU'ILS SONT DEVENUS 
DEPUIS NOTRE RAID CONTRE LE VILLAGE. CE 
FUT UN PENIBLE VOYAGE POUR MOI. JE ME 
SUIS SOUVENU DU MASSACRE ET D'UN EN- 
FANT QUE J'EMPORTAIS, INERTE ET LES 

MEMBRES BRISES. IL EST DEVENU POUR 
MOI PLUS QU'UN SIMPLE ENFANT. 















IL INCARNE TOUT LE SANG VERSE DE- 
PUIS LE DEBUT DE CETTE REVOLUTION. 
EN FAISANT CELA, JE L'AI DEPOUIL- 
LE DE SON IDENTITÉ ET JE SOUFFRE 
DE DEVOIR AINSI SACRIFIER L'INDIVI- 
DU À L'ENSEMBLE. ME COMPRENEZ- 
VOUS 7 


















MOI NON PLUS, MISS LYNNE. CAR 
LUI, DU MOINS, EST À LA RECHER- 
CHE DE LA VÉRITÉ. IL NE RESTE 
PLUS GUÈRE 
D'HOMMES 
DANS CE 

CAS. 


ES CORRIDORS DU PALAIS SONT PLEINS DES MESSAGES QUE CHUCHOTENT LES ORDINATEURS. 
CHAQUE FEUILLET IMPRIMÉ RAPPELLE UNE VISION DE T'CHALLA. 


ILS NE SAURAIENT REMPLACER LES FABULEUX 
MESSAGES DU TAM-TAM QUE TAKL APPRIT À DE- 
CHIFFRER DANS SON ENFANCE. ILS N'EN SONT 


QUE LE COMPLEMENT. 





ME VOICI, HORATIO, 
COMME JE L'AVAIS PROMIS. 
J'AI VU LA FOSSE OÙ TU 


GARDAIS TES SERPENTS. ILS/ 


Y SONT TOUJOURS. 





À 2 ART ERIK, TAKU, 
TU ES LE SEUL À NE PAS 
ME CONSIDÉRER COMME 

UN PHÉNOMÈNE. 


JE N'AI JAMAIS 
EU... COMMENT DIi- 
RAIS-TU.:. DES ‘’TAS 

D'AMIS'!, 


MAIS SOUVIENS-TOI QUE 

JE SORTIRAI D'ICI, TAKU. 
ET QUAND JE M'ÉVADERAI, 
NE TE TROUVE PAS SUR MA 
ROUTE, TAKU. JE NE VEUX 

PAS AVOIR À TE TUER. 


POURTANT, S'IL 
LE FALLAIT, JE NE 
ME LAISSERAIS PAS 
ARRETER ! 








A FORME SOUPLE QU'IL TIENT ENTRE 
SES GRIFFES. 


MENT FAIBLES 
POUR UNE CARCAS- 
SE HAUTE DE SIX 
MÈTRES. 


ELLES SONT PRESQUE 
SANS FORCE EN COM- 
PARAISON DU POIDS 
GLOBAL DE HUIT TON- À 


ELLES SERAIENT 
PRESQUE INUTILES SI 
L'HOMME QU'ELLES 
ENSERRENT N'AVAIT 
F À DÉJÀ LE DOS LACÉRE 
SON SANG TIE- FES \ DE BLESSURES DCU- 
DE: COULE: À > \ . LOUREUSES. pt 
NOUVEAU. C'ES | 
UN FAIT AUQUEL. 
li NE PEUT 
ÉCHAPPER. LA 
VIOL ENCE ?0R- E— \n 
en cents ni LES TENDONS DE SA JAM- 
PROPRE ALI RP | : BE SE FONT DOULOUREUX 
< es $ : k SOUS L'EFFORT MAIS SOU- 
DAIN, L'ÉTREINTE SE DES- 


DE PANTHERMAN EST DE- 
VENU UNE LOQUE NOIRE. 
COMME UNE ÉPONGE, 

IL ABSORBE SON SANG 


IL SE CAMBRE, GLISSANT SON GENOU ENTRE DEUX ENORMES 

GRIFFES. LA GUEULE DU MONSTRE EST UNE CAVERNE HUMI- 

DE DÉFENDUE PAR DES CROCS DE DOUZE CENTIMÈTRES. ELLE 

EMPESTE D'UNE ODEUR DE VASE ET DE PRÉCÉDENTS REPAS 
| CARNI VORES... UNE SALIVE VISQUEUSE S'ÉCOULE SUR SA ET IL TOMBE POUR ?REN- 
lPOITRINE, SE MÊLANT AU LIQUIDE ROUGE QUI QUISSELLE DRE RUDEMENT ŒNTACT 
DES BLESSURES TOUTES RÉCENTES. AVEC LE SOL. 











EN PLEIN VOL, IL EXÉCUTE UN SUPERBE RÉTABLIS- | 64 VUE SE TROUBLE. 


QUAND ELLE LUI RE- 
VIENT, LA BÊTE EST 
TOUJOURS LA. 


MALGRE CELA, L'IMPACT BRUTAL AVEC 
LA TERRE CHASSE L'AIR DE SES POU- 


DÉDAIGNANT LA GUEULE VO- 
RACE, IL CHERCHE DES YEUX 
MOKADI, 


DISPARU ! 


LES DOIGTS DE 
L'HOMME SAISIS- 
SENT DÉSESPE- À 
RÉMENT LES AS- 
PÉRITÉS DU TA- 
LUS, L'EFFORT 
ROUVRANT SES Si VITE QU'IL 
BLESSURES ET ÉTAIT APP A- 
FAISANT À NOU- RU. 

VEAU COULER 

LE SANG DANS 

SON 005. 


ÉVANOUI AUS- 


A MOINS 
QU'IL NE SOIT 
EN BAS, ECRASE ! 
MAIS POURQUOI 
CETTE INSISTANCE 
DU NOM DE MOKADI À 
HANTER SA MEMOIRE 7 


EN LOQUES, 
MAIS ÉLÉGANT... 


LE CIEL 


LES TÉMOINS DE SON EX - 


ET CETTE FOIS, 
ELLE EST CONS- 
CIENTE DE LA 
PRÉSENCE D'UNE 
MINUSCULE TA- 
CHE BLEUE. 


4 


. LACÉRE MAIS 










IL S'ÉLANCE DANS L'AIR ET, UN INSTANT, TOUS LES PAR- 
TICIPANTS DE CE COMBAT PRIMORDIAL SE FIGENT POUR 
ADMIRER LE BOND SPLENDIDE. . . 


IL SAISIT L'ARBRE AU VOL, 
MANQUANT DE S'ARRACHER 


L'EPAULE. 


... ET LA POÉTIQUE SYMÉTRIE QUI COR- 
DONNE L'ACTION DU CORPS DES MEMBRES 
ET DE L'ESPRIT DANS UN BUT UNIQUE. . . 


MAIS IL SE CRAMPON- 
NE AU BOIS FLEXIBSLE 


7 D QUI PLIE SOUS SON 
en 
1 AY 


+ ET S'INCINE JUSQU'AU 
SOL, FREMISSANT D'UNE 
FORCE INEMPLOYÉE. 





IL 'ÉNO RM € 
PIERRE ROU- 







PRÊT À REPRENDRE SA 
POSITION NATURELLE. 























LE LENTE- 
EST-CE MON IMAGINA- MENT, TROP 
TION Z OU MOKADI EST- LENTEMENT... 
IL AU POINT FOCAL DE TANDIS QUE 
TOUT CE QUI SE PASSE 2 CRUL'ARBRE 


«| 
Jp PAOTESTE 
RS CONTRE 


CETTE 
$ E 


CON- 


. INCAPABLE DE COMPRENDRE LA 
TOURNURE PRISE PAR 
LES ÉVÈNEM ENTS. 


_ à FLOT DE SANG 
GOLIAT L'1 T TOŒEL FAITE... w 
GOLIATH À L'INSTANT DE LA DÉFAITE IN PLOT PE San } 


!IMOK ADI! ! APPELLE-T- 
IL FAIBEMENT. PUIS IL 
REÉALISE QUE LE GNOME 





D'AILLEURS, ÉTAIT-IL :? 
VRAIMENT LA Z 





QUI ÉTAIS-TU, MOKADI Z 
L'IMAGE D'UN SAGE 
IL S'ELOI- 
GNE EN Ti- 
£ [TUBANT 
_JPOUR CHER- 
CHER DES 
Et PLANTES 


MBIEN D'ESPECES EN EXIS- 
TE-T-IL 2 





ut 


QUATRE FIÈRES ET VAILLANTES SILHOUETTES SC@UTENT LE CIEL OU SOIR... ELLES SON- 
GENT ET SE DEMANDENT S1 ELLES RETOURNERONT JAMAIS DANS LE FUTUR POUR CONNAÏ- 
TRE LES DESTINS DE KANG ET DE LA CHARMANTE RAVONNA. MAIS LEUR MÉDITATION EST 
ÉTROITEMENT SURVEILLÉE. 


FT _/ 


ENFIN, ILS SONT REVE- 


, NUS. ENFIN, LA PATIENCE DU 


—" [LL DR. DOOM À ÉTÉ RÉCOM- 
x ——— PENSÉE ! 


DE 


AVANT DE MAT 

TAQUER DE NOUVEAU 

AUX QUATRE FANTAS- 

TIQUES, JE D01S LEUR Ÿ 

INSPIRER UNE TERREUR 

SALUTAIRE. ET LE MEIL- 

LEUR MOYEN POUR CELA, 

C'EST DE BATTRE UNE AU- 

TRE ÉQUIPE SUPER-PUIS-/ 

SANTE, TELLE QUE LES 

VENGEURS, AVEC LA 

PLUS GRANDE DES 
FACILITÉS. 











ARVEL COMICS GROUP 1976 


GRÂCE À MON ÉCRAN RADAR, MAIS UN TEL JOUET N'EST QU'UNE 
L 4 JE PUIS ESPIONNER CHAQUE ÊTRE PECCADILLE POUR LE GÉNIE QUE JE SUIS !. .. 
HUMAIN. . - OÙ QU'IL SE DANS TOUT L'UNI VERS, SEUL REED RICHARDS 
EST MON ÉGAL. . . C'EST POURQUOI JE N'AURAI 
DE CESSE DE LE DÉTRUIRE. 


PAL Su 
es) 


” 


p 
v 


| 
| 


| Æ 


=2UX 


IL EXISTE POURTANT QUELQU'UN QUI M'EST DESCENDANT N'EST 
SUPÉRIEUR. . . MAIS UNIQUEMENT PARCE D'AILLEURS PAS LE TERME 
QU'IL POSSÈDE TOUTE LA CONNAISSANCE QUI ŒNVIENT. 


SCIENTIFIQUE DU FUTUR. 
IL S'AGIT DE KANG, LE = | 


QUE RANT. . . MON PROPRE ÉTANT LE MAÎTRE DU VOYAGE 
DESCENDANT. À TRAVERS LE TEMPS, IL À SOUVENT 
SÉJOURNÉ DANS CE SIÈCLE. . . ET MÊME 
AU-DELÀ, POSANT AINSI UNE ÉNIGME 
ANGOI SSANTE. 
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OT 


FUNAIT LE F 
1 


AVAIT PRIS L' 





RAON RAMA-TUT 
BORD DE SON VAISS 


E DIS, ; , *° 





A 
EPOQUES DIFFÉRENTES. AIN 


RRIONS ÊTRE LE 
EXISTANT Es 


D 
Si 


S1 L'UN DE NOUS MOURAIT, L'Au- 
TRE PERIRAIT INSTANTANEMENT, 


fIJE ME QAPPELLE BIEN LA 
PREMIÈRE FOIS OÙ NOUS 
NOUS SOMMES RENCONTRES. 
«+. QUAND IL M'A TROUVE 
DÉ RI VANT DANS L'ESPACE! 


TANDIS QUE LE BANDIT PREPARE UN 
PLAN D'ATTAQUE, LES VENGEURS S'AB 
SORBENT DANS LEURS RÉFLEXIONS 
PERSONNELLES. 

POURQUOI SUIS-JE 
AINSI ATTIQÉE PAR 
STEVE ROGERS z 


EST-CE LE FAIT 
QU'IL SEMBE PORTER 
QUELQUE LOURD SE- 

CRET... QUELQUE CHA- 

GRIN CACHE 7 

æ, 


MAIS PEUT-ÈTRE 
SUIS-JE EN TRAIN 
DE CONFONDRE 
LA PITIÉ AVEC 
LE DÉBUT D'UN 
AMOUR. 


WANDA À 
LE BÉGUIN 
POUR LE CA- 

PITAINE. 





AUSSI. 


SEUL, CE CROULANT IMPORTE À SES YEUX. MAIS 
LES CHOSES PRENDRAIENT PROBABLEMENT UNE AUTRE 
TOURNURE Si J'ÉTAIS LE CHEF DU GROUPE... LES FILLES 
SONT TOUJOURS ÉBLOUIES PAR LES TYPES QUI ASSUM ENT] 
DES RESPONSABILITÉS. . . ALLONS ! JE VAIS FAIRE 
UN TOUR DEHORS ET TÂCHER DE M'EMPLOYER 
QUELQUE PART. 












NE BOUGE PAS, ŒIL-DE-FALCON ! 
JE NE T'AI ?AS DONNE LA PERMISSION 
DE 7ARTIR ! 








LA PERMISSION Z!! TU PLAISAN- 
TES, FRISE ! PERSONNE NE ME DIT 

QUAND JE D0O1S ENTRER OÙ 
ORTIR ! 








TANT QUE 
VENGEUR, JE LE FERAI ? 
ET JE TE CONSEILLE DE 

T'EN SOUVENIR ! 





TU SERAS 








OU1t Z EH BIEN, 
C'EST CE QUE 


NOUS VERRONS 












MAIS J'Y SONGE, CE 
SERA UN PLAISIR DE NE 
PAS ENTENDRE TES SAR- 
CASMES DURANT UN 
MOMENT. 


















PARS DONC ! 
MAIS REVIENS POUR 
L'APPEL DU 


MATIN, 













BIEN, CAPTAIN, 
ALORS, NOUS POUR- 
RONS DE NOUVEAU 
JOUER AU PETIT 
SOLDAT. 















JE T'AI DIT 
IA DE PARTIR ! /- 








Si TU N'ÉTAIS PAS ASSEZ VIEUX POUR ÊTRE 
MON GRAND-PERE, JE TE MONTRERAIS QUI DEVRAIT 
TENIR LES RÈNES ICI. 













À TITRE DE REN- PÂLE COPIE DE ROBIN DES 
GNEMENT, IL SE BOIS, NE CROIS  SURTIUT 


PAS QUE MON AGE SOIT 
OBSTACLE. JE POURRAIS 
MANIER DIX COMME TOI 
DANS UN FAUTEUIL À 

BASCULE ! 


JUN 
EN 


NOMME ŒIL-DE 


FAUCON ! 





NON ! JE DOIS GAR- 
DER MON CALME ! TOU 
CECI NE NOUS ME- 
NERA À LIEN... ! 


JE N'AI PAS LE CHOIX, 

WANDA, ON M'A CONFIE 

LA CHARGE DE NOTRE 
GROUPE. . . 


STEVE, COMMENT 
PEUX-TU SUPPORTER 
CES INSULTES. .. 
ZETTE INGRATITUDE Z 
+ + + JUSQU'AU RETOUR 
D'IRON MAN, DE THOR OÙ 
DE GIANT MAN. FAUT QUE 
L'ÉQUIPE RESTE BIEN 
SOUDEE. 


























COMBIEN DE TEMPS ENCORE 
PLUS TARD, L'AVANT QUE LES AUTRES NE REVIENNENT. . . 
DANS AVANT QUE CE POIDS NE SOIT RETIRE DE 
L'UNE DES MES ÉPAULES 7 


LUXUEU- 
SES 
DEMEURES 
DU 
MILLIAR- 
DAIRE 
ANTHONY 
STARK, 
QUI SERT 
DE 
QUARTIER- 
GÉNÉRAL 
AUX 
VENGEURS, 
NOUS RE- 
TROUVONS 
UN STEVE 
ROGERS 
PLUTÔT 
SOUCI EUX. 


EN TANT QUE CAPTAIN 
AMERICA, JE SUIS PRATIQUE- 
MENT UNE RELIQUE D'UN PAS- 

SÉ PRESQUE OUBLIE. 


a 


CEPENDANT, JE PORTE LE 
MANTEAU DU CHEF DES VEN- 


COMBIEN DE TEMPS VAIS-LJE 
CONTINUER À MENER UNE EXISTEN- 
CE QUI N’EST PAS VRAIMENT LA 

MIENNE ! UNE EXISTENCE 

SANS RACINES 7 


ALLONS ! À QUOI BON ME 
LAMENTER SUR MON SORT 2 


GEURS ! MAIS QUI EST L'HOM-| | PEUT-ÊTRE AI-JE ÉTÉ INACTIF 
ME CACHÉ SOUS CE COSTUME 7] À TROP LONGTEMPS, . . CE DONT 


QUI EST STEVE ROGERS 7 
SUIS-JE DESTINÉ À 


J'AI BESOIN, C'EST D'UN 
PEU D'ENTRAINEMENT. 


PASSER MA VIE SANS I DEN- 


TITÉ VÉRITABLE 2 
ne 
EST-CE QUE STEVE 
ROGERS DEMEURERA 
TOUJOURS DANS L'OM- 
BRE DE CAPTAIN AME- 















GUÉRIR LE CAFARD. . . 


MOYEN DE CHASSER LES PENSÉES. . 
LES SOUVENIRS. 


QUI TTONS UN INSTANT LE Q.G. 
DES VENGEURS. ET RETOURNONS- 
/ |: QUELQUES JOURS PLUS TARD. 







OH ! JE NE PUIS Y CROIRE ! 
C'EST TELLEMENT MERVEILLEUX ! 
LA RÉALISATION DE TOUS NOS VŒUX ! 
JE DOIS PRÉVENIR PIETRO IMMEDIA- 
TEMENT. 


C'EST MIEUX AINSI ! SEULE, L'ACTION PEUT 
PEUT ME DONNER L'IMP RES- 
SION D'ÈTRE PLEINEMENT VIVANT... C'EST L'UNIQUE 
. DE BANNIR 









UNE LETTRE. .. 
D'EUROPE ! DE Qui 
PROVIENT-ELLE 7 



























PLUS TARD, WANDA. 
JE VEUX REGARDER CE 

NUMERO ACROBATIQUE 
FIGURANT DANS LE SPEC- 
TACLE D'ED SULLI VAN. 
À 
Si SEULEMENT J'ÉTAIS 
LIBRE DE ME PRODUIRE 
AINSI EN PUBLIC ! QUEL 

BONHEUR CE SERAIT ! 







PIETRO ! MON FRERE. . . 
J'AI REÇU DES NOUVEL- 
LES FABULEUSES. 



















CE N'EST PAS LE 

MOMENT DE TE PLONGER 
DANS LA TELEVISION. IL 
FAUT QUE TU M'ÉCOUTES. 













D'UN SIMPLE GESTE DE LA MAIN, LA SORCIE- | ous Pensions que Nous \ /'MA SŒuUR ! ES-TU 
RE ÉCAQATE EFFACE L'IMAGE SUR L'ÉCRAN. ÉTIONS ORPHELINS ! NOUS CERTAINE DE CE QUE 
ESP ROSE z NOUS CROYIONS SEULS AU TU AFFIRMES 7 

À PRÉSENT, TU MONDE. EH BIEN, NOUS NOUS \ Y A-T-IL VRAIMENT 
SERAS FORCE DE ME TROMPIONS. . . TU UN ESPOIR... 
PRÊTER ATTENTION. M'ENTENDS, PIETRO 7 
NOUS NOUS TROM- 
WANDA, © ) PIONS !! 
NON ! / 


OUI, PIETRO... OUI ! 
ON À RETROUVE UN MEMBRE 
DE NOTRE FAMILLE. 


NOUS AVONS UNE TANTE! V4 ŒIL-DE-FAUCON. BAISSE TON 
ELLE HABITE À LATVERIA ! ARC ! J'AI QUELQUE CHOSE DE FORMIDABLE 


ET ELLE VEUT NOUS VOIR ! À T'ANNONCER ! 
ELLE VEUT QUE NOUS J rs 
ALLIONS CHEZ PEUT-ÊTRE ZUT ! À CAUSE DE TOI, 
ELLE ! NOUS PAQLERA-T- J'AI RATE MON COUP. 
ELLE DE NOS PA- LS 


SN  ENNE 
Sd en ANR C QUELLE IMPORTANCE 2 
L À CE N'EST QU'UN EXER- 












IDIOT ! JE M'ENTRAINAIS À 
VISER EXACTEMENT UN POINT 
PRÉCIS. EN DÉVIANT D'UNE FRACTION 
DE SECONDE, J'AI DÉTRAQUE LE 
MARQUEUR ÉLECTRONIQUE AU 
LIEU DE L'ACTIVER. 























TU OSES ME TRAITER CA 
D'IDIOT Z TU VAS LE T NON,PIETRO. PAS 
; MAINTENANT. IL Y À PLUS 


















PARTEZ ! ALLEZ REJOINDRE 
L'INVINCIBLE CHEF AUX CHEVEUX 
D'OR ! DE TOUTE MANIERE, PER- 
ONNE ICI N'OSE FAIRE UN GES- 
TE SANS SON AUTORISATIO 
A T 
JE SUIS VRAIMENT 
INCORRIGIBLE. CHAQUE MOT QUE 
JE PRONONCE SEMBLE SE RE- 
TOURNER CONTRE MOI. JE M'AP- 
PARENTE DE PLUS EN PLUS AU 
GROS LOURDAUD DES FILMS DE 
SECOND ORDRE. ROGERS EST 
DANS LE VRAI LORSQU'IL 
T QUE JE PARLE 


ILS ONT REÇU 
LA LETTRE ! QIEN 
NE PEUT PLUS LES 
SAUVER MAIN- 
TENANT. 


TU AS RAISON, C'EST MALIN ! MON 
SŒURETTE ! JE f IMPULSIVITE M'A 
M'OCCUPERAI PRIVE DU SEUL AL- 
DE LUI PLUS LI£É DONT J'AVAIS 
TARD, ALLONS BESOIN POUR ENLE- 
PLUTÔÜT AVER- } VER LA DIRECTION 
TIR STEVE { DE NOTRE GROUPE À 
ROGERS. CAPTAIN AMERICA. 

















ET EN OUTRE, 
J'AI GÂCHÉ TOUTES 


MES CHANCES AU- 
PRES DE WANDA ! 









INUTILE DE LES OBSERVER 
PLUS LONGTEMPS. LE PIÈGE À ÊTÉ 
TENDU. . . 


SÛR DE LUI, LE MONARQUE ABSOLU DE CE MINUS- 
QULE PAYS DES BALKANS QUITTE LE CHATEAU POUR 
SE PROMENER PARMI SES SUJETS. 


. ET LES VICTIMES ONN/ LE MAITRE PASSE, TU DOIS 
MORDU À L'APPÀT. | LE REGARDER JUSQU'À CE QU'IL 
AIT DISP AQU, 


BONJOUR, 


HERR DOKTOR ! 
UN JOUR JE RE- 


GNERAI SUR TOUT 
L'UNIVERS, COMME 
JE RÈGNE ACTUEL- 
LEMENT SUR CE 
ROYAUME D'OPÉ- 


PRENDS CETTE PIÈCE MERCI, VOUS ÊTES LA QUELLE CHANCE NOUS AVONS 
D'OR, MON GARÇON. JMAÎTRE ! JE BONTÉ EN PER- D'ÈÊTRE GOUVEINÉS PAR UN TEL 
MOI AUSSI, JE SAIS / LA GARDERAI SONNE, VOTRE SOUVERAIN ! SA SAGESSE... ET SA 
CE QE C'EST QUE TOUJOURS ! EXCELLENCE. COMPASSION... DÉPASSENT TOUT CE 
D'ÊTRE UN IN- QUE L'ON PEUT IMAGINER. 

FICME. 


{4 


HAN i 












MAIS CERTAINS NE PARTAGENT PAS CETTE AP- EN VÉRITÉ, C'EST 
PRÉCIATION. . . L'INCARNATION DU MAL. 51 SEULEMENT 
LE PEUPLE POUVAIT LE COMPRENDRE... 









LES IMBÉCILES ! ILS NE RÉALISENT 

PAS QUE DOOM SE MOQUE D'EUX ! IL SE 

CONTENTE DE JOUER UN RÔLE À DES FINS IL Y EN À QUI ONT DEVINÉ MES INTEN- 

DE LUI SEUL ŒONNUES. TIONS. MAIS BIENTÔT, CELA N'AURA 
PLUS D'IMPORTANCE. 







NOUS SOMMES /NOUS AVONS POURTANT 
À LATVERIA ! | PRÉVENU NOTRE TANTE 
MAIS POURQUOI DE NOTRE ARQI VÉE. 
N'Y A-T-IL PER OÙ PEUT-ELLE 
SONNE POUR ÊTeE 
NOUS ACCUEIL - 
LIR 7 NE BOUGEZ PAS ! 
VOUS ÊTES EN 
ÉTAT D'ARRES- 
TATION... 





LES VOILA ENFIN ! JE RESTERAI 
HORS DE WE PENDANT L'EXÉCUTION DE 

MON PLAN. IL EST Si SIMPLE, Si LOGIQUE 
QU'IL NE PEUT ÉCHOUER. 





LES he VE. 

= Ne 

FE LÉ n, 
Che 








Si C'EST UNE PLAISANTERIE, JE LA EXACTEMENT TRENTE MINUTES PLUS TARD. . . 


TROUVE PLUTÔT MAUVAISE ! ON N'EST PAS 
AU CINEMA ! 





EH BIEN, VOUS POUVEZ ÊTRE 

SATISFAITS TOUS LES DEUX. 
VOUS NOUS AVEZ MENÉS 

ICI POUR Yÿ CHASSER L'OIE 

SAUVAGE ET NOUS NOUS 

RETROUVONS EN TAULE. 


VIENS DE ME 
RAPPELER UN 
DÉTAIL AUQUEL 

NOUS AURIONS DÜ 


Du CALME, ŒIL- 

DE-FAUCON. CELA 

ME PARAIT TRES 
SÉRIEUX. 


A BERNES, 
IL LE PAIE- 
2A CHER. 


SONGER PLUS 


ŒIL-DE- 
FAUCON, MOI 
VIVANT, PERSONNE 
PARLERA À MA SOŒUR 
SUR CE TON... MÊME 


VEZ NOUS 
SUIVRE. 
































LE CŒUR LOURD, LA SORCIERE ÉCARLATE PASSE À 


TONNERRE ! TU AS 
L'ACTION, . . FROIDEMENT. . . FERMEMENT. . . 


RAISON ! C'EST LE 
ROYAUME DE POCHE 


DANS L'EXCITATION 
DE CES DERNIERS 
JOURS, NOUS NE 
NOUS SOMMES GUE- 
RE PRÉOCCUPÉS 





CE ME SERA 
FACILE D'ARRACHER LA SER- 
RURE DE LA GRILLE. .. 


DU GOUVERNEMENT 
RÉGENTANT LATVE- 
RIA. OR, JE VIENS 
DE RÉALISER LE NOM 
DE SON CHEF. 


VOILÀ POUR- 
QUOI ON NOUS 
A ARRÊTÉS ! IL 
S'AGISSAIT 


MAIS NOUS N'AVONS 


NIER MOT. 








LES PRISONNIERS SE SONT ILS DOIVENT 
ÉVADÉS ! SONNEZ L'ALARME ! ÊTRE FOUS ! PER- 
VITE ! SONNE NE PEUT SE 
SOUSTRAIRE Au JU- 
GEMENT DU 
DR. DOOM ! 


IL FAUDRA ÊTRE PRUDENT. LE DR. DOOM 
EST LE MAITRE ICI... ET NOUS FUYONS 
SA JUSTICE. 

















ET, À LA PLACE 
DES QUATRE Ci- 
VILS ENTRES QUEL- 
QUES MINUTES 
PLUS TÔT, QUA- 
TRE VENGEURS 
QUITTENT MAIN- 
TENANT LES MURS 
SOMBRES DE LA 
PRISON. .. 





.… OÙ TOUT EST 
CALME JUSQU'À 

















MAIS LE CHEF DE LATVERIA NE S'AF- EN ABAISSANT LE LEVIER, LE GÉNIE DIABOLIQUE DE- 

FOLE PAS AUTANT QUE SES GARDES. CLENCHE UN DES APPAREILS DE DÉFENSE LES PLUS 

SPECTACULAIRES QUI AIENT JAMAIS ÊTE CRÉES. 

ILS SE SONT À PRÉSENT, LE 
ENFUIS... TOUT JEU DU CHAT ET 
COMME JE L'AVAIS DE LA SOURIS 
COMMENCE. 










CE DÔME GÉANT EN “| MAIS IL SE RÉVÈLE 
PLASTITHÈNE À ÉTÉ CONÇU ÉGALEMENT TRÈS EF- 
POUR PROTÉGER LATVERIA FICACE POUR EMPÈ- 
DE L'ATTAQUE ATOMIQUE. ŒHER LA FUITE DE 
CEUX QUE JE VEUX 

MAINTENIR SOUS 
MON POUVOIR, 





REGARDEZ ! AU-DESSUS DE NOUS ! UN 
DÔME GIGANTESQUE ET TRANSP ARENT COUVRE 


LA TOTALITÉ DU ROYAUME ! 


TES FLÈCHES EXPLOSIVES, 
VITE. . . 


AVANT QU'IL NE NOUS ENFERME 


ŒIL-DE-FAUCON !. .. 


PEUT-ÊTRE QUE MES 
SORTILÈGES RÉUSSI RONT 


COMPLETEMENT. 


LA OÙ TU AS ÉCHOUÉ. 


Nu 
LA 


A 


A\AA 


NN 
à 


\\L' 
AU 
NAN 


Ni 


INCROYASE ! 

BIEN QUE JE 

PORTE MON 
POUVOIR À SA 


PUISSANCE MAXIMUM, 
LE DÔME RESTE IN- 
TACT. IL EST COM- 


D 


PLETEMENT INDES- 
TRUCTIBLE. 


ASSEZ, WANDA ! 
STOP ! STOP, 





CETTE FOIS, IL TE FAUDRA 
FAIRE APPEL À QUELQU'UN D'AUTRE 
POUR SAUVER LA SITUATION. 


PAS LA PEINE DE GASPILLER 

D'AUTRES FLÈCHES. CETTE MATIÈRE 

EST BEAUCOUP PLUS RÉSISTANTE 
QU'IL N'Y PARAÎT, 


L'UNE DES REGLES ÉLÉMENTAIRES DU 
COMBAT, C'EST DE NE JAMAIS GÂCHER SA FORCE 
INUTILEMENT. OUBLIONS LE DÔME. LE SEUL 

MOYEN D'EN SORTIR, C'EST DE BATTRE DOOM 


LUI-MÊME ! 


QUE VEUT-IL 7 
POURQUOI AGIT-IL 


AINSI 7 
C'EST PRÉCISÉMENT 
CE QUE J'AI L'INTENTION 


DE DÉCOUVRIR. 


POURSUI VONS-LES ! FILE, VIF-ARGENT ! 
IL FAUT LES CAPTURER ! VOIS Si TU PEUX REPÉRER UNE 
BRÈCHE DANS CE ‘'CAPUCHON'' 
GÉANT. 
/] LES ENNEMIS DE 
LATVERIA ! VOUS NE POU- 
VEZ VOUS ÉCHAPPER ! 
NOTRE MAITRE VOUS 
VAINCRA ! 


ARRÊTEZ-LES ! 
AU NOM DU DOCTEUR 
DOOM ! MODERNES... ET CEPEN- 


DANT, IL À RÉUSSI À S'AR- 
ROGER LA LOYAUTE AVEU- 
GLE DE SES SUJETS. 


DE LATVERIA PREND LES ARMES 
CONTRE LES QUATRE VENGEURS. 


N'AYEZ PAS PEUR DE 
NOUS ! NOUS VOULONS 
SEULEMENT ÊTRE LI- 
BRES... DE REGAGNER 
NOTRE PAYS NATAL. 

VOUS MENTEZ ! LA 

RADIO NOUS A DIT 

LA VERITE !... 

VOUS ÊTES VENUS 

POUR NOUS ANEAN-/Æ 
TIR. 4 





MAIS, AVANT QUE LA POPULACE NE PUIS- 
SE ATTEINDRE SA PROIE, UN TOURBILLON 
HUMAIN S'INTERPOSE. 


TOUS ! Si VOUS RE- 
FUSEZ D'ÉCU- 
TER LA VOIX DE 
LA RAISON, VOUS 
NOUS CONTRAINDREZ 
À UTILISER LA FORCE. 


EN ARRIÈRE... 
CETTE FOLIE À ASSEZ 
DURE. 


PIETRO EST SEUL ! / 
NOUS DEVONS L'AIDER ! ŸÆ 


DANS UNE NATION AUSSI PETITE QUE LATVERA, IL NE FAUT PAS 
LONGTEMPS AUX VENGEURS POUR TROUVER LE CHATEAU IMPE- 


RIAL DE CELUI 


QUI SE FAIT APPELER... DR. DOOM... ! 


LE VOICI... C'EST LA PLUS IMPOSANTE 


DEMEURE DU COIN. 


CE NE PEUT ÊTRE 


QUE SON 


REPAI RE. 


PAS NECESSAIRE- 
MENT, POUPEE ! IL SE 
POURRAIT QUE CE SOIT 


SZ NON ! IL NOUS 
DONNE LÀ L'OC- 
/H CASION DE NOUS 
ESQUI VER... SA VI- 
TESSE LE PROTÈGE- 
RA. IL NOUS REJOIN- 
DRA PLUS TARD. 
MAINTENANT, Fi- 
LONS. CHAQUE SE- 
CONDE COMPTE. 


CE N'EST QUE MOI, ŒIL-DE- 

FAUCON, JE VEUX ÊTRE AVEC 
VOUS LORSQUE VOUS RENCON- 
TREREZ NOTRE ENNEMI. 1 


VF VIF-ARGENT ! BIEN- 
VENU AU 77, QUE DU 
CAUCHEMAR ! 


AUSSI SINISTRE 
QUE LES ABORDS DE 
SA FORTERESSE, NOUS 
AURONS SÛREMENT 
BESOIN DE TON AI- 
DE, VIEUX. 





ET COMME -E QUATUOR PENETRE 
PRDEMMENT DANS L'IMMENSE 
BATIMENT... 


J'ENTENDS UN FAIBLE 
RONFLEMENT AU- 
DESSUS DE NOUS... 

PAREIL 


EXACT, CAPTAIN AME 
OBSERVE TOUS VOS 
ARRIVEE À LATVERIA ! 


NE PLAISANTEZ PAS.. 
VOUS LE REGRETTERIEZ 


\ VITE. 
DOOM NE SE LAIS- 
SERAIT PAS AINSI 
PRENDRE AU DÉPOURVU. 
CŒ QUE TU ENTENDS 
DOIT ÊTRE LE RONRON- 
NEMENT D'UNE CAMÉRA 
AUTOMATIQUE Qui FIL- 


ME CHACUN DE NOS 
NN MOUVEMENTS. 1 
N 


TRÈS BIEN. JE VAIS 
VOUS LA DONNER. C'EST 
PEUT-ÊTRE LA DERNIÈRE 
QUE VOUS ENTENDREZ. 


POURQUOI NOUS AS-TU 
EMPRISONNÉS 7 NOUS 
N'AVONS RIEN FAIT DE 
MAL. NOUS MÉRITONS UNE 

EXP LICATION. 


JE N'AI AUCUN GRIEF CONTRE VOUS. 
C'EST CES MAUDITS QUATRE FANTAS 
TIQUES QUI SONT MES ENNEMIS LES 
PLUS ACHARNÉS. 
Sms 
PENSEZ COMME ILS SERONTA 
IMP RESSIONNÉS PAR MA Puis 
SANCE LORSQU'ILS AP- è 


PRENDRONT QUE VOUS FFE 
ÊTES MES CAPTIFS 


ILS ESSAIERONT DE 

VOUS SAUVER... ET 

JE LES ATTRAPERAI 

AUSSI FACILEMENT 
QUE VOUS. 





TU TE TROMPES ! JE SUIS PAGE 
POUR NEUTRALISER CHACUNE DE TES 


ATTAQUES ! 


ATTENTION ! IL JE VAIS L'IM- 
PRESSE CE BOUTON ! MOBILISER ! UNE 
FLECHE SUFFIRA... ; 
il 
HU UN RAYON LUMINEUX... 
SAP ANT MA FORCE... 
L'ABSORBANT COMME UNE 


EPONGE 


TIENS BON, PAS TANT QUE LE VOIS AVEC QUELLE AISANCE JE 


ŒIL-DE-FAUCON ! DR. DOOM POSSÈDE RA SUSPENDS TON ARME PRIMITIVE DANS UN 
MON BOUQIER TE LA PLUS INFIME FRAC- CHAMP MAGNÉTIQUE. C'EST SEULEMENT EN 


PROTEGERA DE CE TION DE SON POUVOIR PASSANT PRES DE MOI QUE TU POURRAS LA 
FAISCEAU MALE- SANS LIMITES. RECUPERER ! ; 
FIQUE. 
CELA ME CONVIENT PARFAI- 


TEMENT. CONTENTE-TOI SIM- 
PLEMENT DE RESTER 





MAIS AVANT QUE CAPTAIN PUISSE FAIRE C'EST TOI QUI NOUS AS BERNÉS EN INVENTANT 
UN GESTE. . . L'EXISTENCE DE CETTE PRÉTENDUE TANTE ! APP RÈTE- 
ù TOI À SUBIR LA COLÈRE DE VIF-ARGENT,. 


LE DR. DOOM NE 
S'INCLINE DEVANT 
PERSONNE ! 





PUIS, AGISSANT AVEC UNE CÉLÉRITÉ QUI STU- HA ! TU AS HÉSITÉ 
PÉFIE VIF-ARGENT LUI-MÊME... DOOM RECULE. TROP LONGTEMPS. MAIN- à 
TENANT, TU ES À MOI ! LACHELE, 
PEU IMPORTE LA FORCE . DOOM ! 
AVEC LAQUELLE TU ATTIRES MON É 
MANTEAU, JE PUIS LE REPREN- 
DRE AVEC PLUS DE FORCE 
; ENCORE. 





p 
JE FERAI MIEUX QUE CELA ! JE VAIS 


ME SERVIR DE LUI POUR VOUS ATTAQUER À 


TS THERE 
QERANS D 


\l Ÿ 


PAR EXEMPLE ! ILS SONT ÿ 

INEFFICACES. CELA NE 

M'ÉTAIT JAMAIS ENCORE 
ARRI VE. 


SUPRISE 7 
IL NE FAUT PAS, 
CE FUT UN JEU 
D'ENFANT POUR 
MOI DE CRÉER UN 
! APPAREIL CAPABLE DE 
RÉDUIRE TON POUVOI 
À NÉANT ! 


ÿ 


U 


IL EST AUSSI PUISSANT QU'ON 
L'AFFIRME ! 


MAIS IL SUCCOMBERA 
À MES SORTILÈGES. 


À NOUS DEUX, DOOM ! Y 
TU NE PENSAIS TOUT DE 
MÊME PAS QUE TON 
RAYON M'AFFAIBLI- 
RAIT DE FAÇON PER- 


UN VENGEUR DURANT 
UN MOMENT, MAIS 
IL Y EN AURA TOU- 
JOURS UN AUTRE 
POUR POURSUIVRE 
L'ASSAUT, 
























MON ARMURE M'ABRI- 
TERA DE TES FLECHES... 
HÉ Z!! 


MA CARAPACE 
D'ACIER... 
FOND ! 









NO RMAL ! GRÂCE À 
MON ARC, J'AI FAILLI 
BATTRE IRON MAN JADIS. 
AUSSI, JE NE VOIS PAS 
COMMENT TU ME RÉ- 
SISTERAIS. 


CEPENDANT, IL POSSÈDE 
DES ARMES ET DES POUVOIRS 
INSOUP ÇONNABLES. 


QUAND MÊME 
RÉUSSI À PRO- 
VOQUER SA 


FUITE. CE SERAIT SIMPLE 


POUR LUI DE FAIRE EXPLO 
SER CETTE PIÈCE. NOUS 
SOMMES EN DANGER 
ICI. MIEUX VAUT NOUS 
RETIRER ET CONCEVOIR 

DE NOUVEAUX PLANS. 


UN SEUL HOMME, 
ET IL NOUS TIENT 
TOUS À SA MERCI. 
DE QUOI EST-IL 
FAIT, JE ME LE 
DEMANDE 7 


MAIS, D'UNE PRESSION DU DOIGT, LE BANDIT 
ÉLÈVE UNE BARRIÈRE ÉLECTRONIQUE DERRIÈRE 
LUI, S'ISOLANT AINSI MOMENTANÉMENT DE SES 
ADVERSAI RES. 


JE VAIS CHANGER D'ARMURE. CE N'EST 
QU'UN CONTRETEMPS... MAIS J'ENDUI RAI 
L'AUTRE D'UNE SUBSTANCE QU'AUCUNE 
FLÈCHE NE POURRA PÉNÉTRER. 









DE QUOI 7 SOUS LA REDOUTABLE CARAPACE DE 
DR. DOOM, NICHENT UN CERVEAU BRILLANT BIEN 
QUE MACHIAVÉLIQUE ET UN CŒUR BRÛLANT DE 
HAINE. 


MAIS J'AI SOUS- 
ESTIMÉ LES VEN- 
GEURS. ILS SONT 
PLUS FORTS, PLUS 
ADROITS, PLUS EXPÉ- 
RIMENTÉS QUE JE NE 
LE CROYAIS. n 
AIS « 
LAISSONS-LES 
JOUI R D'UN INSTANT 
DE RÉPIT. ILSNE, 
PEUVENT S'ÉCHAPPER 
DE LATVERIA, NI DE 
MON EMPRISE. 


JUSQU'À PRÉSENT, 
JE ME SUIS CONTENTÉ 
DE JOUER AVEC EUX. 
















DANS UNE GROTTE TOUTE PROCHE. . . 


C'EST MA FAUTE ! LA MIENNE PEU IMPORTE QUI EST À 
ET CELLE DE PIETRO ! PAQCE QUE NOU BLÂMER, WANDA. L'ESSENTIEL EST 
AVONS ÉTÉ ASSEZ NAÏFS POUR PRÈTER DE TROUVER UN MOYEN DE FUI 

FOI À CETTE LETTRE , VOICI TOUS J 
LES VENGEURS PRISONNIERS DU 
DESPOTE DE LATVERI A. 





C'EST LE COMBE DE L'IMPUISSAN 
MÊME MA VITESSE DEMEURERA INEF 
TANT QUE CE DÔME COUVRI RA LE SOMMES 4 CONTRE I. DOOM A 
LA NATION ENTIÈRE DER- 


ROYAUME. 
be RIÈRE LUI. 
DO NX | 


IL Y A UN GRAND CHIRURGIEN À IL À REFUSÉ ! 
ZUROCH, PAR-DELÀ LA FRONTIÈRE COMMENT A-T-IL PU 
IL PEUT GUÉRIR NOTRE ENFANT, ÊTRE AUSSI CRUEL 7 
EXCELLENCE ! NOUS MAIS HÉLAS, IL PARTIRA BIEN- AUS Si IMPITOYA- 
VOUS SUPPLIONS DE TÔT POUR L'AMÉRIQUE. BE... Z!! TAIS- TOI 
Fe ’ 


NOUS ÉCOUTER ! < 
NOUS VOUS IMPLORONS, MAI = FEMME ! Si LE 
MAÎTRE T'ENTEN- 


PARLEZ, MAIS TRE... OUVREZ LE DÔME AFIN 

FAITES VITE. QUE NOUS PUISSIONS MENER DAIT... 

NOTRE FILS CHEZ CE MÉDE- 

C'EST MON FILS, CIN AVANT QU'IL NE SOIT NE RESTONS PAS 

MAITRE. LE PETIT TROP TARO. SUR LA PLACE DU 
VILLAGE. C'EST 


INFIRME À QUI VOUS — 
AVEZ DONNÉ UNE À IMPOSSIBLE ! IL DOIT TROP RSQUÉ. 


PIÈCE D'0€. RESTER FERME... JUS- 


QU'A CE QUE LES QUATRE 


ENNEMIS DE LATVERIA 
KV 


Va 
Re 





PENDANT CE TEMPS, À DES MILLIERS DE KILO LAISSONS-LES SIFFLER LES FLICS ! 
MÈTRES DE LÀ, UNE AUTRE ÉQUIPE DE VAIL- NOUS EN AVONS ASSEZ DE. . . EH !! 
LANTS LUTTEURS APPREND LA TERRIBLE NOU- 
MAUDITS EXTENSEURS ! 
2 J'AUONIS Ju | QUELLE CAMELOTE ! 
QUELQU'UN PARLAIT C'EST LE BULLE 4 — 
D'UN DÔME ISOLANT. TIN D'INFORMA- BENJAMIN J. GRIMM ! C'EST 
TIONS, BEN. ÉCOU- LE TROISIÈME MUR QUE TU DÉMOLIS ! 
TE ! IL VA FALLOIR RÉFLÉCHIR SÉRIEUSE - 
MENT À LA QUESTION ! 
DES RUMEURS PRO- 
VENANT DE LATVERIA RÉ- 
VÉLENT QUE LE DR. 
DOOM À ACCUSÉ LES VEN- 
GEURS D'ESPIONNAGE, 


M, ILS AURONT BESOIN 
D'AIDE. 


VENEZ ! NOUS POUVONS 

ÊTRE UTILES ! NOUS AVONS 

PLUS D'EXPÉRIENCE QUE N'IM- EH BIEN, QU'AT- DU CALME. BEN. 

PORTE QUI POUR COMBATTRE TENDONS=NOUS 727 JE D0I1S OBTENIR 
L'AUTORISATION DE 


J'ÉTAIS SÛR QU'ON MAIS COMMENT 


ALLAIT ENCORE ENTRER ARR VER À TEMPS, \Z 
DANS LA BAGARRE ! CHÉR 7 


NOUS PRENDRONS LE 
JET-CYCLE À NOTRE 
BASE DE LONG 
ISLAND. 


TRY 
CE 


ie 





















ET, APRES UN VOY RAPIDE... 









AUTORISATION REFUSEE. 
INTERDICTION DE PARTIR ! 






NOUS NE SOMMES NOUS 
SÜREMENT PAS LEST Vous Dé- 
ROLLING STONES ! 











À QUI CES ŒOWNS 


PAR EXEMPLE ! 
CROIENT-ILS PARLER 7 
































NOUS NE POUVONS 
DÉCOLLER SANS 

PERMISSION. ADRES- 
SONS-NOUS AUX 
AUTORITES. 


MESSIEURS, 
MAIS IL NOUS FAL 
LAIT QUELQUES 
EXPLICATIONS. 











VEUILLEZ 
VOUS ASSEDIR. 


NOUS VOUS AT- L 
TENDIONS, 





ET, TANDIS QUE LE QUATUOR REGAGNE NEW YORK... 
PAR-DELÀ LES FRONTIÈRES, UNE SILHOUETTE, TAPIE 
DANS L'OMBRE, ÉCOUTE. 


S1 SEULEMENT LE DÔME GÉANT 
SE SOULEVAIT AFIN QUE NOTRE FILS 
PUISSE SE RENDRE À ZUROCH ! IL 
MARCHERAIT DE NOUVEAU ! 


MAIS C'EST SANS ESPOIR ! TANT 
QUE LES VENGEURS RESTERONT 

EN LIBERTÉ, NOUS SERONS TOUS 
PRISONNIERS À LATVERIA ! 


C'EST UNE AFFAIRE TRÈS DÉLICATE, 
M. RICHARDS .LE DR. DOOM EST LE 
CHEF D'UN PAYS ALLIÉ. NOUS NE POU- 
VONS PERMETTRE À DES CIVILS DE DÉ- 
CLENCHER UNE NOUVELLE CRISE Di- 

PLOMATIQUE. 















AINSI, LES VENGEURS SONT 
LIVRÉS À EUX-MÊMES. NUL NE 
PEUT LES AIDER, 









EXACTEMENT, MAIS LEUR 
SITUATION N'EST PAS 51 

DÉSESPÉ@ŒE. ILS SONT DE 

TAILLE À S'EN SORTIR, 










IL EST IMPENSA- 
BLE QUE CET ENFANT 
DEMEURE INFIRME À CAUSE 
DE NOUS. NOUS DEVONS TROU- 
VER UN MOYEN DE LE 
SAUVER. 








LA CAVERNE... POURQUOI FAUT-IL QUE TU 
ÉNONCES CHACUNE DE TES PAROLES 


ET APRÈS QUE LE MUTANT À REJOINT 
COMME S'IL S'AGISSAIT D'UNE DÉCLA- 


PLUS NOUS SEJOURNE- DOOM EST SANS PITIÉ ? 

RONS DANS CE PANS, PIRE IL SACRIFIERA SES RATION HISTORIQUE, TÊTE D'OISEAU Z 
SERA LA COLÈRE DE LA PROPRES SUJETS POUR - . 

POPULATION. NOUS CAPTURER. ÉCOUTE, ALLONS, NE TE FÂCHE 

/ GRANDE PAS. POUR UNE F015, 


PEUT-ÈTRE DEVRIONS, 
NOUS NOUS LIVRER... 


JE SUIS D'ACCORD 


JAMAIS ! NOUS LE 
BATTRONS À NOTRE 
MANIERE... 

CELLE DES 
VENGEURS ! À 


ANIMÉS D'UNE FERME RÉSOLUTION, LES VENGEURS P RENNENT ALORS L'OFFENSIVE ET SE GISSENT 
AUDACIEUSEMENT Au CŒUR MÊME DU CHÂTEAU. 





CONTINUONS À CHERCHER ! REDRESSE LA TÊTE, OSER VENIR ICI ! VOUS 
LE LEVIER OUVRANT LE DÔME DOIT VIEUX. ON DIRAIT QUE NOUS ÊTES ENCORE PLUS TÉMÉ 
ÊTRE LÀ QUELQUE PART... OH... !! AVONS DE LA COMPAGNIE, RAIRES QUE JE NE LE 

PENSAIS, 


MAINTENANT, IL NE ME 
RESTE PLUS QU'À CHOI- 
SIR LA FAÇON DE VOUS Æ 

ANÉANTIR À JAMAIS. 





PEUT-ÈÊTRE CELA TE 
TIENDRA-T-IL TRAN- 
QUILLE DURANT UN 

MOMENT ! 


TU PARES TROP 
À MON GRE. 


IDIOT ! TU NE 
SOUPÇONNES PAS 
ENCORE TOUTE 
L'ÉTENDUE DE MON 


a e. 


C D'UNE SIMPLE PULSION, IL 
A STOPPÉ MON BOUCLIER DANS SON (2 
ELAN ET L'A REPOUSSE. 


EST-CE ASSEZ CLAIR, 
IMBECILE 7 





AVEC MON ARMURE INÉDITE, MA SUPRÈME 
INTELLIGENCE, MON HABILETÉ PRODIGIEUSE. . . 


7. + JE SUIS LE MAÎTRE DE 
TOUS LES HOMMES. . . SANS MÊME 
DEVOIR RECOJRIR À MON ARMEMENT 

FANTASTIQUE. 


CIMME TU VAS 
POUVOIR LE CONS- 
TATER ! 


MÊME SANS SON ARMURE, 
IL SERAIT UN ADVERSAIRE 
DE TAILLE POUR CHACUN 
D'ENTRE NOUS. CEPENDANT, 

NOUS LE BATTRONS. 





























AVEC LA SURP RENAN - ÎL'AFFRONTEMENT MAIS ILS NE SANS DOUTE PARCE QUE TES 
TE AGILITÉ QUI LUI EST PLUS DUR QUE ) M'INTÉRES- PRÉCÉDENTES VICTIMES N'ONT 
A VALU UNE RÉPUTA- | JE NE M'Y ATTEN- SENT PAS. JAMAIS DISPOSÉ D'UN BOUCLIER 
TION INTERNATIONA- | OAIS. 1LS SONT POUR MOI, POUR L'ARCÊTER. 
LE, CAPTAIN ESQUIVET AUSSI CORIACES QUE ILS NE 
LE PROJECTILE. LES QUATRE FAN- CONSTITUENT LA FORCE AUGMENTE. JE NE 
TASTIQUES. QU'UN SIMPLE Puis LUI SISTER PLUS 
= £ EXERCICE... À LONGTENES: 
C'EST ÉGALEMENT PRÉSENT, JE DOIS EN FINIR 
UNE VRAIE CENTRA- AVEC EUX... AFIN D'ÈTRE 
LE ÉLECTRIQUE. PRÊT LORSQUE LES QUATRE 
A ENFONŒ L'OBJET FANTASTIQUES 
DANS LE MUR ! ,# SE MANIFES- 












VD 





ADIEU, CAPTAIN 
AMERICA. PER- 

SONNE NE PEUT 

SURVIVRE À MON 
RAYON VI BRA- 





NE CRIEZ PAS TROP 
VITE MCTOIRE ! J'AI DES 
PRENDS AUX VENGEURS, TU ARMES AU POUVOIR ILLIMI- 
T'ATTAQUES À UNE ÉQUIPE TÉ... DES ARMES TELLES 
TOUT ENTIÈRE. 7 QUE CE HARPON-FUSÉE. 


BIEN JOUE, CAPTAIN. POUR UNE FOIS, 
TU TE RENDS UTILE. MAIS NE CESSE 
PAS POUR AUTANT DE NOUS INONDER 
DE BEAUX DISCOURS. 


JE TE LAISSE LES DIS- 
CURS. TACHE SEULE- 
MENT DE FAIRE EXPLO- 
SER LE SECOND HAR- 







CE QUI SIGNIFIE QUE TU 
PEUX DIRE AU REVOIR A 
TON STUPIDE RAYON. 





AHH ! C'EST LE 
PLUS MAGNIFIQUE 
LAIUS QUE J'AIE 
JAMAIS ENTENDU ! 


PAS ETONNANT ! LE 
LEVIER EST BAISSE. 


JE SUIS POURTANT 
CERTAIN DE L'AVOIR 
MIS SUR !'MARCHE!'. 


PUISQUE MES ARMES 
CONVENTIONNELLES NE SEM- 
BLENT PAS VOUS TROUBLER, 
J'AURAI TÔT FAIT DE VOUS IM- 
MOBILISER DANS CE FILET MÉ- 


TALLI QUE. 


PEU IMPORTE. 
L'ESSENTIEL 
EST DE NOUS 
LIBERER AVANT 
QUE DOOM N'AC- 
TIONNE CETTE CA- 
RABINE SUR 


LS 


S 
SS 


DS 


(A 
fn 


SSS 


SD 
CSSS 
> 


2SS 


D 


HÉLAS, VOTRE HEURE EST 
PASSÉE. CETTE ‘'CARABINE‘!, 
COMME VOUS DITES, EST EN @ŒA- 
LITÉ LE DÉSINTÉGRATEUR LE PLUS 
PERFECTIONNÉ QUI AIT JAMAIS ÉTÉ 
CRÉÉ... ET MAINTENANT, ADIEU, 
LA BATAILLE EST TERMINÉE... ÇA... 
ÇA NE FONCTIONNE PAS ! VOYONS... 
C'EST IMPOSSIBLE ! 


TU NE TE TROMPES 
PAS ! 


À PRÉSENT, TI 
NE TE MOQUERAS PLUS 
DE MON POUVOIR. 





LE PLAN À MARCHÉ ! 
PENCDANT QUE VOUS L'OC- 
cuPIiEZ, J'AI TROUVE LA MA- 
NETTE QUI OUV2E LE DÔME. 
MAIS JE NE PARVIENS PAS 

À LA BOUGER. 


MONTRE-LA NOUS, 
VIEUX. NOUS LA DE- 


BLOQUE RON 5. 


EST... ET RESTE ICI POUR 
DONNER UN COUP DE MAIN 
À TA SŒUR. 


J'AGIS AINSI PAR PUR 
PLAISIR, SŒURETTE ! 


MON POING 
BLINDÉ MET- 

TRA FIN À SON] 
PLAISIR. 


ET DONC. 


À NOUS DE JOUER ! 

JE CONTINUERAI À DÉ- 

TOURNER L'ATTENTION DE 

DOOM PENDANT QUE TU 

NOUS DÉBARRASSERAS 
DU DÔME. 


CETTE ÉTOILE FILANTE... 


TROP RAPIDE POUR ÊTRE AG- 
. C'EST VIF-ACRGENT. 


NE T'EN MÊLE PAS, 


PIETRO. JE M'EN S0R- 
TIRAI| TOUTE SEULE. 


IL BRANDIT LE 
POING ! PAR- 
FAIT ! JE VAIS 
LUI LAISSER 
CROIRE QU'IL À 
UNE CHANCE ! 


ET MAINTENANT, 
PENDANT QUE TU ES 
DÉSÉQUILIBRE... 


+. UNE BOURRADE 
T'ENVERRA ROULER 
DANS TON PROPRE 
GÉNÉRATEUR. 





BIEN JOUÉ, ŒIL-DE- 


FAUCON ! TU L'AS 
ETOURDI ! 


NOUS AVONS OUVERT 
LE DÔME. MAIS 
NOUS DEVONS DIRE 
AU REVOIR À CETTE 
MASSE DE MÉTAL 


Ill 
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NOUS AVONS SUBI TES ŒUPS TU POSSÈDES ET, AFIN CETTE PETITE FLÈCHE, PLEINE 
ET, POURTANT, NOUS REPAR- DE POUDRE À ÉTERNUER, TE TIEN- 
TONS D'ICI EN ENTIER. DRA TRANQUILLE JUSQU'À CE QUE 
NOUS AYONS FRANCHI LA FRONTIE- 
SIMPLEMENT, PARCE QUE VIEUX. 51 JA- 3 RE. ADIEU ! rss 
VOUS NE M'INTÉRESSEZ ; : 


È MAIS NOUS VOU- T 
RE LONS TOURNER JVIENDRA À JE PENSAIS QUE TU N'AIMAIS 


DRACULA QUAND PAS LES DISCOURS , FILONS ! 
Er ie & | 

Si CELUI-CI MEURT OÙ NOUS SAURONS / NOUS 

OÙ FILMER 


MAIS LORSQU'ILS SERONT LES EXTÉ- @ LE 705 


PARTIS, JE CONTRE-ATTA- 

QUERAI. IL EXISTE UN AU- 

TRE LEVIER POUR REFER- 
MER LE DÔME. 


— 
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LE PLUS REDOUTA- ET, DANS LE CHÂTEAU MYS- PLUS TARD, QUATRE SILHOUETTES PENSIVES 
BLE DES BANDITS... TÉRIEUX, QUAND L'EFFET ET LES ÉPAULES COURBÉES PAR LA LASSITU- 
ET NOUS LE BAT- DE LA POUDRE CESSE EN- DE, JETTENT UN DERNIER COUP D'ŒIL AU 
TONS PARCE QU'IL FIN... PAYS QU'ELLES VIENNENT DE QUITTER. 
N'A PAS SONGE À 
IL EST TROP TARD NOUS PARTIS, LE UN HOMME COMME 
POUR LES ARRÊTER À DÔME RESTERA OÙ- Ÿ DOOM NE RENONCE 
PRÉSENT. ME VOILÀ BATTU VERT. L'ENFANT JAMAIS. IL FRAPPERA 
À PLATE COUTURE. LA POURRA RECEVOIR DE NOUVEAU. NOUS DE- 
EXACT ! AbFRED SORCIÈRE ÉCACLATE À LES SOINS NÉCES-& VRONS NOUS TENIR 
HITCHCOCK FERAIT, ENSORCELÉ LA TOTALITÉ SAIRES. SUR NOS GARDES. 
DES MERVEILLES DE MON TABLEAU DE CON- 
AVEC UNE H1S- TRÔLE. LE SECOND LE- 2 UNE AUTRE ENQUÊË 
TOIRE COMME VIER EST DÉTR@UIT ! TE SANS RÉ SUL- 
= = TATS ! UNE AUTRE 
DÉCEPTION ! 


MÊME Si TOUT 
CELA À ÉTÉ VAIN, 
NOUS AVONS COM- 
BATTU EN ÉQUIPE. 
.… ET NOUS AVONS 

GAGNÉ ! 





1# Comment devenir 


… FORT 2. MUSCLÉ 


IL N'EST VRAIMENT PAS 
ÉPAIS NOTRE AMI JEAN. 
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JEAN... PAS POSSIBLE... ; 
QUELLE TRANSFORMATION! 





Comment devenir un homme aux épau- 
les larges, aux bras volumineux, avec 
une prestance qui respire la force, gage 
de succès dans la Vie ? Un homme à 
la poitrine puissante et aux abdominaux 
bien développés, gages de santé et de 
vitalité ? 








En trois mois, vous étonnerez vos parents 
et vos copains par votre nouvelle anato- 
mie de ‘Battant”, de ‘’Gagneur” à qui 
tout réussit. 

Vous voulez des preuves ? Une brochure 
gratuite est à votre disposition. 
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(TE UT UT TE Comment 


multiplier votre capital force et santé » 








Rien de plus facile, il vous suffira de 
quelques minutes par jour pour vous 
transformer et devenir un ‘gars bien 
balancé” avec la véritable méthode de 
culture musculaire accélérée SCULP- 
TURE HUMAINE. 

L'entrainement, qui sculptera votre 
corps, vous le pratiquerez facilement 
chez vous à l'insu de tous, et accumule- 
rez ainsi des muscles impressionnants 
et une force redoutable, dans le secret 
de votre chambre. 

Dès le premier mois une transformation 
radicale est à votre portée, vous verrez 
votre corps prendre forme et vous vous 
sentirez plus fort, plus dynamique. 


Nom : 


Adresse 


Envoyez ce BON à SCULPTURE HUMAINE 
service P27 - 30, Boulevard 
Princesse Charlotte, Monte-Carlo, B.C. 171. 
Joignez seulement 2 timbres dans votre 
‘ enveloppe pour participation aux frais d'en- 
voi de cette magnifique brochure illustrée. 
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Belgique : r. des Acacias 24, 1950 Kraainem. 
Suisse : 42, ch. de Rovéréaz, 1012 Lausanne 





HEROS À LOUER, HEIN Z FAUDRAIT 
D'ABORD TROUVER UN HEROS ET IL N'Y EN 
A PAS DANS LE SECTEUR ! 


LUKE CAGE SE CROYAIT 
LE MEILLEUR, MAIS IL LUI 
RESTE AUTANT À APPRENDRE 


QU'AUX AUTRES ! 


l'ENSUITE, ILS L'ONT TUÉ JUSTE AVANT L'AQ- 
RIVÉE DE BLACK MARIAN. BIEN ENTENDU, J'EN 
AI DÉDUIT QU'ILS TRAVAILLAIENT POUR ELLE 
SANS RÉALISER COMBIEN TOUT ÇA SENTAIT 
LE COUP FOURRE.'' 





"TOUT À COMMENCÉ QUAND 
CES DEUX TYPES ONT TABAS- 
SE FRANK JENKS.'' 


REPENSE À 


T'ES Fi- 
CHU DEDANS 
QUELQUE 

PART ! 


l'APRÈS ÇA, SANS RAISON, D'AUTRE MALFRATS 
ESSAIENT DE ME METTRE HORS CI RCUIT.'’ 


lIPOURTANT, ILS EN AVAIENT UNE, |” 
DE RAISON : J'AVAIS ASSISTÉ À 
LA MORT DE JENKS !'! 


AVANT DE M'INSTALLER COMME 

HÉROS À LOUER, JE N'AVAIS PAS D'ENNEMIS. 

CEUX QUE JE ME SUIS FAITS APRÈS SONT 
MORTS OÙ EN TAULE. . . SAUF UN. . . 


LE HIC, C'EST 
QUE JE NE PIGE 


J'AI EU TROP À FAIRE 
JuSQ'ICI POUR RÉGLER 


MAIS MAINTENANT, 
JE CROIS QU'IL SERAIT 
TEMPS DE M'EN OC- 


EXCUSE-MOI, AH ! MR. CAGE. 
CAGE, MAIS JE QUELLE JOIE DE VOUS 


CROIS QUE CE CONNAITRE. .. 


À GARS T'INTÉ- 





J'AI DÉJA UNE AFFAIRE PERSONNELLE 


À RÉGLER. Si VOUS NE COMPRENEZ PAS ÇA, 


ALLEZ VOUS FAIRE CUIRE UN ŒUF. 


AH ! ON M'AVAIT PRE- 
VENU DE VOTRE CÔTÉ 
FOLKLO RI QUE. 
JE SUIS TOUT SiM- 
PLEMENT MOI. C'EST VOUS 
QUI ÊTES FOLKLORIQUE. 


ON ETTNEN || 


Lo amereumens 


PRENEZ VOTRE CARNET 
DE CHÈQUES ET FAITES EN... 
SACREBLEU ! C'EST L'UN 


C'EST L'UN DES 
MALFAISANTS QUI ONT 


| ESSAYÉ DE ME TUER. 


CAGE, JE VAIS VOUS FAIRE 
UNE PROPOSITION QUI PEUT VOUS 
RENDRE RICHE ! 


ÇA ME LAISSE 
F@OID, MR. BEAU 


COSTUME ! 


DÉSOLÉE, MAIS. . . 
C'EST LE MOMENT DE 
SE QUITTER ! 





1 COURT PARCE QUE, 
SAILLANT SANS SES COPAINS À SES 
AUSSI RECONNU... dr CÔTÉS ET UN REVOLVER 
IQUERAIT PO j ; DANS SA POCHE... LA SEU- 
| , LE VUE DE LUKE CAGE LE 
FAIT. . . MOURIR DE 


PEUR ! 


ILLTE 


CII 772 


TOUS LES MUSCLES DE SON CO@S 
TENDUS, POUMONS HALETANTS, LE 
SANG MARTELANT SES TEMPES, IL 
COURT COMME Si SES JAMBES 

ÉTAIENT DEVENUES DES PISTONS. 


POURTANT, À LA FIN, 
IL N'ENTEND PLUS 
SON POURSUI VANT, 
MÊME QUAND LES BAT- 
TEMENTS DE SON P RO- 
PRE CŒUR CESSENT 
DE LUI EMPLIR LES 
OREILLES... 


UNE THÉORIE MAIS JE DEMANDE 
SACRÉMENT IN DES PREUVES ! 
TÉRESSANTE, 

MINABLE ! 


\l 


ENT 
TE, M'MAN ! 
TON PETIT GEORGIE 
S'EST TI D'AFFAI- 
RE ENCORE UNE FOIS. 
AVEC SES TROIS CENTS 
MALGRÉ LUI, UN SOU- LIVRES DE CHAIR, CE 
RIRE À LA FOIS CRIS- NOMAMÉ CAGE NE PEUT 
PÉ ET SOULAGÉ LUI PAS COURIR COMME 
VIENT AUX LÈVRES. MOI. 





CAGE, TU... TU NE ME 
BOUCLERAS PAS POU7 COUPS 
ET BLESSURES ! 


OUCH ! J'AI L'IMPRES- 
SION DE M'ÊTRE DÉMOLI 
N ! 


LA MAI 





QUEL DROIT AVAIS-TU DE ME ET Si MOI JE TE FAIS 
FAIRE MAL COMME ÇA 7 QUEL MAL, TU AURAS VRAIMENT MAL ! 
DROIT 7 », ; MAL À EN CREVER ! ! 
TU N'ES PAS UN V4 
ANGE ! TUESUN 
VOYOU COMME 
MOI ! 


DAS UNE DEMI- } 
RIEN NE PEUT DONC PORTION, CAGE. 


T'ATTEINDRE 7 L 
. 
\ k L + . | f 
: ‘2 7 | / 


œ mA p . e 
BON SANG ! ÇA T'A ÉGRATIGNÉ CZ J7 Pougauor NE TE NE TE FICHE À 
ET TU NE SAIGNES MÊME SERS-TU PAS DE TES |/ PAS DE MOI, MON Ÿ 
D DEUX MAINS Z GARS ! JE NE SUIS 


es 
NE 
= 
LA 
“il G}; 





JE SUIS GEORGIE SIMMS... 
ET JE SUIS MAUVAIS. 











GEORGIE, TU NE 
CREVERAIS PAS UN SAC 





— 


_ 
(>€ VAIS T'ETRI0ER, 
MON GARS. 


MAIS, QUAND ON LUTTE POUR 
SA VIE DANS LES QUES D'UNE 
GRANDE VILLE GROUILLANTE 
DE GENS, IL Y À TOUJOURS 
UNE SURPRISE QUELCONQUE 
AU COIN DE LA QUE. 


VOUS, LA Z QU'EST-CE 
QUE VOUS FAITES Z POUR- 
QUOI TOUT CE BOUCAN 7 LES 
HONNÊTES GENS VEULENT 





SION EST TERMINÉE. TU 
) —— "> \ 












EN PAPIER. 








EN FAITES PAS, \1 oHnH..…. QUEL GENTIL (| 
DAME. LA DISCUS- JEUNE NOIR SYMPATHIQUE 
AURAIS DÙ LE VOIR, 


le 


jl 





| 





MON CLIENT ÉTAIT 
PEUT-ÊTRE UN VRAI 
4 DUR, POUR SE RELE- 
VER AINSI APRÈS 
“' AVOIR ÉTÉ DESCEN- 
À DU PAR CAGE. 





















TU FERAIS BIEN D'EN PROFITER 
AU MAXIMUM, IL N'Y EN AURA 
PAS DE TROISIÈME. 


ESPÉRANCE JUSTIFIÉE. 
LIRSQUE CAGE REÉUSSIT À 
HISSER SES TROIS CENT Li- 
VRES SUR LE TOIT... 











JE SUIS PRESQUE CHEZ MOI. 
Si JE FAIS VITE, IL SERA 

TROP TARD POUR QU'IL PUISSE 
ME METTRE LA MAIN 
DESSUS. 






DISPARU ! DAMNA- 
TION, JE L'AI PERDU ! 

















JE LE TENAIS... 
JE L'AI PERDU... 
ET MAINTENANT, 
QUE FAIRE Z 


P UN SURSIS POUR 
TOI, GEORGIE 
SIMMS. LES CONS- 
TANTES DISTRACTIONS 
QU'OFFRE NEW YORK TE 
DONNENT UNE SECONDE 
CHANCE D'ÉCHAPPER À 





\/ NE VOUS EN FAIi- 
TES PAS POUR 
ÇA. QUI ÉTAIT 
VOTRE COUTU- 
RIÈRE LA DER- 
NIÈRE FOIS Z 


QUE FAIRE Z LA CLINIQUE DES DOCTEURS 
BURNSTEIN ET TEMPLE SE TROUVE JUSTEMENT 
TOUT PRES. 


VOUS ÊTES CHIC DE 
M'AIDER, AIRE. LE 
HÉROS À LOUER COMMEN- 
CE À SE FAIRE UN PEU | 
DE FRIC, MAIS ACHE- 
TER DES CHEMISES ME 
CASSE LES PIEDS... 
EHHH... REGARDEZ 
CE QUE VOUS 
FAITES ! 


























HELLO, LUKE ! DITES DONC, VOUS EN 

JE SUIS A AVEZ UNE JOLIE CHE- 

VOUS. MISE. VOUS SUIVE 
LA MODE 7 


TOUT JUSTE. VOUS 
NE POURRIEZ PAS ME 
FAIRE UNE RE- 

TOUCHE 7 





MON CHAUFFEUR, 
Si JE M'EN SOU- 
VIENS BIEN. 


ALLONS DONC ! 51 VOTRE RETOUR 
SIGNIFIE QUE VOUS EN AVEZ FINI AVEC VOS 
AFFAIRES, VOUS POUVEZ DONC VOUS OC- 


CUPER DES MIENNES... POUR UN HOMME DOUE 
ŒMME VOUS, CE SERA UN PRAVAIL TOUT 


SIMPLE... ET JE VOUS DONNE 
200 DOLLARS PAR JOUR. 


ET, UNE HEURE PLUS TARD, DANS BROAD- 


MR. CAGE ! JE VOUS AI 
ATTENDU, ATTENDU... MAIS 
CI DE RETOUR. 











EXACTEMENT. L'HOMME AU 
NOM DUQUEL JE PARLE EST 
RICHE, MAIS IL PRÉFERE DE- 
MEURER ANONYME... TOUT CE 
QUE VOUS AUREZ À FAIRE SERA DE 
TROUVER ET DE CAPTURER QUATRE 
HOMMES QUI ONT DISPAQU AVEC 
DES DOCUMENTS SECRETS APPAR- 
TENANT À SA FIRME. LA QUMEUR PU- 
BLIQUE PRÉTEND QU'ILS SE CA- 
CHENT DANS BEDFORD-STUYVESANT, 
UN QUARTIER DE CETTE VILLE. 


JE CONNAIS : UN GHETTO ! 

D'ACCORD, ÇA PARAÎT SiM- 

PLE ET RAPIDE. JE M'EN 

CHARGE, COMME ÇA VOUS / 
ME FICHEREZ LA 





E IBTINT DES SIGNALEMENTS ET UN 
ÉRO DE TÉLÉPHONE À APPELER DES 
L AURA DES RÉSULTATS. 


IL PLONGE BIENTÔT DANS 
LE MONDE DE CES GENS QUI 
VOIENT EN NEW YORK UN 
ANIMAL DONT ILS HABITENT 
LES ENTRAI 


VOYOUS PRÊTS 

À TOUT POUR DE 
L'ARGENT, DES 
V 


C'EST DANS CE MONDE QU'A SA BOTTE FRACASSE LES ON M'APPELLE 


GRANDI UN GOSSE NOMME PLANCHES VERMOULUES DE 
L'A PORTE, COMME UNE CAR- \ UN MESSAGE DE TON 


TE DE VISITE SANS ÉQI- - PATRON : ‘ILE CRIME 
RAPIDE ET FACILE, À DIT . | - LS NE PAIE PAS 11! 
CAGE. CINQ HEURES PLUS : F ; & O 

TARD, IL PAQVIENT DER- 

RIÈRE UN VIEUX GARAGE 

SITUÉ DANS UNE IMP AS- 

SE SOMBRE DE BED-STUY. 


AVAL, 


PAS DE DOUTE ! À 
CE SONT BIEN 


Lù 
« w \ 
MES ZEBRES !! ÿ 
DD ) AN pot 


LAN 
NC CAL 


\! à 

— 

SLT 
C7 

es RSR 
 P723 
<= = 


Ti + 


LUKE. 





VRAIMENT Z ALORS PEUT-ÊTRE D MAIS J'EN 
QUE CETTE ARME DONT NOUS NOUS La DOUTE ! 


: SACREBLEU, TERRY ! 
IL NE DOIT PAS SO R- 
TIR VIVANT DE ù 
CETTE PIÈCE. 2 


SOMMES EMPALRÉS NE NOUS 
SERVIRA À RIEN. 


ji 





F 


ape ue EE 
D'ACCO RD AVEC TOI, QUAD ! 


QUOI QU'ILS ENVOIENT CONTRE NOUS, 
NOUS SURVIVRONS... ET QUI PLUS EST, 
NOUS SURVIVRONS POUR TUER ! 


OH, QUE OUI ! NOUS TUERONS CELUI 
QUE NOUS HAISSONS PLUS QUE TOUT AUTRE ! 
MAIS TIRE ENCORE SUR CELUI-CI, TERRY. 

IL BOUGE ENCORE. 


INT 
| 
| 
























IL COMPTE BIEN CON- 
TINUER À BOUGER, MON 
MIGNON ! 






J'AI DEUX POINGS 
ET J'EN CONNAIS LE MODE 
















FICHTRE ! CES ILS REVIENNENT À 
TYPES ONT L'AIR DE LA CHARGE ET SANS 
ME CONSIDÉRER COM - ÊTRE PLUS ÉPROU- 
ME UN POIDS PLUME ! VÉS QUE ?AR UNE 

LADE DANS UN 


BA 
Nr ! 
| OT AI INTÉRÊT 


À ME CEMUEr A || 


















SINON JE SORTI- 
RAI D'ICI LES 
RL PIEDS DEVANT ! 





CAGE DEMEURE PÉTRIFIÉ, 
PAR LA SURPRISE. 


UHHH... J'AI BEAU AVOIR LA PEAU 


BLINDÉE. . . J'AI L'IMPRESSION D'AVOIR 
LA CERVELLE EN ŒOMPOTE ! CES TYPES SE 
DÉBINENT. J'AI RÉUSSI À ME RELEVER, 
JE POURRAIS PEUT-ÈÊTRE LES POURSUI VRE. 
.… MAIS JE CROIS QUE JE PRÉFÈRE FINA- 
LEMENT UNE CONVERSATION AVEC 
MON CLIENT. 





EN PRINCIPE, ÇA 
M'EST INTERDIT, MAIS 
Si VOUS M'EMMENEZ 

| DINER DANS UN ENDR@OIT 
BIEN, JE VOUS TROUVERAI 


ES 


UNE RECEPTION AVEC 
DU TRES JOLI MONDE. . . 
IL NE ME RESTE PLUS QU'A 
TROUVER MON AFFREUX ! 


UNE HEURE PLUS TARD, CAGE ARPENTE D'UN 
PAS DÉCIDÉ LA PREMIÈRE AVENUE, L'ADRES- 
SE DANS SA POCHE. 12. BOUILLONNE DE RAGE. 





UN APPARTEMENT À 
L'EMBASSY ! JE COMPRENDS 
POURQUOI MR ’'COSTARD TROIS 
PIECES!'! ÉTAIT Si GÉNÉREUX. 


LE VICI ! AVEC CET ATTIRAIL 
DE DOMPTEUR DE CIRQUE, IL DOIT ÊTRE 
AU MOINS COLONEL ! 


LA VIE EST PLEINE 
DE SURPRISES ! 


HEP, L'AMI ! 





AS 


UKE 


E L CAGE ! P 
QUAND IL À DES QUESTIONS 
POSER ET Q 


OSER € U'IL SE TROU- 


5 
E FAC 





DOCTEUR QUOI 7 À QUOI VOUS SERVENT CE C'EST MON NOM, MR. CAGE, 
EH LÀ, MON VIEUX... MMASQUE EN FER BLANC ET CE NOM ET JE SUIS LE SOUVERAIN LÉ- 
À LA GOMME 7 GITIME DE LATVERIA. ÉTANT 
; VOTRE HÔTE INVOLONTAI RE, 
JE VOUS DEMANDE UN PEU 
PLUS DE RESPECT. 


SILENCE, VERMISSEAU 
INCOMPÉTENT ! GARDEZ VOS 
EXCUSES ET SORTEZ ! J'AI 

DIT SORTEZ TOUS ! 


VOUS ÊTES ICI PARCE QUE VOUS AVEZ 


ET, QUAND LA SALLE DE BAL S'EST VIDÉE... 
DÉCOUVERT QUE MES ENNEMIS SONT DES 
ROBOTS, MAIS CELA FAIT BIEN LONGTEMPS 


QUE LE DR. DOOM EN UTILISE. CE QUI VOUS 





VOUS NE CROYEZ PAS EN MOI, 


HEIN, MR. CAGE 7 EH BIEN, C'EST ÆCi- 

PROQUE !... ESPÉRIEZ-VOUS ATTEINDRE À PRBATT FAN TASTIQUE. EST POUR MOI CUS 

DE? POUNOIRS SUP RANORMNAUR EN PEMELS RANT ET, PUISQUE VOUS AVEZ CHOISI DE 
VOUS FAIRE HÉROS À LOUER, QUE LE BI- 


RANT DANS VOTRE PETIT MONDE DE MAL- 
FRATS ET DE PETITS TRUANDS 7 J ZARRE VOUS SURPRENNE EST POUR LE 
) MOINS COMIQUE ! 
/ 


POURQUOI EXAC- 
TEMENT M'AVEZ-VOUS 


ENGAGE, DOOM 7 


We 





PARCE QUE MES ROBOTS, QUAND ILS SE ET MAINTENANT QUE VOUS SAVEZ LA 
SONT RÉVOLTÉS CONTRE MOI ET ONT FUI EN VÉRITÉ, Ÿ A-T-IL QUELQUE CHOSE DE 
AMÉRIQUE, SE SONT DÉGUISÉS EN GENS DE CHANGE 7 MES ROBOTS SONT TOUJOURS 
COULEUR. LA LATVERIA SE TROUVE EN EU- MES SUJETS ET JE CONTINUE À VOUS 
OPE, MR. CAGE. JE N'AI PAS DE SUJETS 
NOIRS, ET, TRISTE À DIRE, MAIS LES NOIRS 
N'ÉMIGRENT PAS CHEZ MOI... C'EST POUR- | MA FOI, JE NE PIGE PAS, MAIS 
QUOI, AFIN DE LES POURSUIVRE DISCRÈTE- VOUS AVEZ AUTANT QUE N'IMPORTE 
MENT, CAR JE NE SUIS PAS LE BIENVENU AUX QUI LE DROIT DE M'EMPLONER. 
U.S.A., J'AI EU BESOIN DE LOUER LES SE 
VICES D'UN NOIR, C'EST-A-DIRE DE 


ET, TANDIS QUE LA NUIT SE TRANSFOR- 
ME EN AURORE, CELUI QU'ON APPELLE 
LUKE CAGE SUIT SOMBREMENT LES 
INSTRUCTIONS REÇUES ET REVIENT À 
BEDFORD-STUYVESANT. 


VOICI. VOUS LES T@U- TOUT PARAÎT 

VEREZ À CETTE ADRESSE. SIMPLE DANS CE 

. LE DR. DOOM N'A JA- TRUC... JUSQU'À CE 
MAIS QU'UN SEUL PLAN. UN QU'ON SOIT EN PLEIN 
ESPION ÉLECTRONIQUE DEDANS. ALORS, ON 
VOUS À SUIVI JUSQU'A EUX DÉCOUVRE QUE ÇA 


















J'AI L'IMPRESSION QU'ILS ME SUR- 
VEILLENT... APRÈS MES ANNÉES DE 
PRISON, JE CONNAIS BIEN CETTE SEN- 
SATION... MAIS ÇA NE CHANGE RIEN 
DU TOUT. DE TOUTE FAÇON, LES 
: SE RÉGLER. 
ane 


ET IL EST RESTÉ SUR LEURS] GQOUILLE D'ASTI- 
TRACES QUAND ILS SE SONT] COTS... ÇA ME PLAI- 
ENFUIS. IL N'ÉTAIT PAS RAIT D'ENVOYER DOOM 
ÉQUIPÉ POUR LE COMBAT, SUR LES ROSES, MAIS 
MAIS CECI SIMPLIFIE LES À QUOI BON Z PARCE 
CHOSES POUR VOUS, QUE JE NE L'AIME 
N'EST-CE PAS Z M LGUERE 7 ÇA N'EST PAS 





PREMIÈRE CHOSE À FAIRE, 


SÉPARER CES TYPES 
MÉTAL D 


+. JE POURRAIS FAIRE CE 
NUME RO DANS UN CIRQUE 
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, 

Ÿ +. CAR POUR MOI, 

\|\ C'EST EXACTEMENT 
LE CONTRAIRE. 


BONHOMME, JE NE VEUX 
LA MORT DE PERSONNE, NI 
LA TIENNE NI LA MIENNE. 


TA RÉSISTANCE M'EMERVEILLE, CAGE 


TU N'ES QU'UN HUMAIN MAIS TU DOIS SAVOIR 
QUE NOTRE DEVISE EST TUER OU ÊTRE TUE ! 
IL N'Y À PAS DE COMPROMIS POSSIBLE. 

.… ET CETTE RÉSISTANCE NE DURERA 
PAS INDEFINIMENT, 





TT 


PEUT-ÈTRE 


51 JE N'ARQIVE PAS À 
Ê LES MÂTER, JE SUIS FICHU. 


À CET INSTANT, IL RÉALISE QU'IL 


SENT LA SOUFFRANCE DANS TOUT 
SON ŒORPS, LA FATIGUE DE SES 
MEMBRES ET IL SAIT QUE CES IN- 
FATIGABLES MONSTRES DE METAL 
VONT CERTAINEMENT LE TUER EN 
QUELQUES MINUTES ET QUE LA 
DURETÉ DE SA PEAU N'EMPÈCHE- 
RA PAS QUE SES ORGANES INTER- 
NES N'ÉCLATENT SOUS DE TELS 
COUPS DE MARTEAU. 











SITÔT QU'IL EN DÉTRUIT UN, LES AUTRES SE IL NE LE POURRA QUE QUAND LE DERNIER DE, 
JETTENT SUR LUI COMME UNE MEUTE SAUVAGE. SES FAROUCHES ADVERSAIRES SERA REDUIT ; 
IL NE PEUT PLUS S'ARRÈTER... À L'ETAT DE FERRAILLE FRACASSEE. 


ALORS, IL SERA LE IL SAIT TOUT CELA COM- 

SEUL ENCORE DEBOUT, ME IL SAIT QU'IL LUTTE 

L'HOMME QU'ON APPEL POUR SA VIE DE LA SEULE 
FAÇON QU'IL CONNAISSE 
ET QUE, POUR LA GARDER, 
IL EST 2RÊT À TUER TOUS 
LES JOURS DE LA SEMAI- 
NE... MAIS TUER DE CETTE 
FAÇON, SIMPLEMENT PAR- 
CE QU'UN CLIENT L'A MIS 
DANS L'OBLIGATION DE LE 
FAIRE, CELA NE LUI PLAÎT 


D'AGCORD, DOOM. J'AI 
SAUVÉ TES FICHUS SE- 
CRETS, TU EN AS EU 

Ê POUR TON ARGENT. 


ALORS, QUAND TOUS 
CES CERVEAUX MAL- 
FAISANTS SERONT 
REDEVENUS DE SIM- 
vw PLES AMAS DE TRAN- 
SISTORS... 





LAISSE-MOI PASSER, MAIS LE DR. DOOM NE 

PORTIER ! J'AI DEUX MOTS PAIE JAMAIS QUAND IL 

À DIRE À TON GRAND PEUT L'ÉVITER. IL A 
PATRON. — FERME L'AMBASSADE ET 

ru IL EST RETOURNE AU 

JE VEUX PLANTER PAYS NATAL IL Y À 

MON POING DANS SON MOINS DE CINQ MI- 

MASQUE DE FER BLANC. 


NUTES, MONSIEUR. 
VOUS ÊTES SANS 
DOUTE MR. CAGE. MON 
SOUVERAIN VOUS A LAIS- 
SÉ UN MESSAGE... SON 
ESPION ÉLECTRONIQUE À 
ÉTÉ TÉMOIN DE VOTRE 


FASCINANT, 
FANTASTIQUE, 
CE MONDE OBSCUR À 
ET ABSTRAIT DE 
L'INCROYABLE 
VOUS SERA RÉVÉLE]] 


ALORS CE SONT TES 
FAÇONS, DOOM. SALE FILS DE 
SORCIÈRE !... Si UN JOUR JE 
TE RETROUVE, JE T'ÉPINGLE- 
RAI AU MUR ! 


U 4. 
ÉTRANGES AVENTURES EP à 
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ea PERTE 


CHER AMI LECTEUR, 


divers éditeurs amis, nous avons 


vous faire bénéficier. 


Il vous suffira de nous adresser 
votre réglement par virement postal 
au CCP PARIS 693 - 34 de 
l'OFFICE DE CENTRALISATION 


En raison de relations étroites qui nous lient à 


obtenu d’eux des 


conditions spécialement avantageuses pour certains 
ouvrages que nous vous proposerons chaque fois que 
nous le pourrons, pensant ainsi vous être agréables étant 
donné la tarification très intéressante dont nous pouvons 





BON DE COMMANDE à découper et à retourner à 


Office de Centralisation d Ouvrages 


357 boulevard Gambetta 59200 Tourcoing. 











RAA AU AE A PEN 


. 


D'OUVRAGES en utilisant la Veuillez me faire 

partie réservée à la correspondance parvenir : 

de la formule postale et en y 

précisant l’objet de ce virement, ex. LE MONDE 

ou alors, envoyez-nous un chèque HALLUCINANT 

bancaire ou si vous le préférez DE LA DROGUE 

16 francs en  timbresposte 

français neufs. 

Pour les autres pays que la France, ex. HISTOIRE DE 

mandat international de 16 francs LA RÉPRESSION 

français ou des coupons-réponse SEXUELLE 

internationaux vendus par votre 

bureau de poste local, chaque 

coupon valant pour nous 1,20 F.F., 

adressez-nous donc 13 coupons. 

NOM.= = =. .57 

Ne = = Rue 2 =. 

Code postal Vale; 
Signature 





AU AU A DEA 


pete 


IL EST MINUIT... 


lheure des 
sorcières 
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JE VEUX DIRE. VOUS JE N'ESSANE PAS NON 


PATRICK, COMMENT Al-JE : à ù 
EST RIDI- PU ME LAISSER ENTRAI- N'AVEZ RIEN A ME PLUS, DIABLESSE, JE 


CULE NER À FAIRE UNE TELLE PROUVER. NE VEUX RIEN VOUS 
‘ PROUVER À VOUS ! 


MAIS VOUS VOYEZ, | 
QUAND VOUS AVEZ CAPTURÉ TOUTE SEULE 


D DNS CE TUEUR DE MANDRILL LA SEMAINE DERNIE- 
TEXTE. STEVE GERBER RE. . . ALORS QUE J'ÉTAIS ASS1S TOUT PRÈS, 


— ee : PRISONNIER SANS DÉFENSE. . . QUEL COUP 
es DESSISS ROSS AXDRI POUR MON ORGUEIL 1 RL ANDAIS ! 





(C)MARVEL COMICS GROUP 1976 


EN BREF, MA CHÈRE ''DAME 
LÉOPARD'', FAISONS LE TEST DU BRAS 
DE FER. JE VEUX ME PROUVER QUEL- 
QUE CHOSE À MOI-MÊME. 


OH, C'EST CELA 7 “SEE 
TRÈS BIEN, MR MAC ff 


VOUS VOULIEZ UNE ESPÉRONS QUE VOTRE 
PREUVE, VOUS L'AVEZ DÉLICAT EGO MASCULIN N'EN 
EUE. PREND PAS UN COUP TROP 
VIOLENT. 


2 ENDANT UN LONG MOMENT, 
LES MUSCLES SE TENDENT, LES 
VEINES GONFLENT ET ALORS. . . 


ENFER ! JE ME SUIS LAISSÉ 
SU RP RENDRE. 





ALLONS, DONNEZ- JE NE CROIS PAS 

MOI LA MAIN. QUE VOUS SOYEZ Si BLESSÉ DANS 
, VOTRE ORGUEIL. JE. . . ATTEN- 

JE ME RELEVERAI DEZ ! 

MOI-MÊME... Si VOUS 

M'ACCORDEZ CE DER- CE RONRONNEMENT, 

NIER VESTIGE DE RES- EST-CE POSSIBLE Z UN 

PECT DE MOI-MÊME. JET IQ 7 


JUSTE CE QU'IL NOUS FAUT,. 


BRUIT, POLLUTION ET DE SALES TRAÎNÉES 
DE FUMÉE ZÉBRANT LE CIEL DE LA 
JUNGLE. 


JE N'AI QUE PEU 
D'ESTIME POUR CE 


COMME POUR 
PILOTE. 


TOUT LE MONDE ! 


CE N'EST PAS 
DE. 





OINTA 
1181, PUIS-JE VOUS FAI- 
RE REMARQUER, MA R E 
DE LA JUNGLE, QUE C 

AVION NE PORTE PAS, 

LES MARQUES HABI- 

TUELLES 2 

re | 

IL SE POURRAIT BIEN 
QUE VOUS ŒOURRIEZ À LA 
RENCONTRE D'UN ENNEMI ! 


OUI, ÇA L'EST. ET EesT 


ET C'ES 


"Nr 
DCK 


BIEN QUE JE DETESTE 
L' ADMETTRE, VOUS 
AVEZ RAISON. 


J'ESPÈRE QUE VOUS 
ME PARDONNEREZ CETTE 
ENTRÉE UL TRA-DRAM A- 
TIQUE. 
MAIS MA MISSION 
EST D'EXTRÈME UR- 


S'AGIT-IL DE MON 
PÈRE, SINGH, L'AVEZ-VOUS 


NOUS AVONS UN INDICE IM- 
PORTANT QUANT À L'IDENTITÉ 
DE SON KIDNAPPEUR. 


AINSI QUE LE DUO 
Du DAHCMEY S'ARRÈTE NET 
ET ATTEND TANDIS QUE LE 
PIT S'OUVRE. 


ET LE CASQUE QUI DISSIMULAIT 
LE VISAGE Du ?ILOTE EST SOULE- 
VE POUR MONTRER . 





JAKUNA SINGH. 
AGENT DE LA DE- 
FENSE. 


MES SALUTA- 
TIONS, SHAN- 
NA ET M. 
MAC SHANE ! 


J'AIMERAIS QUE VOUS M'ACCOMPAGNIEZ 
TOUS DEUX JUSQU'A UN PORTE-AVIONS DE 
LA DÉFENSE SUR LA CÔTE. 


LA, JE VOUS EXPLIQUERAI 
EN DETAIL CE QUE NOUS 
AVONS APPRIS. 


PATRICK AUSSI Z ALORS 
CET ‘INDICE!’ DOIT CONCER- 
NER BIEN °LUS DE CHOSES QUE 
MON PROBEME PERSINNEL. 


JUSQU'À MENACER LA 
RÉSERVE DU DAHOMEY 7 





OUI’! REPOND SINGH'! JUSQU'À MENACER TOUTE QUELQUES INSTANTS PLUS TARD., . . 


ÉTAIT-CE VRAIMENT 
ET C'EST AINSI QUE. NÉCESSAIRE D'EM- 
MENER VOS BÈTES, SHANNA Z 


L'AFRIQUE.'! 


lIMMPH'! BIRI ! 
VIENS, MA FILLE , VOILÀ ! 


| MAINTENANT 
TU N'AS RIEN A A TOI, INA, ALLONS, 
CRAINDRE, GRIMPE ! 


EN QUELQUES MINUTES, L'UL TRA-JET LEUR RUGISSEMENT 
DE LA DÉFENSE LAISSE LA JUNGLE ME GÈNE. 
DERRIÈRE LUI. . . 





ET SON PILOTE HABILE LE GUIDE 
AU-DESSUS DE LA MER. _ 
TOUT CE QUE J'ESPÈRE, C'EST 
QUE CES CHATTES SE RENDENT COMPTE 
QU'ELLES N'AURONT PAS À MANGER DANS 
L'AVION. 











PA VOULEZ-VOUS VOUS 
CALMER 7 TOUT SIMPLEMENT , 
ELLES NE SONT PAS HABI- 
TUÉES À VOLER. 


AUSSI, S'IL-VOUS- 
PLAIT, QU'ELLES RESTENT 
CALMES ET TRANQUILLES 


NOUS DEVONS 


/ ET ELLES N'AURONT PIQUER DU NEZ. 


PAS LE TEMPS DE S!'YN 
HABITUER. 


VOILÀ LE PORTE 
AVIONS EN BAS. 


UNE PORTE ENTROUVERTE SUR 
LE DOMAINE MYSTÉRIEUX DE 
L'ÉTRANGE ET DE L'IRRÉEL. 


EN VENTE CHEZ VOTRE FOURNISSEUR HABITUEL 


ET CETTE MANŒUVRE D'AT- \ 


TERRISSAGE REQUIERT DE LA 
PRÉCISION. 






























PAR TOUS LES 
SAINTS, NOUS AL- 
LONS TOUS MOURIR. 








BIRI Te SINGH. 


Fe " ESSAYE. 





CAPITAINE 7 
QUE SE PAS- 
SE-T-IL LA-HAUT Z 
NOUS NE POU- 
VONS RIEN 

FAIRE 7 











NON À 
MOINS 
QUE LES 
LEOPARDS 
AIMENT LES 
MARINS ET 
QUE VOUS 
PUISSIEZ 

VOUS PRO- 
JETER À 


000 
2000 

























PLONGE FOL- 
LEMENT 


JUS- 


ENFIN, JE 
‘AI. MAINTE- 


L 


NANT ACCROCHEZ- 
VOUS ET PRIEZ ! 





L'AGENT DE LA DÉFENSE 
AGIT JUSTE À TEMPS. 


LES AILERONS SE RELEVENT POUR CAPTER 
LE VENT ET L'AVION ET SES PASSAGERS 
ECHAPPENT. .. 


SINGH, MON GARÇON, Si JE ET MAINTENANT QUE NOUS 
NE SAVAIS PAS QUE VOUS ÊTES 1 SIMMES ARRIVES EN BAS, SAINS 
HINDOU. . . JE DIRAIS QUE VOUS ET SAUFS, ET QUE L'AVION EST 
AVEZ EU LA CHANCE D'UN - à c] BIEN FIXÉ. . . 
IRLANDAIS,. g 


JE VOUS REMERCIE ET 


[ KRISHNA VOUS REMERCIE, 
MR. MAC SHANE. 
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VOUS AVEZ RAISON, 
L'AMI ! SAUVE QUI 


Si NOUS 59R- 
TIONS AVANT QUE 
CES BÈTES SAN- 
GLANTES NOUS 


MANGEN ou 









ELLE LE SUIT ET TOUT EN 
LE SUIVANT, UNE PENSEE CU- 
RIEUSE TRAVERSE SON ES- 





FRANTIHEMENT } 
NON ! MAINTE- 
NANT, S'IL- 
VOUS PLAIT, 











REGARDEZ-MOI ÇA . DEUX HOMMES 
[ ADULTES, UN AGENT DE LA DÉFENSE... ET 
| UN GARDE-CHASSE AYANT PEUR D'UN COU- 


PLE DE CHATS ! 


LE BETON ETAIENT LES (| 


P NORMES... CELA ME FAIT 


REFLECHIR ET PENSER 
QUE J'AI BEAUCOUP 
CHANGE. 


N'AVEZ PAS 

DIT QUE 
ÉTAIT LE 
DANGER. 


ET AU-DESSUS DE LUI, SUR UN ÉCRAN ÉLECTRO- E BONJOUR, DR. O'HARA JE ME 

NIQUE GIGANTESQUE, DES IMAGES APP ARAIS- SOUVIENS AUSSI DE VOUS . .. CELA 
DATE DE CE SÉMINAIRE SUR LES MU- 
TATIONS DES FÉLINS, À CHICAGO EN 

MAIS... J'AI SUR LA GAUCHE, C'EST 1969, N'EST-CE PAS 2 

DÉJA RENCON- LE PROF. CHARLES 

TRE L'UN DE CES XAVIER, UN EXPERT 





EXACT. C'EST BON DE VOUS LE PROFESSEUR EST .…. DANS VOTRE 
REVOIR, MONSIEUR. ÉGALEMENT UN AS EN ENTOURAGE. 
: 2 2 MATIÈRE DE MUTATIONS 
MOI DE MÊME, BIEN SUR. HUMAINES ET IL EN À VOUS AVEZ 
MAIS JE CRAINS QUE L'AF- LOCALISÉ DEUX D'EN- DEJA FAIT LA 
FAIRE D'AUJOURD'HUI NE r CONNAI SSANCE DE 
RE ELLES. à 
SOIT PAS DU DOMAINE LA PREMIÈRE. C'EST 
ACADÉMIQUE. L'HOMME QUE VOUS APPE- 
L'AGENT DUNCAN 
VA VOUS EX- 
PLIQUE RL. 


. MANDRILL. D'APRÈS CE QUE 
NOUS SAVONS, SA MUTATION N'EST QUE PHYSIQUE. 


< 


VOICI SON VRAI VISAGE, CE N'EST PAS UN MASQUE. 
tt LE EL = 
SUR L'AUTRE, TOUT CE QUE 
NOUS AVONS, C'EST UNE ESTIMATION 
DE POUVOIR'' ET C'EST IMPORTANT. 








N77 MAIS, PROFESSEUR, EXACT. TOUT CE QUE NOUS DEMANDONS, 
NIY A-T-IL PAS DE C'EST QUE VOUS, VOS AMIS ET LA DE- 
BONS MUTANTS COMM FENSE. . . VOUS NOUS TENIEZ INFORMES 
DES MAUVAIS Z DE TOUT ÉVÈNEMENT BIZARRE DANS VOTRE 
NOUS POUVONS VOUS AIDER. 
J'AI LU DES COMPTES- 
RENDUS SUR LE GROUPE 
APPELÉ LES X-MEN. 


CECI CONCLUT CETTE AUCUN. MANDRILL 


\\ 
\\ 
A 


\\ 
\\ 
NS 


TRANSMISSION. JE VOUS EST EN SECURITE DER- 
REMERCIE. RIERE SES BARREAUX. 


N 
\ 
\\ 

A 


(\\ 


IL SEMBLAIT 
PREOCCUPE. PENSE- MAIS NOUS DEVONS 
T-IL QUE CE SECOND ENCORE LOCALISER SON 

MUTANT EST DE ŒOaA- IL N'YA ARMEE DE FEMMES. 
LITION AVEC AUCUN MOYEN 
MANDRILL 7 DE LE SAVOIR, 
D N'EST-CE PAS Z 


\ 


IL LES AP- 
PELLE ‘SES CON” 

VERTIES À UNE 
RELIGION DE 

HAINE. !* 


T7) 11) 





SINGH, CETTE BANDE DÉTIENT 
PEUT-ÊTRE TOUJOURS MON PÈRE 
PRISONNIER... PLUS QUE JAMAIS, 
NOUS DEVONS LES TROUVER. 


et 


ET NOUS LES TROU- 
VERONS, JE VOUS LE 
PROMETS. MAIS NOUS 
NE POUVONS PAS 
FAIRE GRAND" 
CHOSE. 


ET POUR UNE FOI5, 
JE SUIS AFFAMÉ. 
VOULEZ-VOUS VOUS 
JOINDRE À MOI POUR 

DINER 2 JE 
VOUS RAMEÈNERA | 
APRÈS. 


A SHANNA ACCEPTE, NE SE 


RENDANT PAS COMPTE QU' AU 
MOMENT MÊME OÙ ILS PAR- 


Le maitre de la nuit 

a quitté son caveau 

pour se nourrir de sang 
frais. 

Si vous ne le crai- 
gnez pas, retrouvez-le 
dans sa propre 
publication. 


DRACULA 
un livre de bandes 
dessinées en vente 
chez votre fournisseur 
habituel. 





++ LA PLEINE LUNE SE 
LÈVE POUR ILLUMINER 
LE NOIR CONTINENT ET 

| [UN ÉTRANGE ET TERRI- 
FIANT RITUEL COMMEN- | 


Kon MANDRILL-IDOLE 

LÈVE SES GRIFFES 

Avers LE CIEL. Des À 
A TAMBOURS SCANDENT 
DES RYTHMES DE CO- 

LÈRE ET DE PASSION 

ET DANS LE VENTRE K NEKRA, PRÈ- . 
AOU DIEU, UNE FEM- TRESSE DES TÉ- 
ÎME DANSE AU MILIEU D NEBRES. 
HDE LANGUES DE FLAM 


CL CZ LL LS 4 À 
nu) di 





LA HAINE, 
MES SŒURS. LA 
HAINE ME DON 





CEUX QUI VOU- 
LE POU- VANT L'IDOLE, LE 
qe DRAIENT $E MET° M FEMMES M OuceNT 
Nociee TRE EN TRAVERS DANS UNE LITANIE 
ARGHER DE MON CHEMIN, PROFANE : HAINE 
PIEDS NUS DE NOTRE CHE- See 


SUR UN TA: 
?1S DE 


LIBERERONS. 
NOUS LE JURONS. 
— 
MAIS 
D'ABORD, LA 
MORT DOIT FRAP- 
PER LA FEMME 
QUI L'A CAP- 
TURE. 



















NOTRE 
CHEF EST 
EMPRI SONNE. 
IL DOIT ÊTRE 
LIBE@. 





















ORT LA 
PLUS BRUTALE. 
LA MORT LA 
PLUS VILE. 

LA MORT DANS 
LES MAINS DE 
NUNEKRA. 

























O'HARA DOIT 
PERIR PAR LE 
POUVOIR DE LA j + 


ÉCOUTEZ BIEN, ) | CAR NOUS LES 
MES SŒURS. / D HAÏSSONS TOUS. 
\ Æ à: aU"E 5 

À , 


PAILLE SYMBOLISE 


ÿ| CEUX QUE NOUS HAIS- 


IL REPRSENTE TOUS LES 
TOUS CEUX QUE NOUS POUR- 


LE CHANT DE MALÉDIC- 

FAITES MONTER Ki TION ATTEINT UN POINT 

VOTRE VOIX VERS D'INTENSITÉ FIÉVREUSE 
LE CIEL, GUERRIE- ET BIENTÔT, UN CHANT 


S'ÉLÈVE AU DESSUS DE 
CRIEZ VO- À 


TRE PUI SSANCE 
AUX ÉTOILES. 
D 





ER 


= AS 


ASSEZ DE HAINE ! SAUTONS PLUSIEURS 


MORT À SHANNA, = pa > ” 
HEURES ET PLUSIEURS KILOMÈTRES JUS- 


L 


A 


DIABLESSE QU'A L'ENDROIT OU EST ASSISE UNE 


SHANNA PENSIVE. 


DANS SA MAISON 
DANS L'AQBRE. 
VOUS SAVEZ, DANS 
L'AVION, JE ME DE- 
MANDAI S... 


: CE QUE JE FAISAIS ICI, À ME PROMENER 
DANS LA JUNGLE COMME UNE DÉESSE DES FILMS 
DE 1940 7 JE SUIS VENUE ICI POUR ÉCHAPPER À LA 
VILLE, À SA VIOLENCE, À SON DÉCOR DE PLASTIQUE... 
AUSSI QUE FAIS-JE 7 JE CONSTRUIS UNE MAISON DANS 
UN ARBRE POUR RIVALISER AVEC LE PLAZA, ET JE FORGE 
DES RELATIONS D'AMOURETTE DE SEIZE ANS AVEC 
PATRICK. 

















C'EST TROP CIVILISÉ. JE DEVRAIS PARTIR 
D'ICI... ESSANER DE VIVRE DEHORS, DANS LA 
NATURE, TESTER MES LIMITES... AU MOINS, 






VRAIMENT, 


SOUDAIN, LE SILENCE DE LA JUNGLE EST 
TROUBLÉ PAR. . . 


SANS UN MOMENT D'HÉ- 
SITATION, SHANNA S AU - 
TE DE LA MAISON DANS 
L'AQBRE. 


[M ELLE DESCEND 





JE SAIS QUE MIN CORPS POURRAIT 
f SUPPORTER CE GENRE DE VIE... JE SUIS ||] 
| PLUS FORTE MAINTENANT QUE JE N'AI 
A JAMAIS ETE. MAIS. .. 
LUI. . . J'AI TOUJOURS EU PEUR 
D'APPRENDRE CE QUE JE SUIS 




















MON ESPRIT, 







INA ! BIQ ! 
SUIVEZ-MOI... PAR 
1Ci ! 


= ÊTRE QUE JE NE 
CHERCHAIS PAS SEULE- 





IMMÉDIATEMENT, MENT À M'ÉCHAPPER QUAND 
J'AI QUITTÉ LA VILLE, 


C'EN EST FINI 
AVEC TOUTES LES JE SUPPOSE X PEUT-ÊTRE Y AVAIT-IL 
QUESTIONS SUR ; QUE D'APRES AUTRE CHOSE. 
ELLE-MÈME. LES NORMES DE LAR soi 
A CI VILISATION, JE 
SUIS FOLLE MAIS 


J'AI BESOIN DE 
CELA. Éd 


BALANCEMENT ENTRE LES 
ACBRES. 


MAIS LES CE- 
PONSES SONT 
TOUT AUSSI TROU- 
BLANTES. 


JE NE ME SENS PAS 
VIVANTE QUAND JE NE 
SUIS PAS EN MOUVE- 
MENT. LA VILLE AVAIT 
FAIT UN ZOMBIE DE 
MOI. 


HÉ, LA, DROIT DEVANT, 
LES QUARTIERS GÉNÉ- 
RAUX DE PATRICK... 


IL VRAI... QUE JE NE 
SUIS PAS COMME LES 
AUTRES ÊTRES 
HUMAINS. 


SUIS-JE PLUS 
ANIMALE QUE 
FEMME. 





/ nn = + G ALIMENTÉ PAR LA HAINE 
VOUS <... ® ET ÉP PRÈT 
Pre ere 0 D ALLUMÉ PAR NE ER RÈTRESSE 
EST PATRICK 7 i 


À 
z 
Z 


IL Y EST, EN EF- 
FET, FEMME-LEOP ARD. 
ET MAINTENANT, VOUS 
ALLEZ L'Yy REJOINDRE. 

1 


k CAR CECI EST | 
VOTRE BÜCHER FU- || 
\ 

\ 


VOUS ÊTES FOLLE ! 
IL VA ÊTRE BRÛLÉ VIF. 


JE DOIS. A] 
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Le gr INA ! BR ! BON ! APPELEZ 
OUT CE QUE ATTAQUEZ ! en VOS CHATS. 


VOUS DEVEZ 
FAIRE, MA CHÈRE, 
C'EST MOURIR. 


TOUTES GRIFFES DEHORS, We ELLE NE PEUT 
LES LÉOP ARDS SAUTENT PAS ÊTRE RÉELLE. CE 
DES BUISSONS. N'EST PAS POSSIBLE ! 















ELLE POURRAIT BIEN ÊTRE CE SECOND 
MUTANT. MAIS QUEL QUE SOIT LE CAUCHEMAR 
DONT ELLE SORT. . . ELLE N'A PAS AUTANT 
D'IMPORTANCE QUE L'IRLANDAIS PRIS AU 
PIÈGE DANS CETTE MAISON. 


Le 


IDIOTE ! CES BÈTES 
o NE PEUVENT LIEN CONTRE 
MOI. RIEN. . . 
LS 


L /_ @EN NE PEUT ARRÊTER \ 
LE POUVOIR VIVANT DE LA] 


: \ HAINE. 













À L'INTÉRIEUR, DES TOURBILLONS DE FUMÉE 
PARTOUT. RESPIRER EST UNE VRAIE TORTURE. 







LA FUMEE ME HAPPE 
ET JE VIENS D'AVOIR UNE 
PENSÉE AFFREUSE. 












DEJA T. . . NON ! 
IMPOSSIBLE ! 






D'APRÈS CE QUE JE SAIS, 
ELLE POURRAIT BIEN AVOIR 
RAI SON. . . 


MAIS IL ME FAUT 
TOUJOURS SAUVER 


PATRICK. 








JETANT LE CORPS SUR SON ÉPAULE, 
SHANNA COURT AU-DEHORS, JUSTE POUR 
ENTENDRE. . . 


VOS GRIFFES, VOS ONGES, 
NE PEUVENT RIEN CONTRE MOI. 


ET MAINTENANT, MES GRIFFES 
VONT LACÉRER CES CORPS INANIMÉS. 
NEKRA VA. . . AH ! MAIS JE VOI 
QUE VOTRE MAÎTRESSE EST DE 


LE COUP EST RAPIDE ET DUR POUR RÉDUIRE LE 
CRANE EN MIETTES ET TUER... MAIS SHANNA FAIT 
SUPPORTER LE CHOC PAR SON DOS MUSÉE. 





7J MANIAQUE ! 
MAINTENANT 


CA NE SERT 
À QIEN... ELLE 
EST TROP FORTE. 
JE D0IS ESSAYER 
D'ATTRAPER... $ 


.. IL EST TEMPS POUR VOILÀ LA COLE 
VOUS DE DECOUVRIR Q D'UNE DIABLESS 


VOUS DEVEZ PANER 
POUR VOTRE CRIME 
COMMIS CONTRE 





À LA MOINDRE FAIBLESSE, 
JE SUIS PERDUE, MAIS JE NE 
PEUX PAS L'ARRÊTER. ELLE 
EST INVULNÉRABLE À TOUTE 
ATTAQUE PHYSIQUE. 

. J'AI ÉTÉ 





r.. ELLE PRODUIT UNE PRES- 
SION ECRASANTE À LA BASE 
DU CRANE. 

















ET CELA M'A 
SAUVE LA VIE, 
N'EST-CE PAS, 
PRÊTRESSE Z 








MAINTENANT, 
FEMME... 


NON ! 
VOUS NE 
POUVEZ GA- 
GNER MAINTE- 
NANT,. HAINE ! 
HAINE ! HAINE ! 












SHANNA SAISIT 
NEKRA À LA GORGE 






ÇA À MARCHÉ... ELLE N°7 7 C'EST ÉTONNANT-NCY 
S'EST ÉVANOUIE. UNE  ŸS TOUT ENFANT AURAIT 

SIMPLE PRESSION À FAIT RAPU LA METTRE 
ce que TOUTES MES FOR LÈ RENOCK-OUT. 













D = 
INA ! BIRI ! VOUS ÊTES 


SUR VOS PATTES. MERCI, 














LOIN D‘1Ct ! 


LA NUIT DE LA TOUSSAINT, LES 

DÉMONS ET LES MONSTRES PEU- 
VENT RÔDER DANS LES RUES TU- 
MUL TUEUSES DE NEW YORK SANS 
ÊTRE REMACQUÉS. 


® 
e 
4 


BEAUCOUP DE SATANS AQPEN- 
TAIENT LES QUES CETTE NUIT- 
LA MAIS CE DIABLE-CI ÉTAIT 
UN HOMME D'AFFAIRES ARRI- 
VÉ DU NOM DE ÆNALD PALM. 


HMMME. POUR 40 DOLLARS 
LA NUIT, ILS AURAIENT PU 
ENVOYER QUELQUE CHOSE DE 
MIEUX. MAINTENANT, TOUT CE 
QUE JE PEUX FAIRE POUR 
DONNER À CE FOUTU COSTUME 
QUELQUE CLASSE, C’EST ACHE- 
TER UN ACCESSOIRE DÉCENT, 
COMME UNE FOURCHE PAR 
EXEMPLE. 
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EN CETTE NUIT FROIDE D'OCTOBRE, UN 
!ISATAN'! EN VÊTEMENTS PLUTÔT RÂPÉS 
GARA SA VOITURE DANS UNE QUE LATÉRA- 
LE PRÈS DE CENTRAL PARK ET MARCHA 
DANS LA BRISE BQUMEUSE. 


ENFER ! CET ACCOUTREMENT 
QUE LE LOUEUR DE COSTUMES M'A 
FOURNI À L'AIR DE SORTIR D'UN 


EST TROP TARD POUR LE RAP- 
PORTER. LA SOIRÉE À DÉJÀ 


TEXTE DE DON GLUT 
DESSINS DE VICENTE ALCAZAR 


UNE BOUTIQUE DE TRAVESTIS ! 

S'IL Y À BIEN UN ENDROIT EN 

VILLE OÙ IL PEUT Y AVOIR UNE 

FOURCHE À CETTE HEURE DE LA 

NUIT, C'EST CE MAGASIN 
CRASSEUX. 








RONALD REGARDA PENDANT QUELQUES INSTANTS 
DANS LA BOUTIQUE FAIBLEMENT ÉCLAIRÉE. EN 
VOYANT L'ENTASSEMENT DE TRAVESTIS QUI 


REMPLISSAIENT LA VITRINE. . . 


JE SUIS PASSÉ EN AUTO DEVANT CE 
MAGASIN PENDANT LES HEURES DE POINTE 
PLUS DE FOIS QUE JE PEUX ME RAPPELER. 
MERCI, MON DIEU, IL EST TOUJOURS OUVERT. 
MAINTENANT, J'ESPÈRE QUE LA BOUTIQUE 
CORRE SPOND À SA RÉCAME: Si VOUS LE 


VOULEZ, VOUS L'AVEZ. 


| THAWUoY al 
TI 


AVAH 1W 


VOTRE COSTUME DE 
VEILLE DE TOUSSAIN 
VOUS SAVOIR 7 JE ME L'A DIT, MONSIEUR. 
N'AI MÊME PAS UN DIABLE NE PEUT PAS 
MENTIONNE... CIRCULER CES JOURS- 
CI SANS L'ÉQUIPEMENT 











MONSIEUR 7 PUIS-JE 
VOUS AIDER, MONSIEUR 7 


JE L'ESPÈRE ! J'AI 


BESOIN D'UN ACCES SOI RE 
POUR CE COSTUME. 
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ET CELA DONNE 
UNE ÉTRANGE SEN- 
SATION DANS MES 


MAINS. 0... OUI, 12 
FAUT QUE JE L'AIE. 
COMBIEN Z 


RONALD PALM DÉCOUVRIT QUE LE PRIX DU TRIDENT ÉTAIT ÉTONNAMMENT BAS. MAIS TANDIS 
QU'IL CONCUAIT LE MARCHE AVEC L'ETRANGE M. BEEL, UN DRAME SE DÉROULAIT DANS UNE 
RUE BRUMEUSE DE NEW YORK. 


CE N'EST PAS PRUDENT POUR UNE 
FILLE DE MARCHER SEULE DANS LES QUES, 
LA NUIT, C'EST DANGEREUX. PEUT-ETRE 
AT-ELLE BESOIN DE COMPAGNIE, 
HEIN 2 HE ! HE. . . 


HÉ LÀ! NE SAVEZ-VOUS QUE VOULEZ- ABANDONNEZ CETTE IDÉE ! VOUS \ 
PAS QUE NEW YORK N'EST PAS VOUS Z VOUS FE- SAVEZ BIEN QU'IL N'Y À PAS DE FLIC 
SÛR, LA NUIT, AVEC TOUS CES? RIEZ MIEUX DE DANS LES PARAGES QUAND ON EN A 


VOLS QU'ON LIT DANS LES ME LAISSER BESOIN. ET VOUS SAVEZ AUSSI QU'AU- 
JOURNAUX 7 ÊÈ TRANQUILLE OU Ê CUN DE NOUS DEUX NE DÉSIRE VRAI- 
J'APPELLE MENT QUE L'HOMME VIENNE 
LA POLICE. FOURRER SON NEZ DANS NOS 
AFFAIRES. 
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LE TRIDENT S'ANIMA SOUDAIN DANS 
LA MAIN MOITE ET TREMBLANTE DE 
PALM ET PALPITA AVEC TOUTE 

L'ÉNERGIE DU MONDE DES PROFON- 









MAIS LES VOLEURS DE NEW 
YORK NE RENCONTRENT PAS 
D'HABITUDE LE PRINCE DES 
TÉNÈBRES DANS LES QUES 

DE LA VILLE. 


CESSEZ CE QUE VOUS 
FAITES LA CETTE NUIT, 
MORTEL. 

CAR VOTRE 
MAITRE. 
EST LA ET 
VOUS COM- 










NOUS SAVONS AUSSI 
QUE LES FILLES DE LA 
HAUTE ŒASSE SOCIALE 
ONT BEAUCOUP D'ARGENT. 
AUSSI, 51 CELA NE VOUS 
FAIT QIEN, JE VAIS ME 
SERVIR UN PEU. RESTEZ 
TRANQUILLE ET VUS 
N'AUREZ AUCUN MAL. 
JE VEUX JUSTE 
L'ARGENT. 






















J'Y SUIS ! C'EST LA VEILLE DE LA 
TOUSSAINT. VOUS DEVEZ ME 
NN PRENDRE POUR UN IMBÉCI- 
LE, MONSIEUR. EH BIEN, 
| jE N'AIME PAS PASSER 
POUR UN IMBÉCILE ! 
AUSSI ALLONS-NOUS 
PEUT-ÊTRE SAVOIR 
Si ‘'SATAN'! A 
ASSEZ DE POU- 
VOIR POUR 
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QUI... QU'ÊTES-VOUS 7 
POUR AVOIR TANT DE POU- 
VOIR, VOUS DEVEZ ÊTRE 
VRAIMENT... JTE NE SUIS 


QU'UN HOMME QUE 
CECI EMBARRASSE AU- 
TANT QUE VOUS. 


LA FEMME QUI DISAIT S'APPE- À 
LER DORI, N'EUT PAS DE PEINE 
À ŒNVAINCRE PALM. SA BEAU- 
TÉ ET SES YEUX IMPLORANTS 
ÉTAIENT SUFFISAMMENT PER- 
SUASIFS. MAIS COMME TOUS 
DEUX APP ROCHAI ENT OÙ ‘'MA- 
GASIN DE BEEL'!. 


ÉCOUTEZ, JE ME RENDS À UNE SOI CE 
DE VEILLE DE TOUSSAINT. UN TYPE ÉTRANGE 
M'A VENDU CE TRIDENT ET ME DOIT QUELQUES 
EXPLICATIONS SUR CE QUI S'EST PASSÉ 

CE SOIR. 


ALORS, VOUS VOULEZ 
BIEN QUE J'AILLE AVEC 
VOUS 7 JE NE VEUX PAS 
RESTER. . . SEULE. 


QU'EST-CE 
À DIRE Z IL Y AVAIT 
UN MAGASIN ICI MAIS 
VOILÀ QU'IL À DIS- 
PARU, COMME INCI= 





monsieur, EX 
DOIS REPRENDRE 
LE TRIDENT. JE 
DOIS L'AVOIR 
MAINTENANT, 


DO RI ! JE SA 

CE À REGRETTER 
D'AVOIR QUITTÉ 

MON 

TEMENT À 

É\SE soie. /| 

/ NE CROYEZ 
PAS QUE C'EST 

UNE PERTE TO-{s 

bee 


T, JE VEUX 


VOUS L'AVEZ 
b TOUJOURS. 


C'EST SATAN ! JE 
V-VEUX DIRE, LE À 
D V-VRAI SATAN, 

ALORS CE TRI- 


MORTEL. MAINTE- 
NANT, IL EST RE- 
VENU ET NOUS SOM- 


AIN TION 
LONSÉ Qu d A 

Ve nel 
ul IL (10 } 
# \ \} A 
À 


| \l 
| \\ | 


OUI, VOUS QUI PRÉTEN- 
DEZ @I VALISER AVEC MON 


2 NOIR PERSONNAGE... LE 


“ 


LL 


— 113 — 


VRAI SATAN ! ET 51 VOUS 
N'ÊTES PAS TROP BÊTE, 
REGARDEZ BIEN, JE VAIS 
VOUS MONTRER LA VÉRI- 
TABLE IDENTITÉ DE CET 
IMBÉCILE QUI S'APPELLE 
‘IBEEL'’. 





| REGARDEZ BIEN L'UN DE MES SUJETS, 
DÉMON DE L'ENFER, BELZÉBUTH, QUI À VOLÉ 


TRIDENT POUR POUVOIR S'EMP ARER 
DE MON TRÔNE. 


MAIS AVEC SATAN, ET COMME LA FUMÉE SE DISSIPAIT 
fIPITIE’' ETAIT UN 


AVEC LE BROUILLARD DE LA NUIT... 
T 5 SIGNI- = 
NA res VCEST FINI, DORI. MAIS CELA NE 
u VEUT PAS DIRE QUE C'EST FINI POU 
NOUS. IL EST ENCORE TÔT ET NOUS 
POUVONS ALLER À CETTE SOIRÉE. 
PAS BESOIN D'ALLER SI 
LOIN, RON. CE QUE J'AI 
À FAIRE, JE PEUX LE 
FAIRE ICI. 





VOUS VOYEZ, 
SATAN À BEAUCOUP 
HA DE SUJETS-DÉMONS 
( SOUS SES ORDRES. 
LM ET MOI, LILITH, IL 
N 5€ FAIT QUE JE SUIS 
L'UNE D'EUX. J'AVAIS 










TEXTE : DON GLUT 
DESSINS 











CARLOS PINO 


LA NUIT 
DES HOMMES 


ns © 
ZA TE SAN N 
(ISA » [] 
À 


C'ÉTAIT LA CINQUIÈME ATTAQUE DE LÉO- 
PARD CETTE NUIT-LÀ. KEN HENDRICKSON SOR 
TIT PRÉCIPITAMMENT DE SA TENTE, RÉVEIL- 
LÉ PAR DES QUGISSEMENTS RALQUES ET LES 
CRIS STRIDENTS DE JIM-JARO, L'UN DES 
PORTEURS. 















AU DIABLE ! JE L'AI 
RATÉ ! PARCE QUE LA 
BÊTE ÉTAIT TROP RA- 
PIDE OU PARCE QU'IL 
M'A SEMBLE QUE J'AU- 
RAIS BIEN PU TUER 


TRE ATTA 


< 


12. 


mom X m À 
m +4 


<a<mr 


: 
mo 


u +4 


PARD 2 EH BIEN, NOUS 
CROYONS PAS À VOT 


LOUP-GAROU AFRI 


Ÿ 
m 


J'EN AI ASSEZ DE VOS DELIRE 
LÉOPARDS-GAROUS. TOUT LE C 
À CAUSE DE CELA. NOUS SOM 

POUR L'IVOIRE, PAS POUR C 


TENANT RETOUQNEZ AU 
VAIL, SINON... 


QUE JE SUIS 1, 


POUR LES TROU- 
VER. 
lABLE, VOUS CON } ) 
SIDÉREZ TRES SE- à d 


RIEUSEMENT TOUT 





FOUTAISE ! DES HOMMES- 
MLEOPARDS ! VOUS AVEZ Vu 


TROP DE FILMS D'HOR= 


ALORS, DITES-MOI 
POURQUII UN LEOPARD 


A 
DAIN, UN RNTHME HARCELANT 
NA DANS LE CAMP, COMME APP 
DE LIMBES LOINTAINS PAR LA BR 


SO1R. .. 


“IL ARR 


AU JUSTE 7 


QUELQUES VERITES ET 
JE SUIS VENU EN AFRIQU 
POUR LES CONFIRMER, 
POUR VOIR SI UN CER- 

PHENOMENE 


FACILE ! LES LEOP ARDS 
T FAIM. JE VEUX PAR- 
DES VRAIS LEOPARDS. 
Si JAMAIS L'UN DE CES DE- 
S TACHETES CROISE MA 
DE TIR, JE VOUS MON- 
AI QUE CE N'EST PAS 
ZOPHRENE AU VISA- 
IGNOBLE MAIS BIEN UN 


CHAT MORT. 


‘UN RÔDE DANS 


VIRONS ET 


NOUS 





PLUS TARD, DANS LA NUIT, BILL d KEN HENDRICKSON SE FRAYAIT UN CHE- 
DOYLE VIT SON ASSOCIÉ SE GLISSER 2 MIN À TRAVERS L'ENCHEVETREMENT 
HORS DE SA TENTE ET... DE LA VEGETATION, NE SE RENDANT 

>: PAS COMPTE DE SON IMPRUDENCE, HYP- 
NOTISE PAR LE BQUIT DES TAM-TAMS 


BON SANG ! CET IMBÉCILE 
VA SEUL DANS LA JUNGLE. 


IL SE DIRI- 

GE VERS L'EN- 
DROIT D'OÙ 

P RO VI ENNENT 
CES TAM-TAMS. 


LES ADEPTES DU 
LTE DANSENT POUR 


NT PAS DE VRAIS 
SIMPLEMENT 
FANATIQUES SUPERSTITIEUX. 
A QUOI JE 



















DÉÇU. IL EST TEMPS QUE | fi 
VOUS SACHIEZ POURQUOI ET D € 
£ QUI S'EST PASSE EN INDE. # 
J'N AI EU UNE CARRIÈRE PLU- È 
TÔT BRÈVE MAIS PLEINE DE 
REUSSITES, COMME VOLEUR. 
UNE NUIT APRES AVOIR DILAPI 
DÉ UN HOMME DE SON OR, UN 
LEOPARD ME SUIVIT. JE NE 
M'EN ÉT AIS PAS RENDU CO MP - 
E JUSQU'À CE QUE. 


JAN \ 


POSE QUE VOTRE SOCIETE 
DE PETITS PLAISANTINS 
CORRESPOND PAS A 
TRE ATTENTE, HE £ 































. JUSQU'À CE QU'IL FÜT PRESQUE 





TE LABOURERENT MON FRONT MAIS 
JE RÉUSSIS À POINTER MON RÉVOL- 





| ALORS, L'IMPOSSIBLE ARRIVA. LA CARCASSE 
| COMMENÇ À À CHANGER, À SE TRANSFORMER EN 
\UN cogd D'HOMME, L'HOMME QUE Lx vO- 


|LE. J'AVAIS TUÉ UN eur 2 di CETTE CICATRICE 


EST UN SOUVENIR DE 
WCETTE LUTTE. DEPUIS LORS, 
LA MALÉDICTION DU LEOP ARD 
M'A FRAPPÉ. À PART L'ATTA- 
QUE DE LA NUIT DERNIÈRE 

D'UN VRAI LEOPARD, C'EST 
MOI QUI AI TUÉ LES 

PORTEURS. 

















C'EST POURQUOI - 
JE ME SUIS JOINT LÀ OÙ UN TARÉ 
COMME MOI PEUT VIVRE AVEC 
CEUX QUI SONT COMME 


ALORS, LA SOIF DE SANG DU MONSTRE 
ÉTANCHÉE, LE GRAND LÉOPARD RETROUVA 
SON ASPECT NORMAL MAIS HENDRICKSON 
REMARQUA QU'IL N'ÉTAIT ... 


HENDRICKSON VIT LES FORMES MENA- 
ÇANTES SE PENCHER SUR LUI, ATTI- 
RÉES PAR SES PROPRES QUGISSEMENTS/;:; à ; CES HOMMES-LÉOPARDS. 
BESTIAUX ET LES CRIS DE SA PROIE À 82, ÉTAIENT DE FÉROCES 
5 ; BA BÊTES DE LA JUNGLE, 


À PRÉSENT SANS VIE, 


AYANT SOIF DE SANG 
M TANDIS QUE KEN HEN- 
DRICKSON N'ÉTAIT 


HOMME FRÈLE, AF- 
FOLÉ ET SANS DÉFENSE. 





NOTRE HISTOIRE EST ÉTRANGE. ELLE À RAPPORT À LA GUERRE, L'AMOUR ET LA MORT. RETOUR- 
NONS JUSQU'EN 1923 ET FAISONS LA CONNAISSANCE DES FRÈRES O'CONNOR. 


PRENDS SOIN DE TON PETIT FRÈRE 


DESSINS . VICENTE ALCAZAR TEXTE MARVIN CHANNING 
































DEPUIS LE JOUR 

OÙ JIM O'CONNOR 
ÉTAIT NÉ, SON FRE- 
RE TED VEILLAIT 
À SON BIEN-ÊTRE. 


ET TED SURVEILLA TOUJOURS 
SON FRÈRE. EN DE NOMBREU- 
SES OCCASIONS, IL LUI SAUVAI 
MÊME LA VIE. 


QUOI QU'IL ARRIVE, TED. 


TU DEVRAS TOUJOURS PREN- 
DRE SOIN DE TON PETIT 
FRERE. 
) AA AE 



















APRÈS L'ENTRAÎNEMENT DE BA- 
SE, LES DEUX FRÈRES FURENT 
ASSI GNÉS À DES UNITÉS DIFFE- 








AVEC L'EXPLOSION DE LA 
SECONDE GUERRE MONDI A- 
LE, TED FUT APPELÉ. SON 
FRÈRE JIM S'ENGAGEA IM- 
MÉDIATEMENT. 





L/ pe 

NE T'INQUIETE PAS, 
JE T'AURAI FAIT SORTIR 
DE LA DANS UNE MINI 


MERCI ! JE 
CROYAIS QUE 




























PAS, MAMAN, C'EST LE CÈ- 









J'ÉTAIS TOUT IRA TRÈS) RER, MONSIEUR) GLEMENT DE 
COINCÉ DANS NOUS NE L'AVONS/ L'AQMÉE. IL 
CE GOULOT JAMAIS ÉTÉ. FAUT TOU- 





COMME LA GUERRE FAI- 
SAIT RAGE, LES DEUX 
GARÇONS NE RÉUSSI RENT 
PAS À RESTER EN CON- 
TACT L'UN AVEC L'AUTRE. 


2 È LA MORT ATTENDAIT LES MEMBRES DE LA 
O'CONNOR, NOUS DEVONS SE- PATROUILLE DE JIM 
ŒURIR CETTE FERME EN ZO- _— 
NE 22, OCCUPÉE PAR UNE POI- 
GNÉE D'ALLEMANDS. EMME- 
NEZ UNE PATROUILLE ET 

CHASSEZ CES BOCHES. 


MONSIEUR. 
JE FERAI DE Ki 
MON MIEUX. 


ILS SONT TOUS MORTS 

SAUF MOI ET JE N'AI 
PAS UNE CHANCE DE 
M'EN SORTIR. 





J'AI ÊTE COU?E DE MON UNI- ES ALLEM T Ë 
DE MON U _ LLEM ANDS 1 T PRÈTS 
P TÉ, J'AI ENTENDU TIRER ET JE À DONNER LE CO à A re 
W/]sus venu Voir CE QUI SE PAS Nan 

SAIT. COMME D'HABITUDE, JE 


= f NOUS AVONS UNE 
CHANCE. Si JE PEUX 
LANCER UNE GRENA- 
DE PAR LA FENÊTRE 
TU T'EN SORTIRAS 





GRAND FRÈRE, TU AS 
ENCORE RÉUSSI. POUR- 
QUOI NE RETOURNES"TU 
PAS AVEC MOI, À MON 


UNITÉ Z 
ILNE PEUT 


LES DEUX HOMMES 
SE SÉPARERENT AVEC PAS ÊTRE MORT, 
ET AINSI, VOUS VOYEZ JE VIENS DE LE 


TRISTESSE. ù E 
ENT. MONSIEUR, S'IL N'Y 
( 






AVAIT PAS EU MON 
FRÈRE, JE SERAIS 
ORT À PRÉSENT. 
VOTRE FRÈRE Z IM- 
POSSIBLE ! IL EST 
MORT DEPUIS UNE SE- 
MAINE ! CELA S'EST 
PASSÉ PRÈS DE 
CETTE FERME. 


IMPOSSIBLE. 
CELA FAIT LONG- 
TEMPS QUE JE 

DOIS REJOINDRE 
MON PROPRE DÉTA- 

CHEMENT. 


QUOI QU'IL ARRIVE, 


TED, TU DEVRAS TOU- 


JOURS SURVEILLER 
TON PETIT FRÈRE. 





l'équipage fantôme 





TTAIRE DE TE LA SUR À TERRE. 
MER, À DE 















PLUS SOLITAIRE 2 
EUX. CE NE SONT PAS LES VEUX 
S ES VEUX REM?LIS DE 


“ ; 
2 QUELQ HOSE. HE, HE, HE 









RAISONS DE VIVRE QUE VOUS 
NE COMPRENEZ-VOUS PAS 2 
-VOUS EN. AAAHHHH ! 












DESSINS DE JIM APARO 
lEXTE DE NORM DIPLUHIM 
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ERIC OLAFSON N'A PAS *IC'EST POURQUOI, MON DERNIER DÉSIR EST QUE 
TOUJOURS ÉTÉ SEUL. EN FAIT, MA PROPRETÉ SOIT PARTAGÉE ENTRE MES HÉRITIERS 
SEULEMENT DEUX SEMAINES AVANT VIVANTS, EN PARTS ÉGALES ET QUE MES BIENS CONTI- 
CE MAUDIT VOYAGE EN BATEAU, ERIC NUENT À REVENIR AUX DERNIERS VIVANTS JUSQU'À 
AVAIT PLUS DE COMPAGNONS QU'IL CE QU'AUCUN HÉRITIER N'EXISTE PLUS. À CE MO- 

N'EN VOULAIT. ! MENT-LÀ, TOUTES LES TERRES ET LES LIQUIDITÉS 
‘ SERONT DONNÉES AUX ŒUVRES DE CHARITÉ 
SPÉCIFIÉES CIi-DESSOUS"'*. 


BON SANG, QUE L'ONCLE TJALMER N'EST-CE PAS FORMI- NI PERSONNE ! 
ÉTAIT FOLLEMENT ENNUYEUX ! MÊME SES DABLE Z SURTOUT LA JE ME DEMANDE 
DERNIÈRES VOLONTÉS SONT STUPIDES, JE PART RELATIVE À L'ÎLE Z COMMENT ELLE 
N'APPRÉCIE PAS CES PARTS ÉGALES. MAIS JE NE SAVAIS MÊME PAS EST. 
LE TEMPS NOUS DIRA L'AVENIR ! QUE L'ONCLE AVAIT UNE 
ILE. 
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C'EST UNE IDÉE MERVEILLEUSE, 
ERIC. PEUT-ÊTRE Y A-T-IL UN CHÂTEAU 
LA-BAS, OÙ UN TRE SO &. 


MAIS NOUS POURRIQNS PEUT-ÈTRE 
TRANSFORMER L'ILE EN STATION 
BALNÉAIRE OÙ. . . OU. . . JE NE 

SAIS QUOI Z 


L'ILE DE L'ONCLE, L'ÎLE DE 
L'ONCLE ! JE PRÉFÈRERAIS QUE 
CE SOIT MON ILE. 


C'EST UNE TERRI- 
BLE IDÉE, ŒA- 
LISONS-LA. NOUS 


PEU IMPORTE ! PETER ET MOI 
AVONS UNE IDÉE FUMEUSE. QUE DITES- 
VOUS DE CECI 7 COMME NOUS AVONS 
TOUS HÉRITÉ DE L'ILE DE L'ONQE 
TJALMER ET QU'AUCUN D'ENTRE NOUS 
NE SAIT À QUOI ELLE RESSEMBLE, 
ALLONS-Y TOUS ET REVENDI QUONS 
NOTRE BIEN NOUVELLEMENT 
ACQUIS. 
NOUS POURRIONS 
ALLER SUR LE BATEAU 
D'ERIC. 


UN TYPE COMME MOI POURRAIT BIEN AP- 
PRENDRE À ‘'AIMER'! ERIC. UN HOMME AVEC LE, 
MÊME CŒUR QUE MOI. IL AIMAIT L'IDÉE 
D'ALLER SUR ‘SON’! ÎLE, OUI, PARCE 
QU'IL RÉSERVAIT UNE PETITE SUR- 
PRISE À SES PARTENAIRES. - 


VOILÀ, TOUTES LES 

PROVISIONS Y SONT. NOUS 

POURRONS PARTIR AVEC LA 
MARÉE DU MATIN. 





TÔT LE LENDEMAIN MATIN. 
NOUS VOULONS PROFITER JAMAIS SERAIT UN 
DE NOS DERNIERS MOMENTS SUR TERME PLUS AP- 
LA TERRE. QUI SAIT, NOUS POURRIONS PROPRIÉ, MES IM- 
BIEN NE PLUS MARCHER SUR LA TERRE BECILES DE NIE- 
FERME AVANT DES JOURS ET CES. HA ! HA ! Si 
DES JOURS. ” JE RÉUSSIS, VOUS NE 
REVERREZ JAMAIS LA 
TERRE ET VOUS MAR- 
CHERE Z DESSUS ENCORE 


NON, NON, NON ! 000PS ! JE... JE TOUJOURS FACILE COMME EXCUSE, 
PAS AINSI, IDIOT. DE SUIS DÉSOLÉE, ERIC. N'EST-CE PAS, CHER FRÈRE ? EH BIEN, 
CETTE FAÇON, TU NOUS JE SUPPOSE QUE JE JE NE TE DEMANDERAI PLUS D'ARGENT, 
ENVERRAS TOUS AU NE SERAI JAMAIS LE PAS APRES CECI. 
MARIN QUE TU ES. MAIS 
ALORS QUE TU APPRENAIS 
L'ART D'ÈTRE '‘PLAY-BOY'!, 
JE DEVAIS DIRIGER 


] LEVEZ L'ANCRE. 
NOUS PARTONS. 





ne 


J0u25 
ATTENDRE 


MAIS, QU'EST CELA Z A-T-IL DÉJÀ 
EUR ! 


AAA ..L'AIDE... AP TERC, sŒ c'ai, 
JE VOUS EN PRIE... 
SAUVEZ-MOI 


ALORS, ŒULE, 
TOUT VA BIEN... MAIS 
! DÉP ÈCHE-TOI 


FRÈRE BAVARD, 
. AMENE 
LE BATEAU PAR ICI. 


PARCE QUE JE NE 
s VAIS PAS TE 
JE NÉ PEUX PAS NA- - SAUVER. 
GER STEQNEL- PA 
Le LEMENT. " 
NOUS N'AVONS Le 
PAS LE TEMPS. JE VAIS 


JE NE PEUX PAS... 
QUELQUE CHOSE EST 
CASSÉ DANS LE GOU- 
ALLER LA CHERCHER. VERNAIL. JE NE 
| PEUX PAS LE TOUR- 
NER. JE NE PEUX 
PAS LE TOURNER. 













A 


QUE PUIS-JE DIRE, 

FQRIEDA Z JE NE POUVAIS 

RIEN FAIRE. LE GOUVER- 

NAIL ÉTAIT CASSÉ. JE NE 

POUVAIS PAS LE TOURNER. 

TU COMPRENDS, N'EST-CE 
PAS 7 



















CROIRE TOUT CE QUE JE LEUR DIS. AHH... 
VOILÀ PETER... ET IL S'ENDORT PRESQUE. 








JE... JE SAIS, ERI 
N'ÉTAIT PAS TA FAL 
MAIS... MAIS... 00 





FAIS DE BEAUX RÊVES, LA PREMIÈRE LUEUR DE L'AUBE... 
PETER. DOMMAGE, TU NE VERRAS 


JAMAIS MON ILE, HÉ, HÉ, HE ! 













P... PETER... IL 
…… IL À DISPARU. 


JE... JE NE LE 
CROIS PAS... IL SE 
PASSE QUELQUE CHOSE 
D'ÉTRANGE SUR CE BATEAU. 
IL N’EST PAS POSSIBLE QUE 
CE SOIT DES ACCIDENTS. 










QUE VEUX-TU 
DIRE PAR LA 2 
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C'EST TOI, ERIC ARRÊÈTE CES 

C'EST TOI ! ABSURDITÉS. 
LE BATEAU EST EN 
FEU. NOUS SERONS TOUS 

TUÉS Si TU NE CESSES 

PAS D'AVOIR CES PEN- 

SÉES FOLLES ! AIDE- 

NOUS À ÉTEINDRE CE 


TU ES AUSSI INTELLIGENT QUE LE RESTE 


LE FEU EST ÉTEINT MAIS JE CRAINS, FRIEDA, 
QU'ERNA SOIT MORTE. 


QUELQU'UN À TRAFIQUÉ 
LE TUYAU DE GAZ. ALLUMER 
CECI VOUS FERAIT TOUT EXPLO- 
SER À LA FIGURE ET VOUS TUE- 
RAIT. ERIC, TU ES DERRIÈRE 
TOUT CECI ! 


TU PAIERAS 


DE LA FAMILLE, LESTER. ABSOLUMENT BRILLANT. UN POUR CECI. .. OOH ! 
IMBÉCILE SE SERAIT DOUTÉ DEPUIS LONGTEMPS QUE 

C'ÉTAIT MOI MAIS MAINTENANT, IMBÉCILE, IL EST 
; TROP TARD POUR PENSER. 





HA, HA, HA ! VOILÀ QUI RÈGLE LE SORT TOUT CE QU'IL ME RESTE À FAIRE, 
DES DERNIERS. HA ! J'ENTENDS ENCORE CET C'EST ME DIRIGER VERS L'ILE DE L'ON- 
AVOUÉ LIRE LES DERNIÈRES VOLONTÉS DE CLE... MON... ILE... DÉCOUVRIR UNE ÉPA- 
L'ONCLE TJALMER. TOUTES LES TERRES AUX VE ENGLOUTIE À QUELQUES KILOMETRES 
DERNIERS VIVANTS. HA ! HA ! LE DERNIER ET FORMIDABLE ! JE ME DEMANDE QUEL 
VIVANT, C'EST MOI ! LE DERNIER VIVANT, GENRE D*ENDROIT C'EST 7 BIEN SUR, 
LE RICHE SURVI VANT, LE PLUS LES GENS POURRAIENT Y RESTER, 
RICHE SURVI VANT. HA ! HA ! F MAIS ILS DEVRONT PANER. 





QUELQU'UN DOIT TOUJOURS PAYER MAIS DANS CE CAS-CI, LES CHOSES NE SE PASSE- 
RENT PAS TOUT À FAIT COMME ERIC SE LE FIGURAIT. LA TEMPÊTE N'APPAQUT PAS SUR 
LE RADAR ET LA MÉTÉO N'AVAIT PU LA PRÉVOIR. ELLE ARRI VA DE NULLE PART... 
NULLE PART Z HMMM ! 


JE NE POURRAI PLUS TENIR TRÈS LONGTEMPS. 
LE VENT DOIT TOMBER. . . LE BATEAU NE LUI RÉSISTERA 
PLUS. . . DE L'AIDE !. . . JE DOIS TROUVER DE L'AIDE. 
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NOUS ALLONS T'AIDER, NE T’EN FAIS PAS, ERIC. NOUS NE 
ERIC, NOUS VOULONS TE FERONS PAS DE MAL. NOUS VOULONS 
T'AIDER. T'AIDER. 


. NOON ! ILS NE SONT PAS 
RÉELS. MON ESPRIT VOIT DES 
CHOSES. . . À CAUSE DE 
LA FATIGUE... ALLEZ-VOUS 
EN ! 


ERIC, ERIC, ERIC. . . ET J'AVAIS TELLEMENT CON- 
FIANCE EN TOI ! JE VAIS TE MONTRER QUE MÊME LES 
ESPRITS LES PLUS DIABOLIQUES DU MONDE NE SONT 
PAS PARFAITS, HÉ, HÉ, HÉ ! 


ALLEZ-VOUS EN. 
VOUS N'ÊTES PAS RÉELS. ALLEZ- 
VOUS EN. 





ERIC RÊVAIT DE FAIRE UN JOUR 
LE TOUR DU MONDE. EH BIEN, MAIN- 
TENANT, C'EST LA GRANDE OC- 
CASION. AVEC UN ÉQUIPAGE DE 
BONS... EUH... MARINS COMME 
IL À... IL NE SERA PLUS 
JAMAIS SEUL. 


J'AIMERAIS ME JOINDRE A LUI DANS SA 


C@OISIÈERE MAIS J'AI D'AUTRES CHOSES À FAIRE. D'AILLEURS, 
JE PEUX NAVIGUER AVEC CE BON VIEIL ERIC QUAND JE 
VEUX. IL SERA SUR SON BATEAU POUR 
L'ÉTERNITE. 





NOUS DEVRIONSY 50 VEz PATIENTS, 
ABANDONNER LES GARS. MON AMI 
LES RECHER- GRAVES À DIT QUE 
[HES. CELA FAIT YQUELQUE CHOSE 
DEUX JOURS QUE } SE PASSERAIT 
HARDY À DIS- CETTE NUIT ! 


RAIT LE 
CHEVAL 
DE HARDY. 


VOUS DE- 

VRIEZ RES- 
TER Ci, 
GRAVES Z 


W/ON DIRAIT QUE L'UN 
DES CHEVAUX S'EST 
LIBERE. 


TER À CHEVAL 
AUSSI BIEN QUE 
VOUS TOUS. D'AIL- 
LEURS, J'ATTEN- 


DAIS CE MOMENT. 





AURAI DANS 








(e) 
A 


S 
DEPUIS DEUX 


JOURS. 


TOUT VA BIEN MAIN- 
TENANT. TU AS FAIT 
TON BOULOT ET T 
PEUX TE REPOSER. 
ILS SAURONT BIEN- 
TÔT QUE TUE 

MORT 
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JE SAVAIS QUE 
VOUS ME TROU- 
VERIEZ 
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ARRÊTEZ LA PENDULE 


VOYEZ-VOUS CETTE MAISON SUR LA ROUTE 7 C'EST LA QUE NOUS ALLONS. AVEC DON ET HÉLÈNE, 
DONT LA VOITURE VIENT DE TOMBER EN PANNE EN PLEIN ORAGE ! DÉPÈCHEZ-VOUS. NE VOUS 
PERDEZ PAS. . . LA MAISON DES CLARK EST BÂTIE AU BOUT DES MARÉCAGES. ET LES ÉGARÉS 
PEUVENT NE JAMAIS 7 

RETROUVER LEUR 





















QUEL ENDROIT SINISTRE, 
! NE POURRIONS-NOUS 
RESTER DANS LA VOITURE 
JUSQU'AU MATIN Z 














] TU GÈLERAIS, HÉLÈNE. Q 
T L'ORAGE SEMBLE DEVENIR 
PLUS VIOLENT ! 












HA ! HA ! HAT ILS 
VIENNENT ICI. AINSI QUE 
L JE L'AVAIS PROJETE ! 








ILS SONT À LA ILS NE DOIVENT 
PORTE. JE DOIS PARAITRE PAS ME voi R 

À MON AVANTAGE... AINSt ! 

HA ! HA! HA! 







S'IL TE PLAÎT, IL Y A QUEL- NOTRE VOITURE EST EN PANNE, 
DON. J'AI PEUR ! QU'UN À L'INTE- MONSIEUR ! MA FEMME VIENT 
RETOURNONS À LA RIEUR, HÉLÈNE... D'ÈTRE MALADE. POUVONS-NOUS 


JE SUIS HOWARD ROYAL 
! ŒARK. HEUREUX DE VOUS 
\TORRENTS DEHORS ! À RENCONTRER, MME ELLIS ! 


(ll 
| à 





INSTALLEZ-VOUS, MES 


ÉCOUTEZ-MOI CETTE LE JEUNE / 
CARINETTE ! CE JEUNE) BENNY GOODMAN AMIS, JE VAIS À LA CUISINE } 
BENNY GOODMAN EST UN / JOUE VRAIMENT Jp}. VOUS CHERCHER DE QUOI  Y/7 
AS DU SWING ! AVEC CHALEUR ! VOUS RESTAURER ! $ 
L>— = 
; MON PRO GRAMME 


PRFERE VA BIENTOT 
PASSER. VOUS L'AI- 


MEREZ ! 


C'EST BIZARRE, HÉLENE. IL POSSEDE OH ! NON ! CE N'EST 
DES MAGAZINES... !'LIBERTY!' ET ‘'ŒLLIER! PAS POSSIBLE ! MAIS IL 
. QUI SONT VIEUX DE 35 ANS ! EST EXACTEMENT 

REGARDE CE JOURNAL 
LOCAL !,. . IL EST AUSSI 


TRES ANCIEN ! 





C'EST LUI, DON ! MAIS Fvoia, LES AMIS. VOUS ÊTES JUSTE À 
COMMENT CELA SE POUR- L'HEURE POUR ENTENDRE ‘’COUVRE-FEU'' À 
RAIT-IL Z IL N'A PAS LA RADIO ! — 
l'COUVRE-FEU’' 2 CELA NE 
PASSE PLUS À LA RADIO, 

N'EST-CE PAS Z 


1'COUVRE-FEU’'' 2 EST UNE HISTOIRE CREEEAAAKKKK ! ! 
UN PROGRAMME DE FANTÔME... PAPA 


T' ET MAINTENANT. 
C'EST L'HEURE DE. . . 


:COUVRE-FEU'! ! 


PAQLE SOUVEN 


LA LONGUEUR 


D'ONDE. .. HA HA HA HA HA ! 





CE SOIR, MESDAMES ET C'EST UNE 

MESSIEURS, NOUS ALLONS EMISSION DU 
VISITER UNE ANCIENNE TOMBE TONNERRE ! 
AU CIMETIÈRE. LÀ OÙ LES FAN- 
TÔMES RÔDENT DANS LES TÉ- 

NÈBRES, OÙ LES MORTS SANS 

SÉPULTURE CRIENT 

VENGEANCE ! 


SSSHHH ! NOUS SOMMES MAIN- ÉCOUTEZ. ENTENDEZ-VOUS 
TENANT AU CIMETIÈRE ET LINUS GORE SE LES PAS DU FANTÔME Z ON 
PENCHE SUR LA TOMBE, LISANT DIRAIT QU'IL MARCHE SUR 

L'INSCRIPTION. . . 5 LE PERRON, MAINTENANT. 


MANN 


WP. CI-GIT HORATIO QUILL. QUE N... NE DITES PAS 
CELUI QUI DÉRANGERA SON SQUELETTE ÇA. J'AI HORREUR 
SE MÉFIE. CAR HORATIO QUILL POURRAIT DES HISTOIRES DE 


BIEN SE RELEVER ! FANTÔMES ! 


HA ! HA ! HA ! CES 
HISTOIRES SONT 
VRAIES ! 





JE VOUS AVAIS PRÉVENUS 
DE NE PAS DERANGER LE DORMEUR 
DE LA TOMBE 


E'! 
R 


LEEUYEE 


Ÿ /, 
(77/4 Ze) 
4 
az 

V0 DA 


ALLUMEZ LES PROFANATEURS DU VOUS INTER= eng 
L F Fr 18] 
LUMIERES, MONSIEUR ! CAVEAU SACRE, | CRAMNE, NES Ah 
à MONSIEUR ! QUE CHOSE À EF- 
: FRANÉ MA FEMME ! 
QUELQUE CHOSE 
DANS CETTE 
PIECE ! 

































C'EST UNE ÉTRANGE 
MISE EN SCENE ! CES] 
VIEUX MAGAZINES, CE 
JOURNAL DATE DE 

1935 ! QUELLE EST 
CETTE PLAISAN- 
TERE 2 


CE COGNAC APAI - 
SERA LES NERFS DE 
VOTRE FEMME... JE 
SUGGÈRE QUE VOUS 
EN PRENIEZ UN PEU, 
N_VOUS AUSSI ! 


VOTRE IMAGINATION QUI À LAISSÉ 
VOUS JOUE DES TOURS ! CS TRACES, 
RIEN N'EST ENTRÉE DANSE M. QARK 7 
CETTE PIÈCE ! DITES-LE 

MOI ! 





















CELA ME FAIT 
DU BIEN, DON. CELUI-CI A 
EST-CE UN AU- | UN TITRE 
TRE JOURNAL 7 


VOICI SON NOM À NOUVEAU. JE VEUX SAVOIR DE QUOI 

DANS UN JOURNAL VIEUX DE IL RETOURNE ! ATTENDS ICI, 
35 ANS. SA PHOTO ET CELLE HÉLEÈNE ! 

DE SA FIANCÉE MORTE ! IL 
EST EXACTEMENT PAREIL ! 















JE N'AI PAS CHANGÉ N'EST-CE PAS, MA 
LCHÉRIE 7 CE SERA TOUT À FAIT COMME 
ÆLAAND NOUS NOUS SOMMES 

FIANCÉS, IL Y A 


VENEZ, MA CHÉRIE. 
LAISSEZ-MOI VOUS MON: 
TRER VOTRE CHAM- 





JE SAVAIS QU'UN RE 
JOUR VOUS VIEN- 
DRIEZ À MOI ! 
J'AI ATTENDU 
TANT D'ANNÉES 

CE MOMENT ! 
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VIEUX ! JE N'AI PAS VIEILLI N 
D'UN JOUR ! TOUT EST EXACTEMENT 
COMME ALORS ! LE TEMPS 
N'EXISTE PAS ! 


C'EST... ... C'EST UN 
C'EST UN VIEIL ! { HOMME MORT ! 
HOMME, DON ! LS 





UN AGENT DE POLICE MOTORISE TROUVA LA 
VOITURE ET VINT JUSQU'A LA MAISON 
QUES INSTANTS PLUS TARD. LUI ET DON 
FOUILLERENT ET DE COUVRI RENT 


QU EL. 





LA @ADIO N'ETAIT QU'UNE CAS 
QUI JOUAIT LES AIRS DE SON ÉPOQUE ! 
LES MAGAZINES ET 
D'AVANT L'ACCIDENT DE M. CLARK ! 





. ÉTAIT-IL MORT QUAND NOUS 
SOMMES ARRIVES, MONSIEUR 
L'AGENT z 


LES JOURNAUX DATENT 


JE PENSE QUE 


OUI. . . 


MAIS NOUS NE LE 


SAURONS JAMAIS, N'EST- 


es MALMUNATIONS 


LES MAÏÎTRES DE L'ANGOISSE 
VOUS DONNENT PENDEZ- 
/OUS CHAQUE MOIS DANS 

UCINATIONS. 


DES BANDES DESSINÉES À 








La fiancée du diable 


DES L'ENFANCE E 
U1 UTILISAIENT UN TABLEAU DE SIGNES 


MAGICIEN. SES AMIS 
CABALISTIQUES ET 1! 
S SPORTIVES ET LES CMIQUES 


DE VORAIENT LES PA 
FAIT ÉTRANGE, IL RENCONTRA SA MARIE 
BIEN-AIMÉE À UNE REUNION DE PRA- 


SNS 

HERBERT, MON PRINCE DES 
TÉNÈBRES, EMMÈNE-MOI QUELQUE 

PART À L'ÉCART... MÊME UNE SOR- 


CIÈRE À MI-TEMPS AIME ÊTRE 
EMBRASSÉE ! 


MARIE, PAR LA PUISSANCE 
NOIRE DE SATAN, J'ENGAGE 





— 149 — 


... PAR L'AUTORITÉ DONT JE UN COUPLE INTELLIGENT. COMME VOUS LE SAVEZ, 

SUIS INVESTI PAR L'ÉTAT DE ILS VONT PASSER LEUR LUNE DAME À L'ESPRIT MALIN, 

NEW JERSEY, JE VOUS DÉCLAM|DE MIEL À DER BROCKEN. . . LE SABBAT EST LA REU- 

RE MAR ET FEMME. ILS Y ARRIVERONT POUR LA NION ANNUELLE DES PLUS 
NUIT DE WALPURGIS ! C'EST PUISSANTS SORCIERS ET 
LE SABBAT DES SORCIERS... ORCIÈRES ! 


LE MARIAGE DE MARIE ET HER- 
BERT FUT UNE CÉRÉMONIE CON- 
VENTIONNELLE... IL EUT LIEU 
CHEZ ELLE PAR UNE BELLE 
JOURNÉE DE PRINTEMPS... VERS 
LA FIN AVRIL ! 












CERTAINS DE LEURS AMIS PRENAIENT LA MAGIE AU SÉRIEUX MAIS 
IL N'EN ÉTAIT PAS AINSI DES BENNING . ILS S'Y INTÉRESSAIENT 
EN DILETTANTES. . . 





DER BROCKEN, LE PLUS 
HAUT SOMMET DES MON- 
TAGNES DU HARZ EN AL- 
LEMAGNE, À TOUJOURS 

ÉTÉ LE LIEU DE RENCON- 
TRE DES SORCIÈRES ! 




















LA NOURRITURE EST 
MEILLEURE À BORD D'UN 
747, MON CHÉRI ! 


POURQUOI NE NOUS SOMMES 
NOUS PAS ENVOLÉS SUR NOS 
BALAIS, MA JOLIE 
SORCIÈRE 7 
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HERBERT. . . J'AI LU QUE LA NOUS AVONS RÉSERVÉ À ZIE 
NUIT DE WALPURGIS NOS AMIS DESCENDRONT TEUFELHAUS, CHÉRIE ! J'AI TÉLÉPHONE ; 
CETTE ANNÉE AU CHATEAU DE ZIE TEUFELHAUS Ÿ LE GÉCEPTIONNISTE À REFUSÉ MAIS LORS- 
SUR LE DER BROCKEN. CET ENDROIT FABULEUX À QUE JE LUI Al DONNE MON NOM, IL M'A 
DONT TU M'AS PARLE ! RÉPONDU QUE NOUS POUVIONS AVOIR 
DES CHAMBRES ! 


AR = LE 747 ATTERRIT EN ALLEMAGNE. HERBERT, CROIS-TU QUE... 

= - ET UN AUTOCAR DE LOCATION LES POUVONS-NOUS ASSISTER À UNE 
EMMENA À ZIE TEUFELHAUS. ON RÉUNION DE VRAIES SORCIÈRES Z 
ÉTAIT LE 29 AVRIL, LA NUIT ÉTAIT 


BIEN AVANCÉE... MARIE, TU SAIS BIEN 


QUE... NOUS NE SOMMES 
OH, HERBERT. ! QUEL ENDROIT QUE DES AMATEURS DE 


CHARMANT POUR UNE LUNE DE 
MIEL ! C'EST SENSATIONNEL ! 


SON NOM VEUT 
DIRE ‘’MAISON DU 
DIABLE !’ IL À VRAI - 
MENT UN ASPECT 

SINISTRE ! 





JAMAIS AUCUN FILM D'HORREUR DE HOLLYWOOD NE RI VALISA 


RAPPELLES-TOI, 
AVEC LES SINISTRES PERSONNALITES QUI OCCUPAIENT LES 


MARIE ! NOUS SOMMES DES x 5 J 

GENS NORMAUX ! COULOIRS DE CE VIEUX CHÂTEAU ! MÊME MOI, M. "MORT 
VIVANT!!, VISITEUR DES TOMBES, RÔDEUR DE LA NUIT, COM- 

MÊME MOI, J'AI FRÉMI ICI AU ZIE 


PAGNON DES CRYPTES... 

TEUFELHAUS ! 
REGARDE-LES, MARIE. NE SENS-TU 
PAS LES ONDES MALIGNES 2 


SSSHHH, HERBERT... CET 
HOMME A L'AIR SAUVAGE, 
MÉCHANT. JE SUIS TERRI- 


FIÉE ! IL EST FORMI- 


N'AYEZ CRAINTE, MÊME CEUX C'EST UN BEL INTÉRIEUR, 
D'ENTRE VOUS QUI ONT L'ÂME Ti- CHÉRI. ON SE SENT CHEZ 
MIDE ! QIEN DE MAUVAIS NE SE 

PRODUIRA ! PAS ENCORE. 


DEMAIN LA NUIT DES HORREURS ! 


TOUT SERAIT 
GÂCHÉ Si TU EN- 
LEVAIS CES MAGNIFI- 
QUES TOILES 
D'ARBAIGNEE ! 








PLUS ÉPATANTE LU 
AIT JAMAIS EU ! 

























EMBRASSE- 
MOI ! 


JE FERAIS N'IMPORTE QUOI JE LE SAIS, MON 


AMOUR, . . 





A 
TU N'EN AS PAS 
LE CHOIX ! 


OICI LE JOUR QUI PŒCÉ- , REGARDE 1 f HMMM. HERR \ 
T LA NUIT DE WALPUR- VOICI HERR FAUSS ! N'EST-IL FAUSS SEMBLE 


5... LE DERNIER JOUR PAS HORRIBE Z LI] | ÊTRE EN Fa 


D'AVRIL. ET LES INVITÉES AU FORME ! UN VRAI 
ZIE TEUFELHAUS ETAIENT : - PRATIQUANT DE 
EN EFFERVESCENCE ! L'ART NOIR ! 


TIENS, VOILA UN TUBE 
DE MAQUILLAGE VERT ETIN- 
CELLANT SI TU ME DONNES 
EN ÉCHANGE UN PEU DE TON 
CHARBON LUMINEUX POUR 
LES VEUX, BESSIE ! 


| : ‘ ADAPTE 
DE L'ACTION, DU SUSPENSE, ROMANS 
DE L'ESPIONNAGE. DE S. LAFOREST. BROCHURE DE BANDES 
DESSINÉES POUR ADULTES. 
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NE LE JUGEONS . ET MME BENNING, ES-TU FOLLE, 
PAS TROP VITE ! E E MOI DE ME PRESEN- MARIE 2 FAUSS À UNE 
TER ! JE SUIS QUDOL?H FAUSS ET ALLURE VRAIMENT SA- 


J'AIMERAIS VOUS INVITER À DINER € 
ICI, CE SOIR ! © < - 


NOUS ACCEPTONS AVEC 
PLAISIR, HERR FAUSS ! 


PLUS TARD, AU MOMENT OÙ LE SOLEIL DISPARAISSAIT À L'EST ( RAPPELEZ-VOUS QUE RIEN 
N'EST NORMAL DANS CES MONTAGNES.) HERBERT BENNING OBSERVAIT MÉLANCOLIQUEMENT 
SON ÉPOUSE QUI SE PRÉPARAIT POUR LA SOIRÉE. . . 


JE NE COMPRENDS TOUJOURS PAS 
POURQUOI NOUS ALLONS DINER AVEC 
FAUSS ! C'EST UN TRISTE INDI VIDU 








IL DOIT Yy 
AVOIR DE PRO- 
FONDES CAVES 
À ZIE TEUFEL- 
HAUS. HERR 

FAUSS EST UN 
ÊTRE DIABO- 


HEURE. VIDE LE 
VERRE ! 


PAUVRE CHERI !... LE 
SOMNIFÈRE À FAIT DE L'EFFET. 
.. IL NE SE RÉVEILLERA ? AS 

AVANT L'AUBE ! 


MARIE SUPPOSAIT QU'ELLE 
RENCONTRERAIT HERR FAUSS 
DANS LES COULOIRS DE LA 
MAISON DE SATAN ! ET ELLE 
PRIT L'ASCENSEUR POUR DESCEN- 
DRE ! IL DESCENDIT, PASSA LE 
PREMIER ÉTAGE. IL DESCENDIT 
ENCORE ET ENCORE ! 
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ATTENTION ! RETIREZ-VOUS DANS LES COINS SOMBRES PARCE QU'ICI RÈGNE L'ESPRIT DU DU 
MAL ! LES INVITÉS DE CETTE RÉUNION SONT UN RAMASSIS DES PIRES EXEMP N 
RACE HUMAINE. DÉDIÉS À MPLAIRES DE LA DX 


2 2 


J L'AQT DE LES CHOI- 
SiR, N'EST-CE 
QUE... ET DE SA FIAN- 
CÉE... À LA NUIT DE 


WALPURGIS. . « NOTRE \\\l 
NUIT DE @JOUI 5- À 


JET 51 BELLE ! ELLES NE SURVIVENT JAMAIS 
À CES DINERS ! JE SU?POSE QUE C'EST TROP, 


RÈVE, AU COURS 
DUQUEL J'AI VU MA- 
RE DANS L'ASCEN- 
SEUR. ELLE ALLAIT 

REJOINDRE M. 


CEPTE PAS CETTE 
SITUATION ! E 





JDE VAIS PROFÉRER 
QUELQUES MOTS CHOIi- 
S1S, QUI LE BANNI RONT. 
DE NOTRE MILIEU ! 






L'ASCENSEUR DESCEN- | 
DIT, DESCENDIT, DES- | © 
CENDIT ! 


ET HERBERT BENNING SE PRCIPITA DANS 
C IR HUMIDE ET. .. 

















REGARDE, MON AMOUR. 

C'EST EXACTEMENT CE QU'IL NOUS 
FALLAIT POUR COMPLETER NOTRE 
SOI CE. . . TON MARI OUTRAGÉ ! 













VOUS NE PROFE 
REREZ RIEN DU 










HERBERT ! 
COMMENT OSES-TU ! JE 






TAIS-TOI. JE M'OCCU- 
PERAI DE TOI PLUS 
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LEA 2 = 
— | PLUS TARD, DANS UN HÔTEL DE LUXE SUR LA CÔTE D'AZUR... 











À PAQTIR DE MAINTENANT, 

TOUTES CES HISTOIRES DE MAGIE NOIRE 5 | 
SONT TERMINÉES ! ET Si JAMAIS JE TE f \ 
SURP RENDS LISANT TON HOROSCOPE, JE 

TE LE FERAI REGRETTER ! 


OH, HERBERT. TU ES 
UN DIABLE ! 












CE LIVRE EST EN VENTE 
CHEZ VOTRE 
À FOURNISSEUR HABITUEL 
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CAÎONE 


Cher ami lecteur, 


Vous aurez sursauté à la cons- 
tatation de l’énorme augmentation de 
notre prix de vente de cette brochure, 
mais peut-être avez-vous eu l’occasion 
de lire l’exposé que nous avions fait 
paraître à votre intention dans le 
numéro antérieur. 

Au cas où vous n’auriez pas 
eu l’occasion d’en prendre connais- 
sance, nous vous réexpliquons ci-des- 
sous les raisons de cet accroissement 
tarifaire important et dont, nous in- 
sistons bien sur ce point, nous ne 
tirerons aucun profit. 

Nous nous trouvons contraints 
d’augmenter dans des proportions im- 
portantes les prix de vente de nos 
éditions de livres de bandes dessinées 
de la collection « COMICS POCKET ». 
Nous ne voudrions pas que vous pen- 


œ 0SS 117 AU LIBAN 


siez à un abus de notre part, et 
c’est pourquoi nous estimons néces- 
saire de vous expliquer fidèlement 
les motifs de ce changement de nos 
prix en francs français. 

Toutes les brochures de la série 
« COMICS POCKET » étaient con- 
sidérées comme des périodiques et, 
de ce fait, EXONEREES de la Taxe 
sur la Valeur Ajoutée. Brutalement, 
un organisme administratif appelé 
Commission Paritaire a pris la décision 
de supprimer les numéros d’inscription 
comme périodiques à de nombreux 
titres de revues, entre autres à tous 
ceux de la « COMICS POCKET ». 
On voulait nous imposer un maximum 
de 50 % des pages de récits de bandes 
dessinées, les 50 autres devant être 
composés obligatoirement d’articles de 
variétés, de textes divers, comme vous 
en trouvez dans vos hebdomadaires 
habituels. Cela détruisait la base même 





Ce livre est assujetti à 
la T.V.A. de 
un prix de vente public 
de 6 F = 0,40 F de 
taxe. 


%,soit sur 





5,60 F 
0,40 F 


RES 5) 


Prix hors taxe 
+ taxe 





de nos éditions axée sur tout ce 
qui a trait à la bande dessinée, ce 
pourquoi sans doute vous achetez ces 
titres. 

Nous ne pouvions souscrire à 
cette exigence, surprenante d’ailleurs 
En conséquence, ces ouvrages de 
librairie se sont vus contraints de 
payer la T.V.A., et c’est ici qu'est 
survenu un autre incident, tout aussi 
surprenant. En effet, il est bon que 
vous sachiez que tout ce qui est 
librairie est taxable à un taux spécial 
de T.V.A. de 7 %. Malheureusement, 
l’administration des Contributions ne 
voit pas les choses sous le même 
angle et considère que du fait que 
nous étions « publications périodi- 
ques exonérées », nous ne pouvons 
être taxés à 7 % mais à 20 sur 
le prix de vente public. 


Faites le calcul et vous com- 
prendrez alors les raisons de l’aug- 
mentation de nos « COMICS POCKET » 
car nous n’avons fait que répercuter 
cette T.V.A., vous le constaterez. 


Cette décision arbitraire a aussi 
comme conséquence une majoration 
considérable de nos frais de transport. 
Elle ne s’applique pas à nos ventes 
dans les pays étrangers de langue 
française où l’on est beaucoup plus 
compréhensif. C’est pourquoi vous 
verrez une grosse différence entre les 
prix français et les prix étrangers, 
même compte tenu des frais parti- 
culiers de distribution dans ces pays 
dont le coût est forcément plus 
élevé que pour la distribution dans 
le nôtre. 


Pourquoi cette décision à 20 % ? 





POUR TOUS les albums de 
bandes dessinées : 


Tintin 
Astérix 
San Antonio etc. 


de tous les éditeurs quels qu’ils 
soient : 

7 % de T.V.A., soit par exemple 
sur un prix de 12 F public 
= 0,80 F de T.V.A. 
et il n’y a pourtant que des 
bandes dessinées dans ces 
ouvrages. 


Nul ne le sait. Elle a été prise par 
quelqu'un ayant des pouvoirs énor- 
mes et le droit d’en décider ainsi. 
A titre d'exemple, si vous achetez 
un O.S.S. 117, un COPLAN etc.en 
livres, LA T.V.A. N’EST QUE DE 
7 %. Si vous achetez les mêmes ou- 
vrages en bandes dessinées, c’est 20 %... 
Comprenne qui voudra mais c’est à 
ce genre de chos que les chefs 
d'entreprise français se voient de plus 
en plus souvent confrontés, abus con- 
tre lesquels ils s’insurgent mais sans 
jamais parvenir à se faire ni entendre, 
ni comprendre. Nous ne pouvons que 
nous résigner, subir et par conséquent, 
vous faire aussi subir. 


Nous avons certes entrepris des 
démarches auprès des administrations 
pour nous efforcer de faire toucher du 
doigt le côté insolite de semblable 
décision, l’abus que cela présente, le 
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mot n'est pas trop fort. Peut-être 
parviendrons-nous à nos fins, auquel 
cas nous pourrions, si nous étions 
finalement ramenés au taux de 7 % 
comme nous l’espérons, diminuer nos 
prix en conséquence. C’est le vœu 
que nous formulons mais actuelle- 
ment, les entreprises industrielles et 


d’avoir constaté qu’alors que nos 
éditions de la série 4« COMICS 
POCKET » étaient vendues aupara- 
vant 4 F pour les 164 pages, le prix 
en soit devenu 6 F  qu’alors qu’il 
était de 5 F pour les 192 et 228 pages, 
il soit devenu 7 F. Vous savez que 
dans ce prix, vous payez 20 % de 


commerciales n’arrivent pas facilement taxe, que nous ne pouvons pas 
à obtenir toute la bonne volonté prendre en charge, nos marges 
souhaitable des services officiels. Nous Commerciales très étroites nous 
est-il encore possible d’espérer ? linterdisant. 


En attendant, nous aimerions 
pouvoir compter sur votre fidélité. 
Aussi, vous ne serez plus étonné 


OFFICE DE CENTRALISATION 
D'OUVRAGES. 


Emile KEIRSBILK. 





NOS PRODUCTIONS de livres en bandes 
dessinées de la série « COMICS POCKET », 
OSS. 117, COPLAN et tous les autres 
titres que vous connaissez bien, sont 
IMPOSÉES à 20 % de TAXE parce qu’il 
s’agit de bandes dessinées. Conclusion : 
ancien prix 164 pages 4 F porté à 6 F à 
partir du prochain numéro. Pourquoi ? 


W MANDELPEDSIMBE : POUR ADULTES 


A OSS.117 
\ AU LIBAN 
à e x | 1)Sur les 2 F de majoration, il y a la mar- 
“fé 2: ge commerciale des Messageries de Presse 
f ù " et des dépositaires marchands de journaux, 
à soit 40 % de 2 F - 0,80 F 

et la T.V.A. 20 % sur le prix 

global (6 F) - 1208 
Total 2 F 


2 ) Il en est de même pour les revues 

qui étaient vendues 5 F à cause du 

nombre de pages, et qui coûteront 7 F. 
POURQUOI ? 

40 % dæ 2F- 

T.V.A. 20 % sur 7 F - 

Total 


0,80 F 
1,40 F 
2,20 F 
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QUE VOUS PRÉFÉRIEZ LES RÉCITS DE GUERRE, D'ANGOISSE 


D nn D'ANTICIPATION, D'ESPIONNAGE OU DE POLICE... 
alle do (DS IL Y AURA TOUJOURS AU MOINS UN RECUEIL 
WTA COMICS POCKET QUI VOUS PLAIRA. 
INCDAR AT 2 
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